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TIZI-OUZOU 
Un mort dans 
un accident 
de la circulation 

Une personne a trouvé la mort dans le renversement
d'un camion remorquant une citerne pleine de gaz pro-
pane sur la Route nationale N12 à la sortie est de Tizi-
Ouzou, a indiqué, dimanche, dans un communiqué, la
direction locale de la protection civile.

L'accident s'est produit dans la soirée de samedi, à
hauteur de Oued Aissi, lorsque " le camion remorquant
une citerne de gaz propane pleine s'est renversé sur un
véhicule léger" causant la mort du conducteur de ce vé-
hicule âgé de 44 ans, a-t-on précisé de même source.

Ce dimanche la circulation automobile est perturbée
au niveau des deux entrées du chef-lieu de wilaya en
raison de la déviation des véhicules du lieu de l'accident
pour sécuriser le dégagement du camion-citerne de la
chaussée, a-t-on indiqué.

ORAN 
Effondrement partiel
d’un immeuble vétuste,
pas de victimes 

Un immeuble composé de cinq étages, sis à la rue
Belghelam Mohamed dans la commune d’Oran s’est
partiellement effondré, et aucune perte humaine n’a
été déplorée, a-t-on appris dimanche des services de la
protection civile de la wilaya.

L’incident a eu lieu dans la nuit de samedi aux envi-
rons de 21h00, a précisé la même source, ajoutant que
ses services se sont vite déplacés sur les lieux pour éva-
cuer les habitants de cette bâtisse vétuste.

Cette opération a nécessité le déploiement de
"moyens humains et matériels importants", constitués
de 10 camions d’interventions de différents modèles,
six ambulances, dont une médicalisée, ainsi que 90
agents de différents grades, souligne-t-on.

BLIDA 
Deux corps sans vie
découverts à Oued Djer 

Les corps sans vie d'un couple de personnes âgées
ont été découverts dans leur domicile dans la commune
de Oued Djer (ouest de la wilaya de Blida), a-t-on appris
samedi auprès de ce corps constitué.

Les éléments de la Protection civile sont intervenus
vendredi soir pour le transfert des dépouilles d'un
homme et de sa femme, âgés respectivement de 85 et 80
ans, vers la morgue de l'hôpital d'El Afroune, a ajouté la
même source, .

Les corps des deux victimes portaient des traces de
blessures causées par une arme blanche, ce qui a né-
cessité l'intervention de la police scientifique pour en-
quêter sur cette affaire, a-t-on ajouté.

Suite à quoi, les services de sécurité territorialement
compétents ont ouvert une enquête approfondie pour
déterminer les circonstances de ce drame et identifier
son ou ses auteurs, a-t-on signalé.
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SECTEUR DES MINES 
Le ministre des Mines
inaugure une raffinerie
de sel à Loutaya (Biskra) 

Le ministre des Mines, Mohamed Arkab, a inauguré
samedi une raffinerie de sel dans la commune de Lou-
taya située à 18 km au Nord de la ville de Biskra.

La raffinerie qui relève de l’Entreprise nationale
des sels (Enasel) a été réalisée par des compétences
nationales et permettra de réduire la facture des im-
portations, a assuré M. Arkab lors de la cérémonie
d’inauguration.

Selon les explications fournies au ministre, l’unité
qui emploie 145 travailleurs dispose d’une capacité de
production annuelle de plus de 80.000 tonnes de sel
de haute qualité destiné au marché local avec la possi-
bilité d’en exporter.

La production de cette unité, destinée à la consom-
mation locale, s’élève ainsi à 25.000 tonnes de sel de
table, 15.000 tonnes de sel pharmaceutique et plus de
20.000 tonnes de comprimés de sel industriel, a-t-on
précisé.

Au cours de sa visite dans la wilaya de Biskra, M.
Arkab a également inspecté le site d’extraction de

sel qui se trouve à proximité de l’unité de Loutaya,
avant de clore sa visite de travail par l’inspection d’une
entreprise privé de fabrication de produits chimiques
pour la transformation du sel dans la commune d’Ou-
mèche.

SONATRACH 
Appui au Programme
annuel de reboisement
et de protection 
des forêts 

La compagnie nationale pétrolière et gazière Sona-
trach a réaffirmé son appui au Programme annuel de re-
boisement et de protection des forêts, indique samedi un
communiqué du groupe. Le Président Directeur Général
de Sonatrach, Toufik Hakkar, a supervisé une opération
de reboisement dans un parc dans la circonscription de
Bourouba dans la Daïra d'El Harrach, dans le cadre du
soutien aux efforts consentis pour la protection des res-
sources forestières, précise la même source.

"Honorant sa responsabilité sociale et ses engage-
ments d’entreprise citoyenne, le groupe poursuit ses
campagnes visant la consécration d’une culture écolo-
gique et la préservation de l'environnement, en parrai-
nant et en appuyant le Programme annuel de
reboisement et de protection des forêts", ajoute le com-
muniqué. L'opération a été marquée par la participation
active des familles des travailleurs de Sonatrach aux côtés
des cadres et agents de la Conservation des forêts de la
wilaya d’Alger et des enfants scouts.

D’autres opérations de reboisement sont prévues à
travers plusieurs wilayas du pays dans les jours et mois à
venir, selon la même source.

MASCARA 
Deux personnes
mortes par
asphyxie 
au monoxyde 
de carbone 

Deux femmes âgées de 86 et 88 sont
mortes asphyxiées au monoxyde de gaz
dans la commune de Oggaz (wilaya de
Mascara), a-t-on appris samedi auprès
des services de la Protection civile (PC) de
la wilaya.

Les éléments de la Protection civile ont
découvert, vendredi soir, les corps sans
vie des deux victimes dans une maison si-
tuée au village de "Ahl Ouinane" relevant
de la daira de Oggaz, a-t-on indiqué.

Les premiers résultats de l'enquête des
éléments de la Protection civile ont révélé
que la cause du décès est l'asphyxie au gaz
monoxyde du carbone émanant d'un
chauffage traditionnel utilisé par les deux
victimes pour se chauffer, a-t-on fait sa-
voir.

Les deux corps ont été déposés à la
morgue de l’hôpital de Sig et les services
de la Gendarmerie nationale ont ouvert
une enquête sur les circonstances de ce
drame.

TÉBESSA 
1 kg de cocaïne
saisi 

La section de recherche et d’interven-
tion (SRI) de la Gendarmerie nationale de
Tébessa a saisi une quantité de 1 kg de co-
caïne et démantelé un réseau criminel
spécialisé dans le trafic de drogue et des
psychotropes, a-t-on appris mercredi, du
Groupement territorial de ce corps de sé-
curité.

Agissant sur la base de renseignements
faisant état d’une transaction pour intro-
duire une quantité importante de co-
caïne, la section de recherche a mis en
place un plan d’intervention qui s’est
soldé par l’arrestation de 9 personnes im-
pliquées et la saisie de 1 kg de cocaïne en
plus de 85 grammes de kif traité et une
"importante" somme d’argent constituant
les revenus de ce commerce illégal, selon
la même source.

L’opération a permis aussi la saisie de
2 véhicules touristiques utilisés dans la
contrebande et des quantités "considéra-
bles" de munitions, ainsi que des cartes
SIM de plusieurs opérateurs télépho-
niques, a-t-on fait savoir.

Une enquête approfondie dans cette af-
faire a été lancée sur ordre du procureur
de la République compétent, a-t-on
conclu.
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UNIVERSITÉ
La rentrée universitaire se déroule
dans des conditions acceptables
malgré les difficultés (ministre)

Dans une déclaration
à la presse, en marge de
la visite qui l’a conduit
dans nombre d'établisse-
ments relevant de son sec-
teur, le ministre a indiqué
que la rentrée universi-
taire de la saison actuelle
s"’est déroulée dans des
conditions acceptables en
dépit des contraintes du
moment et des aléas liés
à la crise sanitaire", souli-
gnant avoir "achevé une
année universitaire et entamé une au-
tre en un temps court".

Abdelbaki Benziane a reconnu cer-
taines insuffisances ayant entaché la
rentrée universitaire dans de nom-
breux établissements universitaires
sur 109 établissements au niveau na-
tional, déclarant "nous oeuvrons pour
pallier cette situation et nous pouvons
dire que les études ont commencé de
manière effective dans la ma jorité
des établissements et dans les deux
modes, présentiel et à distance".

La ministre a valorisé, dans ce
contexte, les "efforts colossaux" dé-
ployés par ceux en charge du secteur
et les responsables des établissements
universitaires, de même que les en-
seignants et les fonctionnaires et ce,
pour adopter ces deux modes durant
l'année universitaire. Abordant la ques-
tion du recrutement direct demandé

par les détenteurs du diplôme de doc-
torat, M. Benziane, qui considère cette
demande comme étant "légitime", a
déclaré, dans ce contexte, "nous pou-
vons être des cadres supérieurs dis-
posant d’un haut niveau scientifique,
mais nous pouvons ne pas être forcé-
ment des enseignants universitaires".

La question du recrutement, a-t-il
tenu à préciser,  fait l’objet, actuelle-
ment, d’un examen dans le cadre d’un
travail intersectoriel, notamment avec
le secteur de la fonction publique pour
trouver un cadre légal permettant de
garantir un plus grand nombre d’em-
plois au profit de cette catégorie de
travailleurs, avec la perspective de leur
ouvrir des postes d'emploi dans d’au-
tres secteurs, annonçant que "des pro-
positions seront soumises aux déten-
teurs de diplômes supérieurs".

Lors de sa visite à Oran, le ministre

a inauguré une biblio-
thèque centrale de l’uni-
versité Oran 1 Ahmed Ben-
bella, avant d'assister à une
exposition de clubs scien-
tifiques de l’université, puis
s'est rendu au Centre d’en-
seignement intensif des
langues au sein de cet éta-
blissement universitaire. Il
a ensuite procédé, à l’Ecole
nationale polytechnique
d’Oran, à l’inauguration
d’une plateforme techno-

logique dédiée à la "description de la
matière et une unité calcul intensif"
au profit des étudiants et enseignants.

A l’Institut de l’éducation physique
et sportive de l’université Mohamed
Boudiaf d’Oran, M. Benziane a inau-
guré une nouvelle salle de gymnas-
tique, de même qu’une nouvelle an-
nexe du Centre de recherche en an-
thropologie sociale et culturelle
(CRASC).

Le ministre a procédé, également,
à l’inauguration de nouveaux sièges
de la faculté des lettres et des arts re-
levant de l’université Oran 1 Ahmed
Benbella et de l’Institut de traduction
rattaché à l’université Oran 2 Mohamed
Benahmed à Belgaïd où il a visité le
village olympique dans le même pôle
urbain où se trouve une résidence
universitaire d’une capacité de 8.000
lits.

Le ministre de l'Intérieur, des
Collectivités locales et de l'Aména-
gement du territoire, Kamel Beld-
joud a appelé samedi à accélérer
la cadence des travaux de réalisation
des projets engagés dans les zones
d'ombre et à prendre  des mesures
urgentes pour remédier aux la-
cunes de développement dans ces
régions, a indiqué un communiqué
du ministère. M. Beldjoud qui a
présidé une réunion par visiocon-
férence avec les walis et les walis
délégués, a appelé à "accélérer, aux
plus hauts niveaux, la cadence des
travaux de réalisation des projets
dans les zones d'ombre en appli-

cation des instructions du Président
de la République, M. Abdelmadjid
Tebboune".

Lors de cette rencontre qui s'ins-
crit dans le cadre des réunions pé-
riodiques de coordination, le mi-
nistre a mis l'accent sur "la nécessité
de prendre des décisions urgentes
pour la prise en charge des carences
de développement recensées, no-
tamment en ce qui concerne les
conditions de vie en pleine saison
hivernale dont l'alimentation en
eau potable et en gaz outre l'ou-
verture des chemins coupés par la
neige, tout e n leur assurant un ap-
provisionnement continu en pro-

duits de première nécessité". S'agis-
sant du suivi de la situation pan-
démique (covid-19), M. Beldjoud a
souligné l'impératif de "maintenir
un haut niveau de vigilance en ma-
tière de mise en œuvre des mesures
préventives en sus de la coordina-
tion avec tous les intervenants en
vue d'enrayer la pandémie", rap-
pelant l'importance de "prendre
des mesures en temps réel au ni-
veau local pour faire face à tout im-
prévu".

Evoquant les conditions de sco-
larisation des élèves, le ministre a
appelé "à la poursuite des efforts
pour leur amélioration dans toutes

les écoles au niveau national", met-
tant en exergue la priorité que revêt
la garantie de conditions optimales
pour une scolarisation exemplaire
en assurant le transport, la restau-
ration et le chauffage. Concernant
la mise en œuvre des mécanismes
de relance économique, le même
responsable a souligné l'impératif
d'aller de l'avant dans l'application
des mesures prévues par le Plan
national, en l'accompagnant d'une
dynamique locale créatrice de ri-
chesse basée sur la lutte contre
toute sorte de bureaucratie outre
l'accompagnement des investis-
seurs, la libération des initiatives

et le  développement de l'entrepre-
neuriat dans le cadre d'une ap-
proche moderne multisectorielle
permettant une exploitation opti-
male des potentiels économiques
locaux". Le ministre a aussi donné
des "instructions fermes" pour la
lutte contre toute forme de gaspil-
lage dans la gestion locale en ra-
tionnalisant les dépenses publiques,
appelant à la "poursuite de la
concrétisation des mécanismes vi-
sant la promotion de l'activité de
l'action associative et de la société
civile", rappelant l'impératif de l'"as-
socier de manière permanente à
la gestion locale".

Le ministre des Ressources en eau, Arezki
Beraki a donné des instructions, samedi
lors de sa réunion avec les directeur du sec-
teur, pour l'approvisionnement des habitants
des zones d'ombre à l'échelle nationale en
eau potable avant la fin mars 2021, selon un
communiqué du ministère. Dans le cadre
des instructions "urgentes" données aux di-
recteurs de wilaya, M. Beraki a souligné l'im-
pératif d'accélérer le rythme de réalisation
des différents projets accusant un retard au
niveau local, et de respecter les délais im-
partis, préconisant de doter les régions, dont
les projets ont été achevés, de citernes fixes
pour atténuer la souffrance des citoyens,
ajoute la même source. M. Berraki a appelé,
en outre, à une plus grande ouverture sur
les chaines d'information et de communi-
cation pour une diffusion optimale des in-
formations et des nouveautés, et partant
une meilleure prise en charge des doléances
des citoyens, notamment en ce qui concerne

les projets en cours de réalisation, et ce dans
le but d'éclairer l'opinion publique. Le mi-
nistre a estimé qu"'il est prioritaire de placer
le citoyen au centre de la stratégie et des ac-
tivités du secteur", précise le document. A
cet effet, il a rappelé l'enveloppe financière
"considérable" affectée par l'Etat à la prise
en charge des zones d'ombre, de par les
moyens matériels et humains déployés pour
l'aboutissement de ce "noble" projet, appelant
à la poursuite des efforts dans ce sens, et "à
l'écoute de toutes les préoccupations, en de-
meurant ouverts à toute proposition afin de
surmonter d'éventuels entraves car le dia-
logue et l'échange de vues est le seul moyen
de parvenir à des solutions utiles susceptibles
de booster les capacités du secteur pour re-
lever les différents défis".

La réunion à laquelle ont pris part les
cadres centraux du secteur et les directeurs
des Ressources en eau de wilaya, s'inscrit
dans le cadre de "l'application des engage-

ments du président de la République et ses
récentes orientations, notamment celles
inhérentes à la prise en charge des zones
d'ombre à travers les différentes wilayas".

Réception en 2020 de 1.340 projets d'ali-
mentation en eau potable des

zones d'ombre

Lors de cette rencontre, le ministre a
suivi plusieurs exposés sur la situation des
programmes tracés visant la promotion des
zones d'ombre ainsi que l'identification des
obstacles entravan t la réalisation de certains
projets dans ces régions.

Le bilan sectoriel fait état de la réception
de 2.326 projets, dont 1.340 destinés à l'ali-
mentation en eau potable des zones d'ombre.
Pour rappel, le Gouvernement avait proposé
en 2020 un programme "important" pour le
financement de plusieurs projets d'une en-
veloppe de plus de 64 mds DA allouée au

secteur. Selon M. Beraki, les difficultés en-
registrées l'an dernier en raison de la pan-
démie de covid-19 ainsi que son impact né-
gatif sur la l'aspect socio-économique et
institutionnel outre le stress hydrique et
l'incidence financière ont "renforcé davan-
tage le secteur en matière de gestion de ses
opérations". "Le secteur a réalisé un saut
qualitatif, en témoigne le bilan positif de
2020 en dépit des crises qu'il a traversées
en sus de la réception de plusieurs projets
devant contribuer à l'amélioration du Service
public des eaux notamment l'alimentation
en eau potable et l'assainissement, outre la
relance de la majorité des projets en arrêt
qui devront redynamiser le développement
au niveau local", a-t-il soutenu. Selon la
même source, "l'évaluation continue et la
résolution des problèmes constituent deux
conditions essentielles pour la concrétisation
des objectifs suprêmes inscrits dans le cadre
de la stratégie d'eau 2030".

La rentrée universitaire de la saison actuelle 2020-2021 s’est déroulée dans
des "conditions acceptables malgré les difficultés ayant marqué ses prépara-
tifs" particulièrement dans un contexte sanitaire marqué par la pandémie de
la Covid-19, a estimé samedi à Oran le ministre de l’Enseignement supérieur

et de la Recherche scientifique Abdelbaki Benziane.

RÉUNION DU GOUVERNEMENT
Le gouvernement examine
un projet de réhabilitation

hydro-agricole d’un
périmètre à Mascara

Le gouvernement a examiné lors de sa réunion tenue mercredi
sous la présidence du Premier ministre, Abdelaziz Djerad, un projet
de marché de gré à gré simple entre l’Office national de l’irrigation
et de drainage (ONID) et une entreprise publique, engagé dans le
cadre de la réhabilitation hydro-agricole du périmètre de "Habra"
lot 1, au niveau de la wilaya de Mascara, ont indiqué les services du
Premier ministre dans un communiqué. Lors de cette réunion, le
ministre des Ressources en eau a présenté une communication sur
ce projet de marché de gré à gré simple, note la même source
rappelant que la réhabilitation du périmètre de ''Habra'' s’inscrivait
dans le cadre de la stratégie du président de la République visant à
étendre les superficies irriguées pour le développement de l’agriculture
en vue d’assurer une sécurité alimentaire et diversifier notre
économie. La réalisation du lot 1 de ce périmètre, permettra la mise
en service et l’exploitation des investissements déjà réalisés dans
les Lots 2 et 3 pour l’équipement des 9.971 Ha, selon le communiqué. 

Les nouveaux dispositifs 
sur l’investissement et le

foncier à l’ordre du jour
De nouveaux dispositifs de promotion de l’investissement productif

et de la gestion du foncier industriel ont été examinés par le
gouvernent lors de sa réunion tenue mercredi sous la présidence
du Premier ministre, Abdelaziz Djerad, selon un communiqué des
services du Premier ministre.

"Dans le prolongement des orientations de Monsieur le président
de la République, données au Gouvernement pour l'examen de
questions relatives à la relance de l'économie nationale, le ministre
de l’Industrie a présenté une communication portant sur les nouveaux
dispositifs régissant le foncier industriel et la promotion de l’inves-
tissement pour la facilitation de l’acte d’investir et l’encouragement
de l’investissement productif", a précisé le communiqué.

Cette communication a porté également sur la redynamisation
des programmes publics et l’amélioration de la gestion des zones
industrielles et des zones d'activités susceptibles de garantir leur
rentabilité économique, tout en améliorant les ressources publiques,
matérielles et financières, a ajouté la même source. 

ZONES  D'OMBRE
Le ministre de l'Intérieur plaide pour l'accélération de la cadence 

des travaux de réalisation des projets

M. Beraki ordonne l'approvisionnement de l'ensemble des zones
d'ombre en eau potable avant la fin mars 2021
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Selon le programme
communiqué par cette
même direction et qui se
déroulera les 10 et 11 jan-
vier courant, plusieurs
activités seront organisées
au niveau des différents
établissements culturels
de la wilaya dont le théâtre
de verdure, la maison de
la culture Mouloud Mam-
meri, le théâtre régional
Kateb Yacine et la biblio-
thèque principale de lec-
ture publique. Il est prévu
entre autres, un plateau télé avec la
télévision algérienne TV4, une ex-
position artisanale  et culinaire, un
chant traditionnel et des démons-
trations et animations autour de la
poterie et de la préparation du dîner
de Yennayer.

Une autre exposition de décors
et costumes de pièces théâtrales
ayant un rapport avec le thème de
Yennayer sera organisée par le théâ-
tre Kateb Yacine qui a également
prévu la diffusion en ligne de pièces
théâtrales et des émissions sur le

théâ-
tre d’expression amazigh. Une co
nférence autour de la poésie popu-
laire et des ateliers autour de Yen-
nayer ainsi que des concours de
dessin et d’écriture pour enfants
seront initiés par la bibliothèque
principale de lecture publique. Ce
programme est "destiné pour des
enregistrements en vue de sa diffu-
sion sur les plates-formes numé-
riques", a indiqué la directrice locale
de la culture et des arts Nabila Gou-
meziane, qui a souligné qu'"une
partie des activités sera ouverte au

public et ce dans le respect
strict du protocole de pré-
vention de la Covid-19 (port
obligatoire de masque de
protection, désinfection
des mains et des espaces,
limitation du nombre des
visiteurs)".

La journée du 12 janvier
sera consacrée à un autre
événement, qui sera orga-
nisée par l’Assemblée po-
pulaire de wilaya (APW) et
qui débutera par le dévoi-
lement au centre-ville

d’une statue à l’effigie du pharaon
d’origine amazighe, Chachnaq 1er,
de 4,4 m de haut, financé par cette
même institution élue.

L’hémicycle Rabah Aissat de
l’APW abritera ensuite une confé-
rence sur Yennayer et Chachnaq
qui sera suivie par la cérémonie de
remise des prix aux lauréats du
concours sur la généralisation de
l'utilisation de tamazight lancée par
cette même assemblée et ayant mis
en compétition les 67 communes
de la wilaya.

Loin d’être un rituel évanescent de notre histoire, Yen-
nayer (nouvel an Amazigh) continue, dans la région du
M’zab, de jalonner le temps comme une fête multiséculaire
toujours vivace avec ses pratiques rituelles, ses couleurs
et ses traditions culinaires.

Célébré la nuit du 6 au 7 janvier dans le M’zab, le
nouvel an Amazigh obéit à une tradition liée aux activités
agricoles et aux ressources essentielles à la vie paysanne
et marque le début de la saison hivernale et de l’année
agraire dans cette région au climat aride. Pour les habitants
de ces oasis, l’événement, qui coïncide avec la fin de la
cueillette de la production phœnicicole, constitue une
étape cruciale pour passer en revue la situation environ-
nementale des palmeraies et annoncer le début de l’opé-
ration de soins et de toilettage des palmiers dattiers pro-
ductifs, a indiqué à l’APS Hadj Bakir, propriétaire d’une
palmeraie à Melika.

Le but de l’opération est de débiter à la scie tranchante
ou à la hache les palmes sèches, les rémanents et autres
arbustes morts, la pousse des rejets, le lif et les restes des
hampes florales afin de permettre au sol de conserver
l’humidité et les éléments nutritifs et de réduire le danger
d’incendie, a-t-il expliqué.

Cet évènement constitue une aubaine pour la répartition
des taches dans la famille en absence d’une main d’œuvre
et sa rareté pour l’entretien et le suivi des travaux agricoles
dans la palmeraie, notamment la pollinisation ainsi que
l’opération de toilettage touchant les réseaux de partage
des eaux d’irrigation des palmeraies, a précisé Hadj Ba-
kir.

De son coté, Dr.Ahmed Nouh, notable de Béni-Isguen,
a souligné que cette journée du nouvel an Amazigh, qui
présage d’une année féconde, constitue pour la gent fé-
minine une occasion de discuter sur la situation de la
femme, notamment les nouvelles mariées, et une aubaine
pour les familles élargies de se réunir pour rendre hom-
mage aux ancêtres et remercier Allah devant une table
sur laquelle trônent des plats succulents.

"Chaque famille offre un plat de +R’fis+ à la nouvelle
mariée et les femmes se conseillent sur la vie du couple,
des enfants et s’enquièrent de la situation des veuves et
des divorcées, dans un climat de solidarité et de partage",
a-t-il expliqué.

Ces rituels qui tirent leur résilience historique de l’at-
tachement des habitants du M’zab à leur culture ancestrale
et consolident la cohésion sociale et la solidarité, varient
entre le dé sir de s'attirer la bénédiction et s'assurer une
année faste et d’éloigner le mauvais sort.

Chaque année, Yennayer est célébré à la manière des
ancêtres avec la même ferveur, le même recueillement et
surtout le même cérémonial habituel autour des plats
spéciaux minutieusement préparés pour la soirée du
nouvel an Amazigh et qui doivent contenir que des ingré-
dients de couleur blanche (sucre, semoule, lait, etc.) afin,
dit-on, que la nouvelle année soit une année de paix et de
bonheur.

"R’fis", un plat du terroir incontournable 

"R’fis", un plat du terroir incontournable lors de la cé-
lébration du nouvel an Amazigh, se prépare essentiellement
à base de semoule, sucre, lait et œufs, que la ménagère
fait cuire sous forme de galette qui est ensuite effritée et
passée à la vapeur.

Imbibé de Smen (graisse naturelle) et décoré avec du
raisin sec et des œufs durs, ce plat réunit la grande famille
dans une ambiance ponctuée ensuite de l’inévitable verre
de thé accompagné de fruits secs (Cacahuètes, amandes,
pistaches) avant qu’une prière suivie du verset de la Fatiha
du Saint Coran ne soit prononcée pour implorer Dieu de
faire de la nouvelle année une année faste pour l’agriculture
et l’hydraulique.

La soirée de Yennayer dans la vallée du M’zab s’achève
en famille dans une atmosphèr e rituelle par des jeux tra-
ditionnels appelés ‘’Aliouène’’, une sorte de Bouqala al-
géroise. Cette année 2971 de l’an Amazigh, une association
dénommée ‘’Tamekrast’’ de Béni-Isguen vient de lancer
un appel sur des dépliants pour la revivification d’un plat
de couscous jadis préparé à l’occasion du nouvel an appelé
en langue locale ‘’Ouchou khalit’’, composé de tous les
légumes existants dans la maison à l’exception de trois
légumes bannis ce jour du nouvel an, à savoir ‘’la tomate,
le piment et l’oignon’’ considérés comme des légumes
qui présagent d’une année acide, piquante et puante,
d’après la tradition.

Une fois préparé ce couscous, mélangé avec l’ensemble
des légumes et imbibé d’huile d’olive, est dégusté en
famille. Au Nord de la vallée du M’Zab, un autre plat culi-
naire traditionnel dénommée ‘’Charchem’’ est préparé
par les habitants à l’occasion de Yennayer.

Ce plat est composé essentiellement de blé fumé avec
des ingrédients et des épices lui donnant une saveur spé-
cifique, selon la tradition qui veut aussi que la population
renouvelle à l’occasion les ustensiles de cuisines ainsi
que le ‘’Kanoun’’ (brasero). Plusieurs cérémonies festives
marquant l’événement ont été concoctées durant trois
jours par de nombreux acteurs de la société civile dans
les différents ksour de la pentapol e du Mzab (El-Atteuf,
Bounoura, Melika, Ghardaia et Béni-Isguen), notamment
des activités culturelles, artistiques et gastronomiques.
Des séances de lecture de poésie amazighe mettant en
relief l’historicité et la mystique de cette tradition millénaire,
ainsi que ses rites ont été effectuées ce week-end dans les
ksour amazighophone devant un parterre d’enfants vêtus
de tenues et habits traditionnels. Pour de nombreux ci-
toyens, cette initiative est louable. Elle est doublement
appréciée puisqu’elle permet aux enfants et au public en
général de connaître l’histoire du pays, ses traditions, ses
coutumes et sa civilisation dans ses multiples aspects.
Des conférences autour de la thématique de la civilisation
amazighe et celui de Yennayer, qui atteint cette année
2971 ans, ont été également animées par des universitaires
locaux.

TIZI-OUZOU
Un riche programme, en ligne

Un riche programme a été concocté par la direction de la culture et des arts de Tizi-
Ouzou pour célébrer l’avènement du nouvel an amazigh 2971 qui coïncide avec le 12

janvier de chaque année, et sera mis en ligne à compter de demain dimanche. Repère indélébile d'un style
architectural immuable, l'an-
cien village de Kheirane, dans
la wilaya de Khenchela, fait par-
tie des villages amazighs pro-
fondément chargés d'histoire,
dans la principale attente est de
se voir classé comme site cul-
turel protégé.

Situé à 70 km au Sud de la
ville de Khenchela, à hauteur
de la RN 7 reliant les wilayas de
Khenchela et Biskra, l'ancien
village de Kheirane qui se dresse
en haut d'une colline surplom-
bant Oued El Arab, compte
parmi les villages amazighs
connus pour leur architecture
ancestrale avec des maisons
construites en pierres et en terre
cuite, et dont la plupart des
récits recueillis font état d'une
existence remontant à plus de
quatre siècles.

Déserté par ses habitants il
y a plus de deux décennies, l'an-
cien village de Kheirane est im-
planté au pied de la montagne
à proximité de dizaines de ver-
gers et d'oasis réputés pour leur
production des meilleurs figues,
olives, grenades et de diverses
catégories de dattes notamment
de la région Sud de Khenchela.

Des habitations en pierre té-
moins de la civilisation ama-

zighe

L'ancien village de Kheirane,
"El Kalaâ'' comme l'appellent
les habitants de la région, se
distingue par ses anciennes de-
meures en pierre, se dressant
fièrement face aux affres du
temps qui passe, inaltérables à
ce jour grâce à la préservation
dont elles font l'objet par la po-
pulation qui tend à protéger ces
constructions remontant au
17ème siècle, selon les témoi-
gnages des habitants de la ré-
gion.

Les travaux de restauration
que les habitants de ce village
amazigh entreprenaient autre-
fois ont également permis de
conserver sa particularité ar-
chitecturale et traditionnelle,
qui le distingue des autres vil-
lages, a confié à l'APS l'écrivain
et chercheur en culture ama-
zighe, Mohamed Salah Ounissi.

Ce natif de la région a précisé,
dans ce contexte, que ''les ha-
bitations du village berbère de
Kheirane, composées majori-
tairement de deux et trois étages,
allient simplicité et harmonie
géométrique, favorisant le main-
tien d'une certaine fraicheur en
été et contribuant à préserver
la chaleur du foyer pendant l'hi-
ver''.

Selon M. Ounissi, "les ruelles
et les allées de l'ancien village
de Kheirane conservent tou-
jours le même style architectural
en pierres inhérent aux peuples
amazighs d'Afrique du Nord,
immarcescibles face aux dures
conditions climatiques et l'éro-
sion'', déplorant toutefois, ''l'e
ffondrement du toit de dizaines
de maisons au cours de ces der-
nières années".

Et d'ajouter : ''le style archi-
tectural à l'époque, précis et so-
lide, a contribué à rendre ces
habitations résistantes jusqu'à
ce jour, et ce, grâce notamment
au calcul du poids de la maison

lors de la construction et la pro-
tection de la toiture de l'effon-
drement en la renforçant avec
plusieurs matériaux ajoutés à
la terre, la pierre et aux branches
de palmiers''. La même source
a rappelé, en outre, que "les an-
cêtres amazighs construisaient
les Kalaâ au pied des montagnes
et des collines du Sud de la ré-
gion des Aurès pour les protéger
de l'invasion des ennemis en
plus de surveiller leurs vergers'',
ce qui s'applique, dit-il, à l'an-
cienne Kalaâ de Kheirane, l'agri-
culture ayant toujours constitué
la source de revenus de ses ha-
bitants et ce jusqu'à présent. Af-
firmant que le village de Khei-
rane renfermait plus de 150 mai-
sons, avec au centre une de-
meure destinée à abriter le
conseil du village, M. Ounissi a
également fait savoir que le vil-
lage préserve encore son style
architectural, même si seules
quatre habitations sont occu-
pées au moment où le village
doit également faire face à
l'avancée tentaculaire du ciment
et des briques.

''Malgré les vols dont elles
ont fait l'objet, certaines maisons
de l'ancien Kheirane re nfer-
ment aujourd'hui encore les
biens de leurs anciens proprié-
taires, tels que les ustensiles de
cuisine en terre cuite que les
femmes utilisaient pour prépa-
rer divers mets culinaires et en
stocker d'autres pour la saison
hivernale, en plus d'une huilerie
traditionnelle pour extraire
l'huile d'olive, pour laquelle la
commune de Kheirane est tou-
jours aussi réputée'', a-t-il re-
levé.

Dans l'attente d'un classe-
ment comme site culturel pro-

tégé 

Bien que l'ancien village
amazigh de Kheirane soit consi-
déré comme une région touris-
tique de la wilaya de Khenchela,
en raison de la préservation de
son patrimoine culturel, ce lieu
attend néanmoins un classe-
ment comme site culturel pro-
tégé, a souligné Noureddine,
l'un des habitants de la région.
"Aucune promesse faite par les
responsables du secteur culturel
n'a été pour l'heure concrétisée,
alors qu'ils avaient assuré an-
térieurement qu'un dossier spé-
cial avait été élaboré pour trans-
former la région en site culturel
classé'', a-t-il indiqué.

Noureddine a lancé un appel,
à cet effet, aux autorités locales,
à leur tête le wali de Khenchela
et le directeur de la Culture,
afin d'intervenir en urgence
pour protéger ce village amazigh
en accordant de l'importance à
son classement qui permettrait
de restaurer certaines maisons
endommagées.

Une viv e préoccupation éga-
lement exprimée par Badra
Goutai, présidente de la Com-
mission de l'habitat et de l'ur-
banisme de l'Assemblée popu-
laire de wilaya (APW) de Khen-
chela et soulevée à travers des
recommandations et des pro-
positions présentées à l'issue
des travaux de la deuxième ses-
sion ordinaire ce cette assem-
blée le 31 décembre dernier. 

Un événement toujours vivace 
dans la région du M’zab

KHENCHELA 
Kheirane, un village

amazigh chargé
d'histoire
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La grand-mère au centre des festivités
de Yennayer à Tipasa

La nuit du 12 janvier, (qui est le premier
jour de l'an du calendrier agraire), les fa-
milles de Tipasa se réunissent dans la
grande maison, chez la grand-mère, per-
sonnalité centrale autour de laquelle s’ar-
ticulent les traditions de Yennayer. Une
soirée familiale est organisée, à cet effet,
durant laquelle la grand-mère raconte des
histoires et des légendes aux enfants, l’autre
axe principal (enfants) des festivités de
Yennayer. "C’est le secret de sauvegarde
de ce patrimoine séculaire par les Amazighs
de Tipasa", a estimé, à ce propos, Abdelkader
Bouchlaghem, producteur de programmes
en tamazight à la Radio de Tipasa.

"Ce rôle joué par la grand-mère, ou la
mère, depuis la nuit des temps, est perpétué,
à ce jour, par les grand-mères d’aujourd’hui
et la femme algérienne amazigh, après
2971 ans. Ce qui est le reflet du rôle pré-
pondérant de la femme dans la famille
amazigh, d’une part, et d’autre part, de
l’attachement des Amazighs à la cu lture
du respect des "aînés" de la famille, à l’ori-
gine de la cohésion et de l’union à l’intérieur
de la famille, et partant dans toute la société",
a-t-il expliqué.

Les festivités de Yennayer à Tipasa sont
précédées par la peinture de la maison et
l’acquisition de nouveaux ustensiles de
cuisine, ainsi que la préparation de diffé-
rents gâteaux sucrés. Les plats des "Koui-
rattes" et du "Berkoukes" sont préparés, à
l’occasion, par la majorité des familles des
régions de Tipasa. La soirée de Yennayer
est en général animée par la grand-mère,
acteur principal de la fête, durant laquelle
un plat de sucreries et de fruits secs est
versé sur la tête du benjamin de la famille,
placé entre sa mère, son père, et ses frères
et sœurs, pour augurer d’une nouvelle an-
née pleine d’espoir, et de bonnes choses.

Fête aux dimensions économiques 
et sociales 

Selon M. Bouchlaghem, qui est un spé-
cialiste de la culture locale, la symbolique
de Yennayer réside surtout dans la
"connexion entre le passé et l’avenir, et

l’offre perpétuelle d’une âme renouvelée
à l’identité amazigh, à travers le renouvel-
lement de l’attachement aux us et coutumes
des ancêtres, qui sont légués aux nouvelles
générations, ceci d’autant plus qu’il s’agit
d’une date intimement liée à la nouvelle
année agraire", a-t-il indiqué. "

La saison agraire exige un amour sans
limite de la terre en se mettant à son ser-
vice", a-t-il souligné. "Célébrer Yennayer
est, également, porteur d’une valeur cul-
turelle, avec une dimension socioécono-
mique digne d’intérêt", a-t-il ajouté. M.
Bouchlaghem a mis l’accent, à cet effet,
sur le "rôle central" de la grand-mère, "sym-
bole de la cohésion familiale et sociale et
de l’attachement à l’identité", outre le fait
que cette fête est considéré comme un "pa-
trimoine immatériel pour l’unité, la fra-
ternité et la coexistence entre les différentes
régions, malgré la diversité des langages,
considérant que toutes les régions de la
wilaya célèbrent cette date de la même ma-
nière", a-t-il expliqué.

"La célébration de Yennayer était, éga-
lement, une forme de résistance, durant
le colonialisme français. Les habitants de

Tipasa célébraient le nouvel an Amazigh
pour exprimer leur refus de célèbre les
fêtes de fin d’année chrétienne, ce qui était
pour eux une occasion pour affirmer leur
identité, à l’occupant", a-t-il rappelé.

Le même spécialiste a affirmé qu’il n’ya
pas de "différences fondamentales entre
les coutumes de célébration de Yennayer
chez les habitants de Tipasa, en partant de
Chenoua, El Beldj, et Hamdania, jusqu’à
Sidi Amer, Menaceur et Hadjout au sud,
puis Cherchell, Sidi Ghiles, Gouraya et Dam
ous, à l’extrême ouest, et Koléa, Bou Ismail,
Fouka et Bouharoune à l’est.

Pour M. Sid Ali A. un habitant de Tipasa,
originaire de Bejaia, la célébration de Yen-
nayer fait partie des "constantes", a-t-il dit,
se rappelant avec nostalgie, les "grandes
rencontres familiales dans la maison des
grands parents, à l’occasion du nouvel an
Amazigh. Des souvenirs inoubliables", a-
t-il indiqué à l’APS, assurant avoir lui-
même préservé cette tradition de Yennayer,
dans laquelle sa mère joue le même rôle
joué jadis par sa grand-mère.

"Pour moi célébrer Yennayer est une
façon de renouveler le serment à la famille,

à la terre et à la patrie" a-t-il estimé, parti-
culièrement depuis son institutionnalisa-
tion en tant que fête nationale, qui est "un
acquis d’importance pour le renforcement
de l’unité de l’Algérie", s’est-il félicité. M.
Sid Ali a mis l’accent sur les aspects exté-
rieurs de célébration de Yennayer, com-
muns à toutes les région du pays, dont les
marchés de la wilaya de Tipasa, de Koléa à
l’est, à Cherchell, Gouraya et Damous à
l’ouest, qui sont achalandés de douceurs
et de bonbons, et dont les commerçants
redoublent de génie pour présenter au
mieux leurs marchandises, notamment le
fameux "Deraz", un savant mélange de
fruits secs de toutes sortes et de bonbons,
outre les herbes nécessitées pour les "Koui-
rattes". Ces mêmes images festives sont
quasiment les mêmes, à travers tout le
pays, dont la Kabylie, région d’origine de
Sid Ali, qui s’est rappelé les fameuses "Ti-
kervavine" (plat ressemblant aux Kouirattes
de Tipasa), préparées avec du poulet, de
préférence un poulet fermier "Serdouk",
égorgé le jour même de Yennayer, pour a-
t-il dit, "éloigner les forces du mal" et "au-
gurer d’une bonne saison agricole".

Le lancement des festivités na-
tionales du nouvel an amazigh
2971 à partir de la ville de Menaâ,
située à 85 km au Sud-est de Batna,
est pour ses habitants, une occa-
sion de faire connaitre cette
dechra amazighe chargée d'his-
toire ainsi qu'un espoir de sa clas-
sification comme site culturel pro-
tégé.

La manifestation chapeautée
par le Haut-commissariat à l'ama-
zighité (HCA) permettra de "faire
connaitre ce chef-d'œuvre archi-
tectural et monument antique,
dont la construction remonte à
plus de 10 siècles, et ce en le dé-
voilant à des invités et participants
de diverses régions du pays'', a
considéré le président de l'APC
de Menaâ, Mostefa Hebara.

Pour les jeunes de Menaâ acti-
vant au sein de l'association Thef-
south (le printemps), qui œuvre
depuis plusieurs années à la pro-
motion de ce patrimoine, le défi
de faire sortir de l'ombre la vieille
dechra a été gagné, et l'objectif
désormais est sa revalorisation et
sa sauvegarde contre les risques
de dégradation.

"L'objectif actuel est la classi-
fication du village comme site cul-

turel protégé et sa restauration",
a affirmé pour sa part à l'APS
Moussa Kala, président de l'asso-
ciation, notant que la fête du prin-
temps ou Thefsouth fait partie
des initiatives permettant d'œu-
vrer à focaliser l'attention sur ce
village chaoui plusieurs fois sé-
culaire pour le sauver et le proté-
ger des dégradations.

"Les constructions de la vieille
dechra, qui conservent les prin-
cipaux traits de son architecture
amazighe authentique, ont besoin
de protection et de davantage d'in-
térêt'', a ajouté M. Kala.

Nécessité d'accorder un statut
légal au monument 

Le directeur de wilaya de la
Culture et des arts, Omar Kebour,
a souligné, de son côté, la nécessité
de donner un statut légal au village
de Menaâ à travers l'élaboration
d'un dossier technique à remettre
à la Commission nationale des
biens culturels en vue de créer
un secteur sauvegardé permettant
de prendre en charge la protection
du site et sa sauvegarde.

Aussi, le responsable a assuré
que la question des relevés topo-

graphiques à la base du dossier
technique vient d'être prise en
charge grâce à une aide qui sera
accordée par la wilaya à la com-
mune de sorte à "permettre, sauf
imprévu, de présenter le dossier
à la commission nationale d'ici la
mi 2021'', tandis que, a-t-il ajouté,
le dossier historique, légal et ju-
ridique sera élaboré par les ser-
vices de la wilaya de la culture e t
des arts.

La problématique de la dechra
de Menaâ remonte à la période
coloniale, puisqu'elle a été classée
en 1928 site naturel qui fait qu'elle
ne relève pas du secteur de la cul-
ture et ne peut donc prétendre à
la loi sur la protection du patri-
moine culturel de 1998.

"Il est aussi devenu impératif,
pour donner un statut légal à ce
patrimoine architectural, de créer
un secteur sauvegardé en vertu
de la loi 98/04 sur la protection
du patrimoine culturel'', a relevé
le directeur de la Culture, notant
que le fait d'être encore habité ne
permet pas de classer la cité
comme patrimoine archéolo-
gique. Après l'élaboration de
l'étude technique qui définira
dans le détail les composantes de

la dechra et la parution de l'arrêté
de création du secteur sauvegardé,
on pourra demander, a affirmé
M. Kebour, la levée du gel sur le
montant octroyé depuis plusieurs
années pour l'étude du secteur
sauvegardé de Menaâ.

Un chef-d'œuvre architectural
plusieurs fois séculaire

Situé au confluent de l'Oued
Abdi et de l'Oued Bouzina, la
dechra de Menaâ se distingue par
son architecture plusieurs fois sé-
culaire érigée de matériaux na-
turels reflétant, selon les experts,
le génie architectural des popu-
lations locales.

Ce modèle authentique de
construction destiné à être habité
diffère de celui des "Thakil ath",
soient des greniers collectifs ty-
piques de la région des Aurès qui
sont destinés à la conservation
des récoltes et provisions des com-
munautés locales, ont-ils expliqué.
Destiné ainsi à l'habitaion, ce mo-
dèle assure aération et fraicheur
en été et emprisonne la chaleur
en hiver, a-t-on encore noté, pré-
cisant que le plan urbanistique
du village permet le respect de

l'intimité des foyers conformé-
ment aux valeurs conservatrices
de la société locale. Les ruelles
étroites et sinueuses s'apparentent
à un labyrinthe dans un souci de
défense, a fait remarquer Hadj
Saïd, un des vieux habitants de la
dechra, relevant que les formes
géométriques des fenêtres des
maisons, qui sont arrondies, trian-
gulaires ou carrées, servent à dis-
tinguer les groupes de familles.

En fait, la vieille dechra avait
été construite par ses fondateurs
sur une colline dominant ses alen-
tours pour mieux se défendre et
regroupant la majorité des archs
des Aurès, dont Aïth Daoud, Aïth
Abdi, Aïth Bouslimane et Aïth
Frahtribus, explique Hadj Said.

Le vieux village de Manaâ qui
ouvre ses cinq portes aux visiteurs
à l'occasion de la fête du printemps
(Thefsouth) conserve encore sa
magie puisée de la contiguïté entre
la chaleur du Sahara et le froid
des montagnes des Aurès.

C'est cette magie qui avait
amené l'écrivain algérien Ahm ed
Toufik El Madani à lui attribuer
le titre de "joyau des Aurès".

APS

La grand-mère, (ou l’ainesse de la famille, ou de la maisonnée) est au centre des festivités de célébration du nouvel an Amazigh à
travers les différentes régions de Tipasa.

Festivités de Yennayer depuis Menaâ, un espoir de
classer la dechra amazighe site culturel protégé
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LUTTE CONTRE LA CONTREBANDE 
Saisie de près de 7 milliards de DA 
de marchandises au cours des 11 premiers
mois de 2020 (douanes)

Selon un bilan des mêmes ser-
vices établi pour la période allant
du 1er janvier au 30 novembre
2020, il est question de 2527 opéra-
tions de saisie effectuées dans le
cadre de la lutte contre la contre-
bande, avec une valeur totale des
saisies de l'ordre de 6.908.963.906
DA, tandis que les amendes issues
de ces opérations s'élevent à
32.199.207.489 DA.

Pour faire échouer ces tentatives
de contrebande, 446 véhicules, 42
camions, deux tracteurs, deux
grues, sept motos et 10 bêtes ont été
utilisés, selon les services de
douanes, qui ont indiqué que le
nombre de contrevenants impli-
qués dans ces opérations était de
2680 individus. 

Les saisies incluent des compri-
més psychotropes, des cigarettes,
du carburant, des armes, des muni-
tions, des matières explosives, des
boissons alcoolisées, des matières
et des objets précieux, de s voi-
tures, des vêtements, des produits
alimentaires, des devises, du bétail,
des médicaments, des équipe-
ments, des produits sensibles et
des déchets métalliques et non
métalliques. En ce qui concerne les
psychotropes et les drogues, les
douanes ont saisi, en coordination
avec les différents corps de sécu-

rité, au cours des 11 premiers mois
de 2020, plus de 15.875 kg de kif
traité, 1 536 660 unités et 68 boites
de produits psychotropes, en plus
de 17,89 g de cocaïne, des tentatives
ayant impliqué 291 contrebandiers.

Selon le même bilan, 126 076
litres de carburant, d'une valeur de
9 340 240 DA, ont été saisis en plus
de vêtements usagés, d'une valeur
de 179110084 DA. Concernant les

métaux précieux, les douanes ont
saisi 2 3015,05 gr d'or et 1 382,9 gr
d'argent, pour une valeur de 231
087 129 DA.

Quant à la monnaie en devise,
les douanes ont saisi 34 900 dollars,
376 620 euros, 65 170 dinars tuni-
siens et 25 000 francs africains
(CFA), d'une valeur totale équiva-
lente à 65 630 635 DA, conclut le
bilan.

Les services des Douanes algériennes ont saisi près de 7 milliards de DA 
de marchandises destinées à la contrebande transfrontalière, au cours des 11 premiers
mois de 2020, a-t-on appris jeudi, auprès de la Direction générale des douanes.

IMPORTATION
DE VÉHICULES NEUFS 
Octroi prochainement
des premières
autorisations
(ministre)

Le gouvernement a décidé de libérer l’importation
des véhicules neufs afin de répondre aux besoins
du marché national, en octroyant les premières au-
torisations prochainement aux concessionnaires re-
tenus, a annoncé dimanche le ministre de l’Industrie,
Ferhat Ait Ali Braham.

"On a reçu depuis le début de l’année en cours
des instructions de président de la République, et il
y a un accord unanime au niveau du gouvernement
pour libérer l’importation des véhicules neufs afin
d’alimenter le marché national en véhicules de tout
genre, notamment utilitaires qui sont nécessaires
pour les Institutions et les commerçants", a précisé
le ministre sur les ondes  de la Chaine II de la Radio
nationale.

A cet effet, le Comité interministériel chargé d’exa-
miner les dossiers de demandes d’autorisations pour
importer les véhicules neufs va se réunir pour re-
mettre la liste finale des concessionnaires retenus,
a-t-il ajouté. ''Pour l’instant, sur le plan documentaire,
nous avons recensé 40 dossiers qui sont complets
(...) et nous avons tardé dans le choix des dossiers
d’importateurs de véhicules neufs, ca r il fallait bien
examiner leur conformité aux conditions fixées dans
le cahier des charges et s’assurer que le client ne
soit pas pris en otage comme c’était le cas dans le
passé", a-t-il dit.

"Ce n’est pas l’Etat qui va importer les véhicules
mais c’est les concessionnaires. Ceux qui ont des
dossiers propres et qui répondent aux conditions
fixées dans le cahier des charges, seront retenus", a-
t-il encore ajouté.

S’agissant des marques concernées par les pre-
mières autorisations d’importation, il a fait savoir
qu’il y a des "marques intéressantes", et de tous les
modèles, dont celles destinées aux petites bourses
et qui ont donné leur accord aux concessionnaires
algériens.

Pour M. Ait Ali, la finalité n’est pas d’encourager
l’importation mais c’est de bâtir une vraie industrie
automobile en Algérie, tout en réaffirmant le maintien
de taux d'intégration fixé pour l'industrie automobile,
établi à un minimum de 30% lors de la première
phase d'activité.

Evoquant la situation des entreprises publiques
du secteur industriel, il a affirmé qu’il "n’est pas
question de privatiser les entreprises économiques
publiques et s’il y a ouverture du capital, cette opé-
ration se fera à travers la Bourse d'Alger". Pour le
ministre, le problème de certaines entreprises réside
dans la gestion et le managemen t et non pas dans le
financement, ce qui nécessite, poursuit-il, un vrai
changement dans la composante humaine. "Nous
avons discuté avec plusieurs groupes publics indus-
triels et on a constaté que pour certains d’entres
eux, le changement est impératif dans la composante
humaine. Ces groupes nécessitent aussi de vrais
plans de redressement pour pouvoir continuer leurs
activités" a-t-il indiqué.

Il, a, dans ce sillage, souligné que plusieurs filières
nécessitaient la relance, dont, le textile, le cuivre, la
mécanique et la sidérurgie .

Début de la solution pour l’entreprise ENIEM

S’agissant de la filière électronique et électromé-
nager, il a assuré que la situation de l’entreprise na-
tionale ENIEM était en voie de règlement. "Le premier
dossier qu’on va traiter est celui de l’ENIEM. On de-
vrait aboutir à la solution lors de la rencontre qu’on
va tenir au cours de la journée de ce dimanche", a-t-
il assuré. Concernant la situation des entreprises
du secteur dont les dirigeants ont été poursuivis en
justice et gérées actuellement par des administrateurs
désignés par l'Etat, il a affirmé qu’il faut attendre
les décisions finales de la justice sur chaque cas et
c’est sur la base de celles-ci que l’Etat va agir, tout
en assurant que "les actifs de ses entreprises seront
sauveg ardés".

S’agissant de la situation du complexe sidérurgique
El Hadjar (Annaba), il a affirmé que le Complexe a
un problème d'approvisionnement en matières pre-
mières. "Ce complexe a un plan de redressement,
mais il a un problème d’approvisionnement et en
attendant l’entrée en production du gisement de
Ghar Djbilet, il ne doit pas perdre son temps. Le
Complexe a le droit de s’approvisionner à travers
notamment le recours à l’importation pour atteindre
son autosuffisance quand les mines de Ouenza et de
Boukhadra ne sont pas en mesure de lui fournir les
quantités qu’il faut", a-t-il indiqué. 

DOMAINE MINIER 
Signature d’une convention 
tripartite à Béjaïa 

Une convention-cadre
entre l’université de
Bejaia, le groupe minier «
Manadjim el Djazair » et le
groupement « Algeria
Corporate universities –
GACU » portant sur leur
coopération mutuelle dans
le domaine minier, a été
paraphée, ce mercredi à
Bejaia.

A travers cette conven-
tion les signataires visent à
unir leurs compétences «
pour la promotion des
champs disciplinaires
pouvant contribuer au
développements de l’acti-
vité minière et à la valori-
sation de sa production ».

Les trois établissements
ont été représentés par
leur plus hautes autorités
et ont tenu à l’occasion à
expliquer la nature de ce
rapprochement et leur
engagement individuel et
collectif qui vise en pre-
mier chef la valorisation de
la recherche technique et
technologique au service
du développements socio -
économique .

Ainsi ont-ils convenu de
densifier leurs échanges
d’experts et d’expérien-
cess pour la production
d’informations relatives, à
la fois à la recherche, l’ex-
ploration et l’exploitation
dans le domaine minier et
la commercialisation de
ses produits.

« La convention ambi-
tionne de jeter ainsi les
premiers jalons opération-

nels ent re les acteurs
socio-économiques et le
monde académique », dira
à l’APS le PDG du groupe
"GACU", Ghrieb Sifi, dont
l’organisme planche déjà
sur « l’élaboration de réfé-
rentiels des compétences
des activités » et qui, a
terme, entend « établir une
cartographie des métiers .

« il est question d’éta-
blir un plan de formation à
la carte et techniquement
très pointu » a-t-il souli-
gné, expliquant que cette
démarche va profiter
autant à l’université,
notamment aux étudiants
qui vont pouvoir ainsi
choisir leur métier en
fonction de la demande et
des besoins du marché,
qu’au groupe Manal,qui
trouvera ainsi l’opportu-
nité d’améliorer ses per-
formances et les capacités
de ses personnels » a-t-il
expliqué M. Sifi entend

dans la foulée de cette
démarche « Elaborer les
avenirs stratégiques de
l’activité minière, notam-
ment en recensant tous les
produits importés (out-
puts, recenser les déchets
minéraux, leur valorisa-
tion, les compétences,
entre autres.

Il s’agit, en un mot, de
créer, une banque d’infor-
mation susceptible
d’orienter l’investisse-
ment et la création de nou-
velles activités, notam-
ment dans le domaine de
la sous-traitance » a-t-il
souligné en mettant le
doigt sur l’opportunité
offerte , d’opérer ainsi un «
revers-engineering », en
favorisant la substitution
aux produits d’importa-
tion. En marge de la si gna-
ture de la convention, les
trois partenaires, accom-
pagnés de l’éxécutif de
wilaya, se sont rendus sur

le site de la mine de plomb
et de Zinc d’Amizour à 25
km de Bejaia, ou il se sont
enquis des conditions du
lancement de son exploita-
tion et de l’aide éventuelle-
ment à apporter pour ren-
trer rapidement dans la
production de ces deux
minerais.

Confié à une joint-ven-
ture Algéro australienne,
dénommée « Western
Méditeranean Zinc », le
gisement est considéré
comme l’un des plus
grand du monde avec une
réserve prouvée de 53 mil-
lions de tonnes dont 37
millions de zinc et 16 mil-
lions de plomb .

"Ce grand projet revêt
un caractère stratégique
pour le pays du fait qu’il va
permettre de faire face au
besoin national, pour les
industries utilisant cette
matière première et à en
exporter l’excèdent » à
souligner, Mohamed
Seghir Harani, président
du groupe Manal, estimant
que cela permettra de
réduire la facture et géné-
rer, par ailleurs, des ren-
trées en devises ».

Au terme de la signa-
ture de cette convention, il
a été convenu de recruter
quatre majeurs de promo-
tion de l’Institut de géolo-
gie de l’université
Abderrahmane Mira par
deux filiales du groupe
Manal.

APS
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PÉTROLE 
Au plus haut en 10 mois, avant le Covid-19 

Le baril de Brent de la mer du
Nord pour livraison en mars a bondi
de 2,96% soit 1,61 dollar à 55,99 dol-
lars par rapport à la clôture de la
veille, un plus haut depuis fin
février, avant que la pandémie de
Covid-19 se répande.

Le baril américain de WTI pour le
mois de février a grimpé de son côté
de 2,77% soit +1,41 dollar, à 52,24 dol-
lars, un sommet depuis le 24 février.

"On a eu de mauvaises données
économiques, le dollar est plus fort
et malgré cela, les prix du brut conti-
nuent de grimper à des sommets
plus vus depuis 10 mois", a souligné
Matt Smith de Clipper Data.

La mauvaise nouvelle écono-
mique est venue du marché de l'em-
ploi américain qui en décembre a

détruit 140.000 emplois, un chiffre
inattendu pour les analystes, mais

les opérateurs ont ignoré cette
dégradation du marché du travail.

SUISSE  
Les dépenses 
des Suisses dans les
magasins à l'étranger
ont chuté de 25% 
en 2020 

Les dépenses des Suisses dans les magasins à
l'étranger ont diminué d'environ 25% en 2020,
selon une estimation de Crédit Suisse publiée mer-
credi, la fermeture des frontières et les phases de
confinements ayant limité leurs achats dans les
pays voisins.

Rien qu'entre mi-mars et mi-juin, les dépenses
des consommateurs suisses, qui vont habituelle-
ment faire une partie de leurs achats en France, en
Allemagne ou en Italie, ont diminué de quelque 2
milliards de francs suisses (1,8 milliards d'euros),
selon les calculs des économistes de la banque
suisse.

Face à la première vague de la pandémie de
Covid-19, la Suisse avait imposé un semi-confine-
ment et fermé ses frontières jusqu'au 15 juin.

Compte tenu des écarts de prix importants entre
la Suisse et les pays voisins, les achats ont repris
une fois les frontières rouvertes et retrouvé leur
niveau d'avant confinement, ont souligné les éco-
nomistes de Crédit Suisse, sans toutefois donner
d'évaluation précise.

Pour l'ensemble de l'année 2020, ils estiment
que ces achats se sont limités à 6 milliards de
francs suisses, soit une baisse de 25% par rapport à
l'année précédente.

Comme en France, en Allemagne ou en Italie, le
commerce de détail suisse a été secoué par les
mesures de lutte contre la pandémie.

Les commerces alimentaires ont en revanche vu
leur chiffre d'affaires grimper d'environ 9,4% selon
les estimations de Crédit Suisse.

Les commerces non-alimentaires ont enregis-
tré une progression plus modeste de 2% en
moyenne.

Ce chiffre masque cependant de fortes dispari-
tés notamment entre les enseignes bricolage et jar-
dinage qui ont bénéficié d'un effet de rattrapage
durant l'été et les boutiques de vêtements qui ont,
elles, vu leurs ventes s'effilocher.

Pour 2021, les économistes de Crédit Suisse s'at-
tendent à une baisse de chiffre d'affaires de l'ordre
de 6,6% dans l'alimentation, le bond l'an passé
ayant placé la barre très haut, et à une hausse de 2%
pour les enseignes non alimentaires.

USA 
L'économie américaine
termine l'année 2020
avec des pertes d'emplois 

L'économie américaine a perdu de nombreux
emplois en décembre, pour la première fois depuis
avril, touchée de plein fouet par les restrictions de
voyage ainsi que les fermetures de bars et restau-
rants liées à la recrudescence du nouveau corona-
virus. Le taux de chômage est, lui, resté à 6,7%,
reflet d'un taux de participation au marché de
l'emploi qui se dégrade.

Au cours du dernier mois de l'année 2020, ce
sont 140.000 emplois qui ont été perdus aux Etats-
Unis, a annoncé vendredi le département du
Travail, présentant le dernier rapport sur l'emploi
de l'ère Trump.

Des emplois ont bien été créés dans les services
aux entreprises, le commerce de détail et la
construction. Mais pas en nombre suffisant pour
compenser ceux qui ont été détruits dans les loisirs
et l'hôtellerie ainsi que dans l'enseignement privé.

Depuis mai, le marché du travail s'était pourtant
redressé, parvenant à recréer une grosse moitié
des 22 millions d'emplois détruits en mars et avril,
lors du choc initial du Covid-19.

Mais le virus a redoublé de vigueur aux Etats-
Unis depuis la fin de l'automne, contraignant de
nombreux responsables locaux partout dans le
pays, et y compris parmi les plus réticents, à impo-
ser de nouvelles mesures pour tenter de ralentir la
progression de la pandémie.

"Le terrible rapport sur l'emploi de décembre
est une preuve supplémentaire de l'incapacité de
l'administration Trump à faire face aux crises sani-
taires et économiques provoquées par l'accéléra-
tion de la pandémie de coronavirus", a réagi dans
un communiqué la présidente de la majorité
démocrate à la Chambre des représentants Nancy
Pelosi.

APS

Rien n'a semblé arrêter la progression des cours du pétrole, au plus haut en 10 mois 
vendredi, pas même les mauvais chiffres de l'emploi américain, à la fin d'une semaine
marquée par l'annonce de l'Opep+ d'une offre contenue d'or noir.

ETATS-UNIS 
Les stocks de pétrole brut baissent 

pour la 4e semaine d'affilée 
Les réserves de pétrole brut aux

Etats-Unis ont baissé pour la qua-
trième semaine d'affilée, dans des
proportions bien plus importantes
que ne le prévoyaient les analystes,
pour atteindre leur plus bas niveau
depuis octobre.

Selon un rapport de l'Agence
américaine d'Information sur
l'Energie (EIA) diffusé mercredi, les
stocks commerciaux de brut dans le
pays se sont réduits de 8 millions de
barils (MB) pour la dernière
semaine de 2020, par rapport à la
semaine précédente.

Ils se sont établis à 485,5 MB au
1er janvier, là où les analystes
avaient tablé sur une baisse
médiane de 2,7 millions de barils.
Ils restent de 9% supérieurs à la
moyenne établie sur cinq ans pour
la même période. Il est fréquent
que les compagnies d'énergie tirent
davantage sur les stocks en fin d'an-
née, pour des raisons comptables.

Mais 2020 a été une année parti-

culière avec la pandémie de corona-
virus qui a stoppé l'économie et
réduit la demande de brut.

La production pétrolière améri-
caine est tombée l'année dernière à
11 millions de barils par jour (mbj)
contre 12,9 millions l'année d'avant.

La demande de brut a f léchi de
11,9% sur un an, dont -8,5% pour
l'essence et -43,1% pour le kérosène.

Au 1er janvier, les exportations
sont restées quasiment stables à
3,632 mbj contre 3,625 mbj la
semaine précédente, tandis que les
importations ont très légèrement
augmenté à 5,369 mbj contre 5,326
mbj la semaine d'avant.

La production de brut est restée
stable à 11 mbj.

Les raffineries américaines ont
fonctionné à 80,7% de leurs capaci-
tés, davantage que la semaine pré-
cédente.

Les réserves américaines d'es-
sence ont augmenté de 4,5 millions
de barils, alors que les analystes

s'attendaient à un léger recul.
Les stocks de produits distillés

(fioul et gaz de chauffage) ont aug-
menté de 6,4 millions de barils,
plus que le 1,5 million de barils pré-
vus par le marché.

Le cours du baril de WTI pour
livraison en février a accéléré sa
hausse après la publication du rap-
port et gagnait 1,56% à 50,71 dollars
à 17H00 GMT.

Du côté de la demande, alors que
les déplacements ont été très limi-
tés pendant la saison des fêtes à
cause de la pandémie, le total des
produits pétroliers distribués la
semaine dernière est descendu à 17
mbj contre 19,3 mbj la semaine
d'avant.

A Cushing dans l'Oklahoma
(Centre Sud), où se trouvent de
gigantesques cuves stockant le
pétrole WTI coté à New York, les
réserves ont toutefois augmenté de
800.000 barils, à 59,2 MB.

ENERGIE 
La production mondiale du gaz équivaudra 

à celle du pétrole dans une quinzaine
d'années (Expert)

La production mondiale
du gaz équivaudra à celle
du pétrole dans une quin-
zaine d'années, tirée
notamment par le bascule-
ment de la Chine vers cette
énergie, car 70% de l'éner-
gie qu'elle consomme
actuellement est basée sur
le charbon, a prédit l'expert
algérien Mourad Preure.

"Lorsque la Chine, dont
70% de l'énergie qu'elle
consomme actuellement
est basée sur le charbon,
bascule vers le gaz, cela
pèse sur la demande", a
estimé l'expert, ajoutant
que "dans une quinzaine
d'années, la production du
gaz dans la consommation
mondiale d'énergie équi-
vaudra à celle du pétrole,
alors que les renouvelables
bénéficieront d'avancées
technologiques".

S'exprimant lors d'un
forum du quotidien Le Soir
d'Algérie, M. Preure a
ajouté que "la croissance de

la demande gazière est
tirée par la génération élec-
trique", affirmant que "la
transition énergétique
accorde une place de choix
au gaz naturel".

S'agissant de l'Algérie,
l'expert en questions éner-
gétiques a affirmé que "la
force énergétique de
l'Algérie, demain si notre
pays veut réussir sa transi-
tion énergétique, c'est

Sonatrach qui la tirera",
soulignant que "les grandes
révolutions que l'Algérie
est amenée à connaître
dans le domaine énergé-
tique, c'est Sonatrach qui
doit les mener".

Dans le même sillage, M.
Preure a appelé à privi-

légier le renouvelable dans
le modèle algérien, expli-
quant "qu'en Algérie 86%
de territoire jouit d'un

ensoleillement de 3.600
heures de soleil par an,
alors qu'en France, par
exemple, l'ensoleillement
est entre 1.100 et 1.400
heures, mais cela ne l'a pas
empêché d'investir dans le
solaire".

Il a, dans ce sens, rap-
pelé que chaque kilomètre
carré (km2) en Algérie peut
produire 2.000 kilowat-
theures.

Concernant l'état actuel
du marché pétrolier,
frappé de plein fouet par
les conséquences de la
crise sanitaire du Covid-19,
M. Preure a indiqué que
"les marchés sont en train
de sur-réagir à un vaccin
qui, si on est optimiste, ne
pourrait produire un effet
sur l'économie mondiale
qu'à partir du second
semestre de cette année",
donc, a-t-il poursuivi, "si on
est réaliste, cet effet ne se
produira qu'au 4e trimes-
tre 2021".



DÉVELOPPEMENT DANS LES ZONES D’OMBRE 
Adrar : Merad valorise les efforts des
autorités locales 

Ces mesures devront per-
mettre de réaliser le décollage
économique local à travers la
création de micro-entreprises
dans les domaines d'activités
propres à chaque zone d'om-
bre à Adrar, notamment dans
les domaines de l'agriculture,
du tourisme et des activités de
la femme rurale au foyer, a
indiqué M. Merad.

Après avoir donné le coup
d'envoi d'une caravane de soli-
darité vers les zones d'ombre à
l'occasion du 64 anniversaire
de la création du Croissant
rouge algérien (CRA), le
conseiller s'est rendu à la daïra
de Zaouïa Kenta où il s'est
enquis de la souffrance des
habitants de Ksar Tazoult,
notamment la montée de l'eau
ainsi que la baisse enregistrée
dans la production agricole
des oasis.

A ce propos, le conseiller
du Président de la République
a souligné que sa visite à cette
wilaya est intervenue pour
s'enquérir des conditions de

vie des populations de ces
régions en vue de les amélio-
rer à travers les différents pro-
grammes de développement,
rappelant l'inscription d'affec-
tations financières dédiées
aux zones d'ombre dans le
plan communal de dévelop-
pement (PCD) pour l'exercice
en cours.

Les habitants de Ksar
Tazoult ont déploré la faible

couverture réseau de télécom-
munications et d'internet des
différents opérateurs télépho-
niques ce qui impacte leur vie
quotidienne .

A ce propos, le conseiller
du Président de la République
a affirmé que l'amélioration
de ce service s'inscrivait dans
le cadre des orientations des
Hautes autorités. 

M. Merad a également

écouté les préoccupations des
habitants des zones d'ombre à
Sali et à Reggane concernant
le désenclavement et l'amélio-
ration de l'alimentation en
eau potable outre le raccorde-
ment aux réseaux d'assainis-
sement et la promotion de
l'emploi à travers la formation
dans les spécialités relatives à
l'activité des compagnies
pétrolières activant dans la
région.

Le même responsable a
inspecté nombre de projets
publics destinés aux zones
d'ombre en matière d'éduc-
tion et de ressources en eau à
l'image de la réhabilitation de
l'école primaire à Kseur
Berriche (Sali) ainsi que la
réalisation de stations d'épu-
ration des eaux usées et de
deux citernes de 1.500 M3 et
2.000 M3 en faveur de n ombre
de Ksour à Reggane.

M. Merad poursuit sa visite
d'inspection des zones d'om-
bre dans les communes de la
daïra d'Aoulef (Adrar Est).

BOUMERDES 
Distribution de plus 
de 14.500 logements
en 2021 

Quelque 14.551 logements (toutes formules
confondues) seront attribués progressivement,
en 2021 à Boumerdes, suivant la réception des
projets actuellement en chantier à travers les
communes de la wilaya, a annoncé, mercredi, le
directeur local du logement, Nabil Yahiaoui.

Dans un exposé présenté lors d’une réunion
consacrée à l’examen de la situation du secteur de
l'Habitat (toutes formules confondues) dans la
wilaya, en présence du wali, Yahia Yahiatene, de
l'exécutif de wilaya et de représentants de diffé-
rents organismes concernés, M. Yahiaoui a indi-
qué que sur ce total de logements programmés à
la distribution, 9.200 unités sont des logements
publiques locatives (LPL).

A cela s'ajoute la prévision de distribution de
plus de 2.400 unités AADL, 870 logements promo-
tionnels aidés (LPA), 250 logements promotion-
nels publics (LPP), et près de 1.870 aides à l'habitat
rural, a-t-il détaillé. Dans son intervention à l’oc-
casion, le wali a insisté sur "l’impératif du respect
des engagements pris envers les citoyens, notam-
ment en matière des délais fixés pour les projets
et de la facilitation des procédures administra-
tives", à travers, a-t-il dit "une coordination active
avec les services concernés", en vue d'aplanir les
contraintes et les difficultés entravant le lance-
ment ou l’avancement de certains programmes
de logements", a-t-il observé.

Il a, également, souligné la détermination de la
wilaya à distribuer les logements "après l'achève-
ment de tous les équipements et des aménage-
ments externes des différents programmes",
signalant le lancement dernièrement de nom-
breux projets au niveau des cités accusant des
manques en la matière.

A la concrétisation totale de ces programme
d'habitat, le parc logement de la wilaya de
Boumerdes sera porté à 190.000 unités, contre
100.000 unités en 1999, et 139.000 en 2009 ce qui
a contribué à la réduction du taux d'occupation
par logement qui est passée de 6,6 en 1999, à 6,13
en 2009, avec une prévision d'atteindre 5,2 per-
sonnes par logement, voir moins, une fois ces
programmes achevés.

ALGER 
Démantèlement 
de deux réseaux
criminels 

Les services de Sûreté de la wilaya d'Alger ont
démantelé, dans deux opérations distinctes,
deux réseaux criminels spécialisés dans le faux
monnayage et la contrefaçon de la monnaie
nationale, et trafic de psychotropes, outre l'ar-
restation de 7 individus, indique mercredi un
communiqué de ces services.

La première affaire a été traitée par les ser-
vices de la 5e Sûreté urbaine de Beni Messous
relevant de la circonscription administrative de
Bouzareah, suite à une plainte déposée par un
propriétaire de magasin d'alimentation géné-
rale faisant état d'un individu ayant fait des
achats avec un faux billet de 2000Da.

Après filature et fouille du véhicule du sus-
pect qui était accompagné de deux autres indivi-
dus, une somme de 28.000 Da en faux billets a
été saisie. A l'issue de l'enquête et après perqui-
sition des domiciles des suspects, 5 individus
ont été arrêtés et une somme de 75 millions de
centimes en faux billets a été saisie.

La deuxième affaire concernant le démantè-
lement d'un réseau criminel spécialisé dans le
trafic de psychotropes a été traitée par les ser-
vices de la 3e sûreté urbaine de la circonscrip-
tion adminis trative de Hussein Dey, suite à l'ex-
ploitation d'une information faisant état d'un
individu s'adonnant au trafic de psychotropes
dans son magasin.

Après enquête, les éléments de la police ont
arrêté le mis en cause dans son magasin en pos-
session de 16 comprimés psychotropes dissimu-
lés dans un tiroir et une somme de 8.000 Da,
issue de la vente des psychotropes.

Après parachèvement des procédures légales
en vigueur, les mis en cause ont été déférés
devant les juridictions territorialement compé-
tentes.

Le conseiller du Président de la République chargé des zones d'ombre, Brahim
Merad a valorisé, samedi à Reggane (Sud d'Adrar), les efforts des autorités locales

visant la création de micro-zones d'activités dans les zones d'ombre.

Les intoxications au monoxyde de
carbone sont causées principalement
par une mauvaise installation des appa-
reils de chauffage à gaz ou encore un
problème d’évacuation des gaz brulés.

C’est ce qu'ont affirmé à l’APS les
services de contrôle du ministère du
Commerce, l’organisme de contrôle
public, les fabricants et associations de
consommateurs et de commerçants.

Le Directeur général de contrôle
économique et de la répression de la
fraude du ministère du Commerce
(DGCERF), Mohamed Louhaidia, a énu-
méré cinq facteurs majeurs causant les
intoxications au monoxyde de carbone.

Il a cité en premier lieu la "mauvaise
installation" des appareils par des per-
sonnes "non qualifiées" en plus de "l’ab-
sence de maintenance périodique des
chauffages".

De plus, il a évoqué le "non nettoyage
des conduites d’évacuation des gaz bru-
lés", "la vétusté des appareils" ou encore
une "aération insuffisante" dans les
maisons, avec des accès d’air inexis-
tants ou obstrués par les occupants.

Baisse du taux de non-conformité 
des chauffages à gaz à 4 ,76% en 2020 

D'autre part, la DGCERF et le labora-
toire du Centre Algérien du Contrôle de
la Qualité et de l’Emballage (CACQE) de
Constantine ont exclu que la qualité des
chauffages à gaz soient la cause des
intoxications au monoxyde de carbone
(CO).

M. Louhaidia, a, ainsi, indiqué, à
l’APS que ses services n’ont reçu
aucune plainte, en 2020, pour une
contrefaçon de chauffages à gaz, expli-
quant que tout opérateur relevant la
contrefaçon de ses produits contacte les
services de la DGCERF qui "retirent" le
produit contrefait du marché en infli-
geant au contrevenant les sanctions
prévues par la loi, a-t-il précisé.

Selon lui, tous les appareils de chauf-
fage à gaz ou chauffe-bains fabriqués
localement ou importés, ce qui est très
rares, sont "contrôlés" par le CACQE qui
a permis de régler "définitivement" la
question de la conformité des chauf-

fages à gaz. De son coté, le chef de labo-
ratoire du CACQE de Constantine,
Redha Benmourallah, a déclaré à l'APS
que le taux de non-conformité des
chauffages à gaz est passé de 85% en
2013 à 4,76% en 2020.

Expliquant qu’en plus de la mission
de contrôle, ce laboratoire a un rôle de
"mise en conformité" de ce type d’appa-
reils.

Ainsi, M. Benmourallah a précisé
que lorsqu’un produit n’est pas
conforme, l’opérateur a le droit d’opé-
rer une mise en confor mité en corri-
geant les carences.

Une fois la vérification de la correc-
tion ces carences effectuée, le CACQE
délivre le certificat de conformité et ce
produit peut bénéficier d’une autorisa-
tion de mise sur le marché, a souligné le
même responsable.

"L’accompagnement concerne, en
outre, les importateurs étant en mesure
de se rapprocher du CACQE où on leur
explique les normes qui doivent être
exigées à leurs fournisseurs", a déve-
loppé M. Benmourallah. Ce laboratoire
reçoit, a-t-il dit, des produits ayant "cau-
sés le décès de personnes" par intoxica-
tion au CO.

Cela dans le cadre d’expertises
demandées par les services de sécurité.

Le résultat de ces expertises, révèlent
"le plus souvent" que les gaz brulés
n’ont pas été évacués, ce qui signifie
qu’il y avait un obstacle au niveau de la
cheminée, a conclu le chef de labora-
toire.

Des chauffages commercialisés sans
détecteurs de monoxyde de carbone 

Par ailleurs, des irrégularités dans la
commercialisation des appareils de
chauffage à gaz ont été constatées à tra-
vers plusieurs marchés spécialisés dans
la vente des produits électroménager
dans la capitale.

En faisant un tour du coté d’El
Hamiz (Est d’Alger), il a été constaté
que des chauffages à gaz étaient vendus
sans détecteurs de monoxyde de car-
bone.

Pourtant, une instruction émise par

les services du ministère du Commerce,
en mois de juin dernier, l’impose.

Ce qui a été différemment justifié
par les commerçants et les fabricants.

Les commerçants ont indiqué qu’ils
ne peuvent "pas obliger les consomma-
teurs à acheter les détecteurs de
monoxyde de carbone", ou qu’ils n’ont
pas reçu les détecteurs avec les appa-
reils de chauffage.

Les fabricants se défendent du fait
que cette instruction ait été émise, alors
que les commerçants avaient déjà
constitué leurs stocks.

C’est ce qu’a avancé le Directeur
général de Cristor, Raouf Zaïbi, affir-
mant que certains clients se sont four-
nis durant l’été avant la prise de l’effet
de cette instruction.

Label local est disposé, selon lui, à
satisfaire les demandes des clients qui
se présentent pour acquérir des détec-
teurs de monoxyde de carbone pour se
conformer à la loi.

De sont coté, le directeur central des
systèmes d’exploitation de SONARIC,
Ahmed Laihem, a affirmé qu’à partir du
31 octobre aucun chauffage n’a été fac-
turé, jusqu’au 22 décembre, date de la
réception des détecteurs de monoxyde
de carbone.

Invitant les commerçants s’étant
fournis avant cette date à se rapprocher
des magasins de Sonaric munis de leurs
factures pour acquérir le nombre de
détecteurs qui correspond au nombre
de chauffage facturés auparavant.

Le responsable de Sonaric a précisé
avoir commandé environs 30.000
détecteurs supplémentaires pour pou-
voir répondre à la demande de ces com-
merçants qui veulent proposer les
détecteurs en accompagnement des
chauffages de la marque qui n’en
étaient pas dotés.

M. Laihem conclura sa déclaration
en déplorant de trouver au niveau d’El
Hamiz des chauffages sans cheminée
nécessitant de changer les filtres, alors
que les vendeurs ne savent même pas
où se trouve ce filtre et comment le
changer.

APS

INTOXICATIONS AU MONOXYDE DE CARBONE 
La mauvaise installation des chauffages 
et le problème d’évacuation des gaz brulés 
à l'origine des accidents 
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FRANCE 
Des élus dénoncent les conditions de vie

"indignes" de migrants dans le nord 

"La presse et les réseaux
sociaux ont rendu compte
cette semaine de la situation
des exilés de Grande-Synthe
soumis aux intempéries et aux
évacuations +peu orthodoxes+
organisées par la préfecture.

Parlementaires nordistes,
nous nous sommes rendus sur
place pour constater (...) leurs
conditions (de vie) indignes
d'un pays tel que la France",
écrivent les sénateurs socia-
listes Patrick Kanner et
Martine Filleul dans un com-
muniqué. Dans ce campement
qui réunit entre 200 et 300 exi-
lés désireux de rejoindre
l'Angleterre selon les sources,
leur situation "empire alors
que la période hivernale arrive
à grands pas", poursuivent les
élus socialistes.

"La promesse présiden-
tielle de ne laisser personne
vivre dehors semble singuliè-
rement datée", critiquent les
deux parlementaires. "Ces der-
niers temps, il a fait particuliè-

rement mauvais, et froid. Ces
gens dorment sous la pluie,
dans la boue, sans moyens de
se protéger.

Des médecins nous ont dit
que certains d'entre eux sont
en tongs ! Humainement, ce
n'est pas possible dans un pays
riche comme le nôtre", a
insisté Mme Filleul, qui est

aussi la première secrétaire
fédérale du PS dans le départe-
ment du Nord.

Si la préfecture refuse de
mettre à disposition un gym-
nase, "par peur, comme cela
est arrivé par le passé que plu-
sieurs milliers de personnes
s'y concentrent, (...) nous pro-
posons à l'Etat d'organiser des

points d'accueil de dimension
modeste, répartis tout le long
du littoral", a-t-elle suggéré.

Sur Twitter, l'eurodéputé
EELV (écologiste) et ex-maire
de Grande-Synthe, Damien
Carême, a lui aussi déploré
après une visite vendredi, les
conditions de vie "inhu-
maines" des exilés qui vivent
"sans rien, dans la boue" et
"sous des bâches", malgré
"plus de 80 démantèlements
en 2020". Début 2016, l'élu
alors maire avait ouvert,
contre l'avis de l'Etat, un camp
de petits chalets en bois, fina-
lement détruit par un incendie
en 2017. "Ce sont des hommes,
des femmes, des enfants aban-
donnés à leur triste sort, (...) en
plein hiver, en pleine pandé-
mie. Ce ne sont que 200 per-
sonnes, ce n'est pas toute la
misère du monde !", a aussi
jugé l'eurodéputée EELV
Karima Delli, appelant le gou-
vernement à "prendre ses res-
ponsabilités".

ETATS-UNIS 
Quatre personnes
tuées lors d'une
fusillade dans l'Etat
de l'Illinois 

Quatre personnes ont été tuées et deux
autres grièvement blessées lors d'une fusillade
dans l'Etat américain de l'Illinois samedi, a
apporté la chaîne NBC Chicago. Le suspect a été
abattu par la police lors de la fusillade, selon la
chaîne. Les premiers coups de feu ont eu lieu
dans une pharmacie CVS à Chicago dans l'après-
midi, entraînant la mort d'un homme de 30 ans.
Lorsque les agents sont arrivés sur les lieux, le
suspect a fui et a tué trois autres personnes lors
de sa fuite. Dans le restaurant IHOP d'Evanston,
il a pris une femme en otage.  Une adolescente
de 15 ans, qui a reçu une balle dans la tête, a été
transportée d'urgence à l'hôpital et se trouve
maintenant dans un état critique.

La police locale a identifié le suspect comme
étant Jason Nightengale, 32 ans, dont les motifs
pour la fusillade restent inconnus.

PAKISTAN 
L'électricité
progressivement
rétablie après une
gigantesque panne 

L'électricité était progressivement rétablie
dimanche dans les principales villes du
Pakistan, plongées dans le noir toute la nuit
après une gigantesque panne de courant, selon
des responsables gouvernementaux.

La panne a affecté toutes les grandes villes du
pays dont sa capitale Islamabad, son grand hub
économique Karachi, et la deuxième plus
grande ville, Lahore. Les coupures d'électricité
sont fréquentes au Pakistan qui fait face depuis
des années à une crise énergétique chronique et
dont le système de distribution est complexe et
vétuste. Nombre de ses quelque 210 millions
d'habitants restent privés de courant pendant de
longues heures chaque jour, et le phénomène
s'aggrave pendant les chaleurs de l'été.

Cette panne est due à un dysfonctionnement
survenu à 23H41 locales samedi (18H41 GMT)
dans le sud du pays, a indiqué le ministre de
l'énergie Omar Ayub Khan sur Twitter, disant se
baser sur les premiers éléments disponibles. "Le
dysfonctionnement a affecté le système de trans-
mission du pays (...) ce qui a conduit à l'arrêt des
centrales", a-t-il expliqué, ajoutant que le cou-
rant était "grad uellement rétabli dans tout le
pays". Des équipes ont oeuvré toute la nuit pour
rétablir le courant, qui était partiellement
revenu dans la matinée à Islamabad et Lahore.

La compagnie nationale gérant la distribu-
tion de l'électricité (NTDC) a indiqué qu'un
comité serait formé pour enquêter sur les causes
de cette panne. La panne a perturbé l'approvi-
sionnement en électricité de l'ensemble des
hôpitaux du pays, qui ont dû recourir à leurs
générateurs. Netblocks, une organisation non
gouvernementale qui recense les pannes d'in-
ternet, a souligné que la connectivité au Pakistan
avait chuté suite à la panne, s'établissant à "62%
du niveau ordinaire", selon son compte Twitter.

INDONÉSIE 
Crash d'avion : les
deux boites noires
localisées 

Les deux boites noires du Boeing 737 qui s'est
écrasé samedi dans la mer Java ont été locali-
sées, a fait savoir dimanche le chef de la sécurité
des transports indonésien. Les autorités indoné-
siennes ont annoncé avoir localisé des boites
noires du Boeing 737-500 de la compagnie
Sriwijaya Air qui s'est écrasé le 9 janvier dans la
mer de Java. Samedi, à 7h40 (UTC), un Boeing
737 appartenant à la compagnie indonésienne
Sriwijaya Air a disparu des radars. L'aéronef a
perdu plus de trois kilomètres en une seule
minute peu après son décollage de Jakarta. Il se
dirigeait vers Pontianak. Le ministre indonésien
des Transports a confirmé qu'il transportait 53
passagers et 12 membres d'équipages et s'était
écrasé. Des débris suspects ont été retrouvés au
nord de la capitale indonésienne.

APS

INDONÉSIE 
11 morts et 14 disparus lors de glissements 
de terrain dans l'ouest de l'île de Java 

Onze personnes ont trouvé
la mort, 17 blessées et 14 autres
auraient été ensevelies sous la
boue lorsque des glissements
de terrain ont frappé la pro-
vince indonésienne du Java
occidental samedi après-midi
et soir, a déclaré dimanche un
haut responsable du service de
gestion des catastrophes. De
fortes averses ont déclenché
des glissements de terrain dans
le village de Cihanjuan du dis-

trict de Sumedang vers 16H00
heure locale (09H00 GMT),
enterrant huit personnes, a
déclaré Budi Budiman, le chef
de l'unité d'urgence de l'Agence
provinciale de gestion des
catastrophes (BPBD).

"Lorsque l'opération de
recherche et de sauvetage pour
les victimes était en cours, d'au-
tres glissements de terrain se
sont soudainement produits et
ont enterré plusieurs sauve-

teurs", a-t-il dit. Les glisse-
ments de terrain ont eu lieu à
19H30 heure locale (12H30
GMT).

Parmi les personnes enseve-
lies par la boue et les rochers se
trouvait le chef de l'unité d'ur-
gence du BPBD dans le district
ainsi que le commandant mili-
taire du sous-district de
Cimanggung, a indiqué M.
Budiman.   "C'est parce que
l'état des sols sur les lieux est

instable", a-t-il expliqué. Au
total, 14 maisons ont été
détruites par les glissements de
terrain, faisant 17 blessés, dont
certains ont été soignés au dis-
pensaire du village, a souligné
M. Budiman.   Alors que la
recherche des personnes dis-
parues a repris dimanche
matin, trois équipements
lourds ont été déployés avec
plus de 500 sauveteurs engagés
dans l'opération.

Des élus du nord de la France ont alerté samedi sur les conditions de vie "indignes" 
de migrants de la commune de Grande-Synthe, qui vivent "au sol, dans le froid, la boue" 
et au gré des évacuations régulières, réclamant une "véritable politique d'accueil".

DANEMARK 
Neuf arrestations lors de manifestations 
anti-restrictions 

Neuf personnes ont été interpellées
samedi au Danemark lors de manifesta-
tions contre les restrictions anti-Covid
qui ont dégénéré en affrontements, ont
annoncé la police et des médias locaux.
Quelques centaines de personnes
s'étaient rassemblées à Copenhague, et
entre 50 et 65 à Aalborg, dans le nord,
selon des médias, citant les décomptes
de la police. Ces manifestations étaient
organisées par un groupe, "Les hommes
en noir", pour protester contre les res-
trictions imposées par le gouvernement
afin de limiter la propagation du nou-
veau coronavirus. "Liberté pour le
Danemark, nous en avons assez", scan-

daient les manifestants. Des affronte-
ments ont éclaté à Copenhague entre
des manifestants, qui ont allumé des
feux d'artifice et jeté des bouteilles, et
policiers en tenue anti-émeute, peut-on
voir sur des vidéos.

Quatre personnes ont été arrêtées
dans la capitale, et cinq à Aalborg, égale-
ment pour usage inapproprié de feux
d'artifice. Selon Rasmus Schultz, offi-
cier de coordination à la police de
Copenhague, certains des manifestants
font partie de "la constellation des hooli-
gans". En s emi-confinement depuis mi-
décembre, le Danemark a annoncé
mardi durcir ses restrictions, deman-

dant à sa population d'éviter les contacts
sociaux, pour préserver son système de
santé face à la multiplication des cas liés
à la souche mutante britannique.
Depuis le 6 janvier, il est interdit de se
réunir à plus de cinq personnes, contre
dix auparavant - aussi bien à domicile
qu'à l'extérieur - et les distances à res-
pecter entre les gens passent de un à
deux mètres.

D'autres mesures sont déjà en
vigueur depuis le mois dernier comme
le télétravail généralisé et écoles, bars,
restaurants et commerces fermés à l'ex-
ception des pharmacies et magasins ali-
mentaires.

Deux Portugais meurent en percutant 
un poids lourd à contresens sur 

une autoroute du sud de la France
Trois personnes, dont deux de natio-

nalité portugaise, ont trouvé la mort
samedi dans la collision de leur véhicule
avec un poids lourd qui circulait à
contresens sur une autoroute du sud de
la France, a indiqué le parquet de Nîmes.

Le test d'alcoolémie du routier, un
Polonais de 62 ans, s'est révélé négatif.

Légèrement blessé, il présentait par
ailleurs un état fiévreux qui a justifié un
test PCR pour suspicion de Covid-19.

Lors de son début de garde à vue, il
s'est montré "peu loquace", rapporte le

substitut du procureur, Romain
Domingues, qui évoque un "homicide
volontaire aggravé par un manquement
délibéré à une obligation de sécurité".

Le test salivaire destiné à détecter la
présence éventuelle de stupéfiants n'a pu
être réalisé, afin de protéger les gen-
darmes du fait d'une suspicion de coro-
navirus. Les résultats d'un prélèvement
sanguin seront connus lundi.

L'accident, qui s'est produit à 02H30
(01H30 GMT) sur l'autoroute A9 à hau-
teur de Nîmes, avait entraîné un "choc

frontal, à très forte cinétique", selon les
pompiers. Le poids lourd circulait en
sens opposé "probablemen t depuis cinq
ou six kilomètres", ont encore précisé les
pompiers . Selon les premiers éléments,
les victimes seraient un homme de 48 ans
et une femme de 44 ans qui portaient sur
elles des passeports de nationalité portu-
gaise. La troisième victime, sans papier
d'identité, serait âgée d'une vingtaine
d'années, selon le parquet.

Ils circulaient dans un véhicule imma-
triculé en Suisse.



Le porte-parole du
Comité scientifique de suivi
de l'évolution de la pandé-
mie du Coronavirus, Dr.

Djamel Fourar a affirmé,
samedi, que l'Algérie était
préparée pour la conserva-
tion et le stockage du vaccin
anti-covid-19 qui sera
acquis, précisant que
l'Institut Pasteur se chargera
de son stockage à son arrivée
avant de procéder à sa distri-
bution aux unités de
stockage à travers le pays.

S'exprimant lors d'une
conférence de presse dans le
cadre de la préparation du
lancement de la campagne
de vaccination contre l'épi-
démie Covid-19, M. Fourar a
assuré que l'Algérie dispose
des moyens nécessaires au
stockage de ce vaccin, assu-
rant qu'un inventaire com-
plet de la chaîne de froid
dont dispose le pays avait été
réalisé pour assurer le
stockage de cette matière
sensible. Pour ce faire,
l'Institut Pasteur se char-

gera, en première étape, du
stockage du vaccin dès son
arrivée, avant de procéder,
par la suite, à sa distribution
aux autres unités de
stockage à travers les wilayas
qui avait abrité les cam-
pagnes de vaccination dédié
es à d'autres maladies, a
expliqué M. Fourar qui a
rappelé que les spécialistes
algériens " disposent déjà
d'une grande expérience en

la matière". Précisant que la
campagne de vaccination
relative à l'épidémie Covid-
19 ne sera pas limitée dans le
temps, M. Fourar a fait
savoir que les opérations de
vaccination de la population
des zones d'ombre et des
zones enclavées seront assu-
rées par des équipes médi-
cales itinérantes.

Dr. Fourar avait souligné
auparavant que l'Algérie

était soucieuse de " choisir
un vaccin efficace et sûr
pour les citoyens" et
annoncé que tous les
moyens logistiques (équipe-
ments, chambres de froid et
de congélation) sont fin
prêts pour le stockage et la
conservation du vaccin".

Le même responsable
avait également fait savoir
que le président de la
République, M.
Abdelmadjid Tebboune a
chargé le ministre de
l'Intérieur et les autres sec-
teurs de pourvoir le minis-
tère de la Santé en moyens
,s'ils venaient à manquer, en
vue d'assurer la campagne
de vaccination au profit de
toutes les régions du pays.

Pour ce qui est du nom-
bre des centres ayant été
préparés à cette opération, il
avoisine 8.000 centres de
santé répartis à travers le
pays, entre les polycliniques,
les centres de santé de proxi-
mité et les salles de soins. 
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231 nouveaux cas, 201 guérisons et 4 décès
C O R O N A V I R U S

Deux cent trente-et-un (231) nouveaux cas confirmés de Coronavirus, 201 guérisons et 4
décès ont été enregistrés durant les dernières 24 heures en Algérie, a annoncé, dimanche
à Alger, le porte-parole du Comité scientifique de suivi de l'évolution de la pandémie du
Coronavirus, Dr Djamel Fourar.

VACCINATION ANTI-COVID-19 
L'Institut Pasteur se charge du stockage 
du vaccin à son arrivée avant sa distribution 
aux différentes unités (Fourar)

ORAN 
Deux scénarios envisagés pour l'opération 
de vaccination contre la Covid-19 (DSP) 

Deux scénarios envisagés
pour l'opération de vaccina-
tion contre le Covid-10, sont
établis par la direction locale
de la Santé et de la popula-
tion (DSP), dont le choix sera
en fonction de la quantité
reçue, a-t-on appris
dimanche de son chargé de
communication.

"L'opération de vaccina-
tion sera effectuée, soit au
niveau des grands espaces
d'expositions et salles omni-
sports, ou bien dans les éta-
blissements de santé de
proximité et polycliniques,

selon deux scénarios éta-
blis", a précisé à l'APS, Youcef
Boukhari.  "Dans le cas où
nous recevons une grande
quantité de vaccins, l'opéra-
tion se fera dans les grands
espaces d'exposition et les
salles omnisports des com-
munes de la wilaya, mais
dans le cas ou nous rece-
vrons de petites quantités de
doses par étapes, elle se fera
dans les polycliniques,
comme dans le cadre de la
vaccination anti-grippale", a
fait savoir le même respon-
sable. A Oran chef-lieu, la

commune la plus peuplée de
la wilaya, deux lieux ont été
déjà désignés pour effectuer
la vaccination, à savoir le
centre des conventions
d'Oran (CCO) et le palais des
expositions de M'dina J'dida,
et ce dans le cas du premier
scénario, ou la vaccination
sera massive.

Pour les autres com-
munes, des grandes salles
omnisports ont également
été désignées pour la vacci-
nation, a-t-il souligné.

Pour le deuxième scéna-
rio, ou la vaccination se fera

dans les polycliniques, tout a
été préparé pour un bon
déroulement de la vaccina-
tion, dont les équipements
pour recevoir les doses et le
personnel qualifié chargé de
la vaccination, a-t-il soutenu.
"Nous avons assuré la forma-
tion des agents vaccinateurs,
de toutes les polycliniques
de la wilaya, et mobilisé éga-
lement des médecins géné-
ralistes et spécialistes pour
nous accompagner dans
cette opération", a-t-il
encore ajouté.

APS

L'Algérie ne se suffira
pas d'un seul vaccin
anti-Covid19 (Dr Fourar) 

L'Algérie ne va pas se suffire d'un seul vaccin
contre la maladie à coronavirus (Covid-19), a
annoncé vendredi dans la soirée lors de son
passage à la télévision nationale le Dr. Djamel
Fourar, porte parole du Comité scientifique de
suivi de l'évolution de cette pandémie. 

''Le choix de l'Algérie pour lutter contre la
Covid19, à l'instar des autres pays, ne se limitera
pas à un seul vaccin'', a t-il ajouté, avant de rele-
ver que l'état algérien et le comité scientifique
de suivi de l'évolution de la pandémie du Covid-
19 ''veilleront à choisir un vaccin efficace et sûr
pour les citoyens''.

Le Dr Fourar a également souligné ''la dispo-
nibilité de tous les moyens logistiques, dont des
équipements et chambres de congélation pou-
vant aller à une température de - 20,8 degrés
centigrades pour la conservation du vaccin, en
plus de véhicules aménagés destinés au trans-
port du vaccin''.

La vaccination
commencera 
dès la réception 
des premières doses
(expert) 

La vaccination contre la Covid-19 commen-
cera dès la réception des premières doses de
vaccin prévue dans les "tout prochains jours", a
annoncé samedi à Alger le porte-parole du
Comité scientifique de suivi de l'évolution de la
pandémie du Coronavirus, Dr Djamel Fourar.

Lors d’une conférence de presse à l’occasion
du coup d’envoi d’une campagne de sensibili-
sation à l’importance de la vaccination contre la
Covid-19, M. Fourar a précisé que "le vaccin est
le seul moyen efficace pour casser la chaîne de
transmission", assurant que le ministère de la
Santé est prêt sur le plan logistique et profes-
sionnel pour débuter la campagne de vaccina-
tion.

Il a, dans ce contexte, fait état de la mise en
place, au ministère, d'une cellule pour la mobi-
lisation des encadreurs au niveau de toutes les
wilayas et des structures habituées à pratiquer
des vaccinations.

Sur le choix du vaccin, M. Fourar a fait savoir
que "l'Algérie ne mise pas sur le vaccin d’un
seul laboratoire, mais aura recours, à l’instar
des autres pays, à plusieurs vaccins de diffé-
rents laboratoires parmi ceux approuvés pour
leur innocuité et leur efficacité".

Concernant l'enveloppe budgétaire mobili-
sée par l'Etat à cette opération, M. Fourar a fait
état de l'affectation de 1,5 milliards de Da pour
la toute première quantité, pour s'élever, par la
suite, à un montant de 20 mds Da, au fur et à
mesure de l'arrivée des autres doses.

Par ailleurs et pour convaincre les citoyens
de l'importance du vaccin, le porte-parole du
Comité scientifique de suivi de l'évolution de la
pandémie de Coronavirus a dit "compter sur les
différents médias nationaux, en vue sensibili-
ser le citoyen sur l'importance de ce vaccin et
diffuser l'information correcte", affirmant que
le vaccin demeure jusqu'à présent " la seule
arme" à même de juguler le virus.

Selon M. Fourar, les catégories qui bénéfi-
cieront de ce vaccin ont été déterminées.

Il s'agit, en priorité, des corps du secteur de
la santé et des autres secteurs stratégiques, les
personnes âgées, ainsi que les patients atteints
de pathologies chroniques.

Les femmes enceintes, les personnes pré-
sentant une allergie aux composants du vaccin
ainsi que les enfants, ne sont pas concernés,
ajoute le même responsable qui rappelle que le
vaccin demeure " non obligat oire pour les
citoyens".

Le ministère de la Santé a élaboré une straté-
gie nationale de communication consistant
essentiellement en la tenue d'une conférence
de presse, chaque samedi, en vue de fournir de
plus amples informations sur le vaccin et suivre
l'opération au quotidien, ainsi qu'en la diffu-
sion d'émissions de sensibilisation à travers les
chaînes de télévision nationale.

Le total des cas confirmés s'élève
ainsi à 102.144 dont 231 nouveaux cas,
soit 0.6 pour 100.000 habitants lors
des dernières 24 heures, celui des décès
à 2807 cas, alors que le nombre de pa-
tients guéris est passé à 69.212, a précisé
Dr Fourar lors du point de presse quo-
tidien consacré à l'évolution de la pan-
démie de Covid-19.

En outre, 40 wilayas ont recensé
durant les dernières 24 heures moins
de neuf cas, dont 28 wilayas n'ayant
enregistré aucun cas, alors que 8 autres
ont enregistré plus de 10 cas.

Par ailleurs, 29 patients sont actuel-
lement en soins intensifs, a-t-il égale-
ment fait savoir.

Le même responsable a souligné
que la situation épidémiologique ac-
tuelle exige de tout citoyen vigilance
et respect des règles d'hygiène et de
distanciation physique, rappelant l'obli-
gation du respect du confinement et
du port du masque.
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P A N D E M I E  D E  C O R O N A V I R U S
A TRAVERS LE MONDE 

Le nombre de décès dépasse 
370.000 aux Etats Unis 

Les données du CSSE ont
montré que le nombre de cas
à l'échelle nationale a
dépassé 21,9 millions, tandis
que le nombre de morts dans
l'ensemble du pays est passé
à 370.119 à 14h22 heure locale
(19h22 GMT).

L'Etat de New York a
signalé 39.334 décès, ce qui le
place en tête de la liste des
décès au niveau des Etats
américains, suivi par le
Texas avec 29.645, puis la
Californie avec 29.266 et la
Floride avec 22.666, a encore
montré le décompte du
CSSE.

Parmi les Etats comptant
plus de 11.000 décès figurent
également le New Jersey,
l'Illinois, la Pennsylvanie, le
Michigan, le Massachusetts

et la Géorgie.
Les Etats-Unis restent à

ce jour le pays le plus touché
avec le plus grand nombre de
cas et de morts au monde,

représentant plus de 24% des
cas mondiaux et plus de 19%
des décès mondiaux.

Les Etats-Unis ont signalé
plus de 360.000 décès dus au

COVID-19 le 6 janvier, aux-
quels se sont ajoutés 10.000
autres morts en seul ement
trois jours.

Par ailleurs, a indiqué le
graphique du CSSE, le nom-
bre de décès quotidiens liés
au COVID-19 aux Etats-Unis
a atteint 4.194 jeudi, la plus
forte augmentation des
morts par coronavirus en
une seule journée depuis le
début de la pandémie.

Enfin, un modèle de pré-
vision mis à jour de
l'Institute for Health Metrics
and Evaluation de l'univer-
sité de Washington a prévu
un total de 567.195 décès dus
au COVID-19 aux Etats-Unis
d'ici le 1er avril 2021, sur la
base du scénario de projec-
tion actuel.

VACCIN 
La vaccination contre
le COVID-19 gratuite
pour les Chinois 

Le coût de la vaccination contre le coronavi-
rus, incluant le prix du vaccin et les frais d'inocu-
lation, sera couvert par le fonds d'assurance
maladie et le budget du gouvernement et non par
les particuliers, a déclaré samedi un responsable
chinois.  Une fois que les vaccins sont approuvés
et mis à la disposition du grand public, ils seront
offerts gratuitement au peuple chinois, qui
pourra se faire vacciner sur la base du volontariat
et en connaissance de cause, a indiqué Li Tao,
directeur adjoint de l'Administration nationale
de la sécurité des soins, lors d'une conférence de
presse.  Les personnes qui se feront vacciner
n'auront pas à en payer la facture, ce qui démon-
tre pleinement le concept de la priorité accordée
au peuple et à la vie, selon M. Li.

Il a également souligné que le paiement des
vaccins par l'administration n'affectera pas les
recettes et les dépenses courantes de la caisse
d'assurance maladie ni le traitement médical des
habitants. La vaccination gratuite contribuera à
garantir une protection universelle du public afin
de préserver une production et une vie normales,
ainsi qu'un développ ement économique et social
sain, ce qui favorisera davantage le fonctionne-
ment durable à long terme de la caisse d'assu-
rance maladie, a indiqué M. Li.

"Nous travaillons avec les services concernés
pour élaborer un plan opérationnel détaillé afin
de garantir que les dépenses de vaccination
soient entièrement couvertes", a-t-il ajouté.

Cuba va tester en Iran
l'efficacité de son
candidat vaccin 
le plus avancé 

Cuba, qui compte immuniser sa population
au premier semestre 2021 avec son propre vaccin
contre le coronavirus, va tester en Iran l'efficacité
de Soberana 02, son candidat vaccin le plus
avancé, a annoncé le centre scientifique qui l'a
développé. L'Institut de vaccination Finlay (IFV),
géré par l'Etat, et l'Institut Pasteur d'Iran ont
signé un accord à La Havane qui permettra
"l'achèvement des preuves cliniques du candidat
vaccin Soberana 02" et "de rapides progrès dans
les deux pays dans l'immunisation contre le
Covid-19", a annoncé l'IFV sur son compte
Twitter. L'annonce de la signature de l'accord
entre l'Iran et Cuba survient au lendemain d'un
tweet du guide suprême iranien, Ali Khamenei,
dans lequel il déclare "interdit d'importer des
vaccins faits aux Etats-Unis ou au Royaume-Uni".

"On ne peut absolument pas leur faire
confiance.

Il n'est pas impossible qu'ils veuillent contami-
ner d'autres nations", a écrit M. Khamenei dont le
message a ensuite été supprimé par Twitter,
considérant qu'il violait ses règles. Soberana 02
est le projet de vaccin contre le SARS-CoV-2 l e
plus avancé sur lequel travaillent les scientifiques
du Centre d'ingénierie génétique et de biotech-
nologie, l'autre étant Soberana 01. Fin décembre,
le directeur de l'IFV Vicente Vérez Bencomo avait
indiqué vouloir entamer en janvier la phase 3 des
tests de ses candidats vaccins avec la participation
de 150.000 volontaires à La Havane. Mais il avait
évoqué des négociations en cours pour dévelop-
per la phase 3 des essais cliniques de Soberana 02
dans d'autres pays en raison de la faible préva-
lence du Covid-19 dans la population cubaine. Il
avait en outre annoncé que Cuba serait en
mesure de vacciner toute sa population avec son
propre vaccin contre le Covid-19 au cours du pre-
mier semestre 2021. L'IFV travaille également sur
deux autres candidats à la vaccination contre le
coronavirus, appelés Mambisa et Abdala.

Les scientifiques cubains sont expérimentés
en matière de recherche vaccinale.

Le programme national de vaccination infan-
tile prévoit onze vaccins, dont huit sont fabriqués
sur l'île, pour lutter contre treize maladies.

Bien qu'une résurgence du nombre de cas soit
actuellement constatée en raison d'une ouver-
ture des frontières, Cuba semble contrôler la
pandémie et comptabilisait samedi à 14.188 cas et
148 décès, beaucoup moins que ses pays voisins.

APS

Le nombre de décès dus au COVID-19 aux Etats-Unis a dépassé 370.000 samedi, selon 
le Centre pour la science et l'ingénierie des systèmes (CSSE) de l'université Johns Hopkins.

L'Allemagne enregistre 40.000 décès 
Le nombre total des décès liés au

coronavirus en Allemagne a franchi
dimanche le seuil des 40.000, a annoncé
l'institut de veille sanitaire Robert Koch
(RKI) alors que la chancelière Angela
Merkel a prévenu que les prochaines
semaines seront "la phase la plus dure
de la pandémie".

L'Allemagne a enregistré 465 décès
de la maladie Covid-19 ces dernières 24
heures, portant le total depuis le début
de la pandémie à 40.343, a précisé l'ins-
titut. Plus de 1,9 million de personnes
ont été contaminées jusqu'à présent,
avec près de 17.000 nouveaux cas comp-
tabilisés depuis samedi. Dans son mes-
sage vidéo hebdomadaire samedi,
Angela Merkel a prévenu que le plein
impact de l'intensification des contacts
sociaux durant les périodes de fin d'an-
née ne se voyait pas encore dans les sta-

tistiques. Elle a averti les Allemands que
les semaines à venir constitueraient "la
phase la plus dure de la pandémie" à ce
jour avec nombre de médecins et per-
sonnels médicaux travaillant au maxi-
mum de leurs capacités.

L'Allemagne, pays le plus peuplé de
l'Union européenne avec quelque 83
millions d'habitants, peine à endiguer
la pandémie.

Elle a été dureme nt frappée par la
deuxième vague du coronavirus après
avoir été relativement épargnée par
rapport à nombre d'autres pays euro-
péens durant la première phase.

Le pays vient de prolonger et renfor-
cer confinement partiel jusqu'au 31 jan-
vier et incite les citoyens à réduire
encore davantage leurs contacts.

Plus de 5.000 malades du Covid-19 se
trouvent actuellement en soins inten-

sifs en Allemagne et plus de 80% des lits
dans les services de soins intensifs sont
occupés. Les écoles comme la plupart
des magasins non-alimentaires, les,
restaurants, équipements culturels,
sportifs et de loisirs sont fermés jusqu'à
fin janvier. 

A l'instar d'autres pays européens,
l'Allemagne a débuté sa campagne de
vaccination fin décembre, avec le vaccin
Pfizer/BioNTech administré jusqu'à
présent à plus d'un demi-million de
personnes.

Mme Merkel a admis que la cam-
pagne de vaccination avait pris du
temps à démarrer mais "le tempo va
s'accélérer", a-t-elle assuré.

"Ce qui est important est que nous
pouvons dire: nous aurons suffisam-
ment de vaccins disponibles pour tout le
monde en Allemagne", a-t-elle ajouté.

La Belgique franchit le cap des 20.000 décès 
La Belgique a franchi dimanche le

cap des 20.000 décès liés au nouveau
coronavirus, dont plus de la moitié
concernent des résidents de maisons de
retraite.

Ce pays de 11,5 millions d'habitants
recensait 662.694 cas de Covid-19
depuis le début de la pandémie en mars
2020, et 20.038 décès (contre 19.992
samedi), selon les chiffres publiés par
l'institut de santé publique Sciensano.

Ce seuil est franchi au moment où le

pays entame sa campagne de vaccina-
tion anti-Covid en ciblant en premier
lieu les maisons de retraite, depuis le 5
janvier.

Au moins la moitié des morts de la
pandémie sont des résidents de ces éta-
blissements.

Les autorités avaient annoncé le 18
décembre que le virus avait déjà tué
10.270 personnes hébergées en maisons
de retraite. La barre des 5.000 morts
dans le pays avait été franchie le 17 avril

et celle des 10.000 morts le 30 septem-
bre. Lors du pic de la première vague,
en avril, la Belgique avait comptabilisé
pendant une dizaine de jours plus de
250 décès quotidiens, avec un record de
322 le 8 avril, toujours selon les chiffres
de Sciensano.

La courbe, plate à un très bas niveau
tout l'été, ét ait repartie à la hausse
début octobre avec la deuxième vague,
jusqu'à atteindre un nouveau pic le 10
novembre (218 morts).

JORDANIE 
Le vaccin chinois Sinopharm autorisé 

La Jordanie a autorisé samedi le
vaccin anti-coronavirus produit par le
géant pharmaceutique chinois
Sinopharm, après un premier feu vert
donné au vaccin de Pfizer-BioNTech.

"L'utilisation d'urgence du vaccin
(...) de Sinopharm contre le nouveau
coronavirus a été autorisée", a déclaré
le directeur général de l'Agence jorda-
nienne des produits alimentaires et
médicamenteux ( JFDA), Nizar
Mheidat, à la télévision d'Etat Al-
Mamlaka.

Selon le laboratoire chinois, ce vac-
cin est efficace à 79%. "C'est le second
vaccin disponible en Jordanie après le
vaccin de Pfizer-BioNTech", approuvé
en décembre, a rappelé M. Mheidat.

"Le premier lot de vaccins de
Sinopharm arrivera dans le royaume à
minuit ce soir", a indiqué le secrétaire
général du ministère de la Santé, Wael
Hayajneh, précisant que la Jordanie

avait commandé "plusieurs centaines
de milliers de doses".

Le premier lot du vaccin améri-
cano-allemand Pfizer-BioNTech doit

lui arriver lundi, et le pays devrait en
recevoir au moins 200.000 doses
durant le premier trimestre.

Fin décembre, le ministre de la
Santé Nazir Obeidat avait indiqué que
la Jordanie espérait aussi obtenir
650.000 doses du vaccin britannique
AstraZeneca, associé à l'Université
d'Oxford, dans le cadre du dispositif
Covax mis en place par l'Organisation
mondiale de la Santé (OMS) et
l'Alliance pour les vaccins (Gavi).
Amman a également un accord avec le
groupe américain Johnson &
Johnson, toujours d'après le ministre.
Selon M. Obeidat, le vaccin sera gra-
tuit pour les Jordaniens et les rési-
dents étrangers. Le royaume, qui
compte 11 millions d'habitants, a enre-
gistré lus de 305.000 cas de Covid-19 et
près de 4.000 décès. La date du début
de la campagne de vaccination n'est
pas encore connue.



Qui n'a jamais ri d'un conjoint, d'un frère
ou d'un ami qui marmonnait en dormant ?
Tantôt cocasse, tantôt angoissant, parler
dans son sommeil porte un nom : la somni-
loquie.

LA SOMNILOQUIE, UN TROUBLE SANS
INCIDENCE

Selon Dr Vanessa Slimani, médecin som-
nologue, la somniloquie n'est autre que
"tout autant de mots incompréhensibles et
chuchotés que de paroles ou encore d'inter-
rogations, en réactions aux rêves." En effet,
la somniloquie intervient souvent dans la
phase de sommeil profond ou paradoxal.

Un trouble qui se lierait à ce qui se trame
dans notre sommeil, mais qui serait complè-
tement anodin pour notre santé. Dr Slimani
est formelle : "Parler lorsqu'on est endormi
n'est pas une maladie". Nul besoin donc, de
s'inquiéter, d'autant que la somniloquie est un
trouble fréquent. Selon Dr Slimani, "ceux qui
parlent beaucoup la nuit sont souvent d'an-
ciens somnambules". Et bonne nouvelle, plus
l'âge avance, plus la somniloquie s'atténue, au
même titre que le somnambulisme. Sans
conséquence sur notre sommeil, parler pen-
dant la nuit n'a donc aucune répercussion sur
notre santé globale.

BAVARDAGE NOCTURNE
Mais que raconte-t-on exactement ? Et si

on révélait des secrets enfouis ou prononçait
des paroles malheureuses ? Rassurez-vous,
contrairement à ce que l'on pourrait imagi-

ner, seulement un tiers des paroles pronon-
cées dans son sommeil sont compréhensi-
bles. Le seul risque ? Réveiller son conjoint.

Finalement la somniloquie s'apparente à un
rêve agité voire à un cauchemar. Consulter
un médecin s'impose uniquement lorsque

la somniloquie s'associe à un autre trouble
du sommeil ou que la qualité du sommeil
est impactée.

Couche-tôt ou couche-tard : connaissez-
vous votre chronotype ? Peut-on influencer la
qualité du sommeil selon l'heure du coucher ?
Réponse du Dr Vanessa Slimani, psychiatre et
somnologue.

La nuit est un moment capital pour se res-
sourcer et pour auto-réguler notre l'orga-
nisme. La qualité du sommeil est donc elle
aussi essentielle pour être en forme tout au
long de la journée. Le cerveau est même le
pivot de ce processus, puisque pendant la nuit,
il va pouvoir consolider la mémoire, évacuer
les émotions négatives, et, tout simplement,
nous permettre de bien démarrer la journée
suivante.

Mais tout ne se passe pas toujours comme
on le souhaiterait, puisque selon l'étude de
l'INSV/MGEN (2015), 17% des Français souffri-
raient de troubles du rythme du sommeil. Un
chiffre éloquent, que l'heure de coucher peut
influenceur de façon remarquable. Mais dans
des quotidiens toujours plus intranquilles,
quelle est l'heure idéale pour se coucher ? Voici
nos réponses !

LE CYCLE DU SOMMEIL, UN ÉLÉMENT
PRIMORDIAL

Si on en entend beaucoup parler, les
contours du cycle du sommeil sont parfois un
peu flous. Selon Dr Vanessa Slimani, médecin
somnologue, "un cycle de sommeil se compose
de trois états principaux qui se succèdent : l'en-
dormissement, le sommeil lent (léger et pro-

fond) et le sommeil paradoxal. Chacun de ces
stades se caractérise par le niveau d'activité du
cerveau, le tonus musculaires, la présence ou
non de mouvements rapides des yeux sous les
paupières du dormeur." Au cours d'une nuit,
on enchaine entre 4 à 6 cycles de sommeil, cha-
cun dure en moyenne 90 min.

Les stades principaux du cycle de sommeil
sont donc :

· L'endormissement,
· Le sommeil lent léger, où tout se ralentit,
· Le sommeil lent profond, où tout se joue en

creux,
· Le sommeil paradoxal, où tout devient plus

irrégulier, prêt à l'éveil.
Il semble évident d'affirmer que la nuit est

un moment où tout se joue, sur les plans ner-
veux, corporel ou encore immunitaire. C'est
pourquoi l'heure de coucher est primordiale.
Mais elle diffère selon les individus.

PLUTÔT DU MATIN OU PLUTÔT DU SOIR ?
Chaque période de la vie ne nécessite pas le

même temps, ni la même qualité de sommeil.
Selon le Dr Slimani, "nous héritons de la quan-
tité et des horaires de sommeil de nos parents,
mais chaque âge possède ses propres codes de
sommeil" :

· 6 à 13 ans : 9 à 11h
·  14 à 17 ans : 8 à 10h
· 18 à 64 ans : 7 à 9h
· > 65 ans : 7 à 8h

L'heure du coucher varie donc selon son
âge, mais aussi selon sa génétique. "L'heure de
coucher idéale varie d'un individu à l'autre. Il y
a des personnes plutôt du matin et d'autres du
soir. Il y aussi des personnes qui se situent « au
milieu » ni clairement du soir ni du matin. Ce
tempérament que l'on appelle chronotype est
défini par la génétique", nous précise le Dr Sli-
mani.

En résumé, il n'existe pas d'heure universel-
lement établie pour aller se coucher. En re-

vanche, les besoins en durée de sommeil va-
riant d'une personne à l'autre, il est important
de savoir de quelle quantité de sommeil on a
besoin, cela permet d'adapter l'heure du cou-
cher en fonction. L'essentiel est surtout de sa-
voir s'écouter, d'être attentif aux signaux
d'endormissement (bâillement, piquotement
des yeux, baisse de tonus...) pour aller au lit
lorsque le sommeil survient. Mais aussi de sa-
voir gérer la qualité globale de sa nuit selon son
âge et son mode de vie.
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À QUOI SERVENT
NOS RÊVES ?

Irrationnels, bouleversants, délirants, parfois noirs... Nos songes n'ont pas fini de nous surprendre.
Quelles pistes nous livrent-ils sur le fonctionnement de notre cerveau ?

Pourquoi est-il
utile de noter
ses rêves au

réveil ?
Avez-vous remarqué que l'on se
souvient mieux des détails de
ses rêves lorqu'on se réveille
tard ? Mais qu'aussitôt levé, ces
derniers s'effacent de notre
mémoire ?  Vanessa Slimani,
médecin somnologue, nous ex-
plique dans quels cas il peut
être utile de les noter.
Tout le monde a déjà connu ce
moment où, au réveil, le souve-
nir d'un rêve s'impose. Parfois
lacunaire, la mémoire s'es-
tompe peu à peu, laissant par-
fois une petite saveur de
frustration. Car oui, on aurait
aimé se souvenir de ce rêve,
peut-être même porteur de
symboles forts ! C'est à ce mo-
ment précis que l'on pourrait se
questionner quant à l'utilité de
le noter. Voici les réponses de
Dr Vanessa Slimani, médecin
somnologue.

LE MÉCANISME DU RÊVE
"On rêve toute la nuit ", pose
d'emblée, Vanessa Slimani.
Toutefois, "c'est en sommeil pa-
radoxal que les rêves sont plus
riches. C'est pour cela qu'on le
nomme fréquemment stade du
rêve". Les rêves à ce moment-là
sont "plus scénarisés, plus so-
nores, plus imagés, plus colo-
rés, et y associent plus
d'émotions".
Il faut savoir que cette phase
intervient beaucoup plus en
fin de nuit. C'est pour cette rai-
son que l'on conserve plus de
souvenirs de rêves lorsqu'on
fait des grasses matinées. Le
sommeil n'étant pas inter-
rompu par l'alarme du réveil,
on s'éveille naturellement en
fin de cycle. Pas de quoi mettre
son réveil mais c'est toujours
bon à savoir !

L'UTILITÉ DE NOTER SES RÊVES
Selon Dr Slimani, le rêve a une
fonction bien identifiée, de
"gestion émotionnelle". Concrè-
tement il permet de "nettoyer
les émotions négatives de la
journée mais aussi d'augmen-
ter nos capacités d'empathie et
notre créativité".
Noter ses rêves semble donc
être une idée saine pour les gar-
der en mémoire, pour extériori-
ser ses émotions, mais aussi,
"dans le cadre d'une thérapie
d'inspiration analytique ou psy-
chanalyse : les rêves sont consi-
dérés comme un outil de travail
puisqu'ils exprimeraient des
idées inconscientes", souligne
l'experte.
L'écriture et l'imagerie mentale
sont également utilisées dans
certaines thérapies cognitives
pour soigner les cauchemars
chroniques et envahissants.
Une étude suisse a ainsi dé-
montré récemment qu'il était
possible d'agir sur ses cauche-
mars. Dans ce cadre, des pa-
tients suivis pendant plusieurs
mois, étaient invités écrire
leurs cauchemars le matin
même, à la première personne,
et en précisant un maximum de
détails. Ensuite, ils devaient en
modifier le scénario en rempla-
çant les éléments anxiogènes
par des images positives. Enfin,
on demandait aux patients de
visualiser le scénario modifié
en état de relaxation. L'étude a
mis en évidence une baisse du
stress et une amélioration de la
qualité du sommeil chez les
personnes traitées.
On l'aura compris, noter ses
rêves est utile à plus d'un titre.
Ça vaut le coup de s'acheter un
petit carnet à poser près de son
lit, non ?

À l'Antiquité, on transmettait des
messages envoyés par les dieux par
les songes pour révéler leur avenir
aux hommes. En 1899, le
psychanalyste Sigmund Freud dans
son "Interprétation des rêves" y
voyait l'expression des désirs de
l'inconscient. Scientifiquement, si
l'étude des rêves se heurte aux
difficultés d'exploration, elle
mobilise aujourd'hui encore une
dizaine de laboratoires (dans le
monde) qui se livrent à des
enregistrements et expériences sur
les dormeurs pour tenter
d'expliquer les mystères de notre
vie onirique.
On a longtemps pensé que les rêves
ne survenaient que lors du
sommeil dit paradoxal, période
d'activité cérébrale intense pendant
laquelle les mouvements des yeux
du dormeur sont très rapides alors
que le corps est temporairement
paralysé. Ces courts épisodes (10 à
45 minutes), qui se répètent 4 à 5
fois par nuit (ils représentent au
total 2 heures pour une nuit de 8
heures), ont ainsi été les premiers
identifiés comme dédiés aux
songes. Mais plus tard, "il a été
établi que nous rêvons aussi
pendant le sommeil lent, lors
duquel le cerveau est moins activé,
mais le corps peut bouger : c'est
d'ailleurs la phase du
somnambulisme", explique le Dr
Pallanca, psychiatre. Ainsi, les
personnes ne présentant pas de
sommeil paradoxal (suite à des
lésions cérébrales ou certains
médicaments) continuent de rêver !
Simplement, si ces sommeils sont
différents, leurs rêves le sont aussi :
complexes, riches en images,
sensations et en émotions pendant
le sommeil paradoxal (pendant
lequel les centres des émotions
sont très activés), ils sont plus
basiques et concrets pendant le
sommeil lent, et l'on s'en souvient
moins aisément : 1 fois sur 2 si l'on
nous réveille brutalement, contre 8
fois sur 10 lors du sommeil
paradoxal. "C'est donc toute la nuit
que notre cerveau produit du
contenu... Mais ces films sont bien
plus riches, colorés et "oniriques"
pendant le sommeil paradoxal,
dont la durée s'allonge au fil de la
nuit", résume notre expert. Reste
que bien des choses nous
échappent encore sur ces voyages
immobiles...

QUEL EST LEUR RÔLE ?
Les travaux ont montré que
l'hippocampe, zone-clé de la
mémoire, s'active fortement
pendant le sommeil paradoxal :
rêverions-nous pour mieux
apprendre, mémoriser et
consolider nos souvenirs puisque,
c'est prouvé, le sommeil participe
au processus de mémorisation ?
Sans doute, mais il s'agirait plus en
réalité de trier, ranger et surtout
oublier les informations stockées
dans notre mémoire : ce serait donc
un processus de nettoyage du
cerveau, pour faire de la place, et
éviter de surcharger nos réseaux de
neurones. Ce désapprentissage
pourrait expliquer pourquoi nos
songes sont irrationnels et
entremêlent des images sans
rapport entre elles. Ils semblent

aussi avoir un rôle de régulateur
des émotions vécues, nous
permettant d'en diminuer
l'intensité, de prendre du recul et
de conserver notre équilibre
psychique.

DE QUOI RÊVE-T-ON ?
Dans les années 1950, les
Américains ont créé la première
banque de rêves (DreamBank),
issue d'études scientifiques et mise
à disposition des chercheurs : plus
de 20 000 y sont répertoriés ! On y
trouve de tout, mais étonnamment
(ou pas), c'est surtout la vie
quotidienne et nos interactions
sociales qui sont relatées, et nous y
sommes présents dans 90 % des
cas. La plupart des songes se
rapportent à la journée précédente,
même s'il ne s'agit pas d'une scène
rejouée à l'identique : tout est
"brassé", plus délirant. En outre, si
la vision est le sens le plus présent
(généralement en couleurs), suivi
de l'audition, les sensations
olfactives ou gustatives y sont très
rares (1 % des cas). Nos scénarios
peuvent aussi intégrer des stimuli
extérieurs (bruits de voitures, de
pluie), fréquemment déformés.

POURQUOI NE S'EN
SOUVIENT-ON SOUVENT PAS ?
Si vous avez l'impression de ne
jamais rêver, vous vous trompez !
Certes, on ne sait pas clairement si
les "grands rêveurs" font
véritablement plus de rêves ou juste
s'ils s'en souviennent mieux, mais
les travaux de l'unité Inserm 1028
(1), qui ont analysé l'activité
cérébrale de dormeurs, ont montré
que le souvenir des rêves est dû à
des phases de micro réveils
nocturnes qui permettraient leur
encodage en mémoire : le temps
d'éveil nocturne des grands rêveurs
est le double de celui des petits !
Leur cerveau semble plus sur le
qui-vive face aux stimuli extérieurs,
et plus habile en "production" de
songes. Si l'on ne comprend pas
clairement cette évanescence
(selon le neuropsychiatre
américain Allan Hobson, 95 % de
nos rêves disparaissent), on se
souvient plus facilement de ceux du
petit matin, juste avant le réveil.

Augmenter ses souvenirs est
possible -cela nécessite que l'on s'y
intéresse -et créer un carnet de
rêves, très efficace.

DOIT-ON CRAINDRE
NOS CAUCHEMARS ?
Les rêves négatifs ou angoissants ne
doivent pas être pris "au pied de la
lettre", et vécus comme des
prédictions. Ainsi, l'équipe
d'Isabelle Arnulf, responsable de
l'unité des pathologies du sommeil
de la Pitié-Salpétrière (2) a recueilli
les rêves de 700 étudiants en
période de concours de médecine :
beaucoup faisaient des cauchemars
où ils échouaient (ils étaient en
retard, tombaient malades,
n'avaient pas assez de temps). Ultra
anxiogène ! 
Mais en corrélant étudiants et
résultats, elle a constaté que ceux
victimes de mauvais rêves avaient
un meilleur score de réussite au
concours, comme si leur cerveau
s'était entraîné au stress de
l'examen pour améliorer leur
performance ; rien de prémonitoire
donc ! Un chercheur finlandais
stipule d'ailleurs que le cauchemar
serait un mécanisme cognitif de
défense qui permettrait au cerveau
de se préparer à la difficulté :
comme une « simulation-
stimulation ». Toutefois, "des
cauchemars récurrents et
angoissants traduisent une
problématique émotionnelle
profonde, soit réprimée et due à des
conflits physiques, soit suite à un
événement de vie traumatisant
(stress post-traumatique) : on a tout
intérêt à consulter. Des techniques
comme l'hypnose ou l'EMDR
[désensibilisation et retraitement
par les mouvements oculaires,
NDLR] peuvent aider à la libérer et
à sortir de ces mauvais rêves",
explique le Dr Pallanca.

COMMENT INTERPRÉTER
LES RÊVES ?
Le rêve peut nous aider en
mobilisant des souvenirs auxquels
nous n'avons pas accès une fois
réveillé. Mais il ne faut pas les
prendre au sens strict, les traduire
littéralement, mais plutôt chercher
à quoi ils nous font penser, pour

faire resurgir des informations
stockées dans le cerveau, et les
utiliser comme vecteurs pour notre
imagination ou inspiration. Pas
besoin d'un "dictionnaire des
rêves", leur décodage dépend
directement de nous ! On peut
écrire chaque soir les événements
qui ont mobilisé notre journée et
ceux qui nous ont semblé
importants. Le matin, on note ses
rêves avec le maximum de détails,
et on cherche les correspondances
qui nous "parlent".

GUIDER UN RÊVE, EST-CE
POSSIBLE ?
Oui ! Une expérience canadienne
(3) a cette année pu déclencher des
rêves "volants" (très rares), en
stimulant les dormeurs analysés
pendant la journée avec des
expériences de réalité virtuelle
immersives. 
Et un stimulus expérimental
comme un jet d'eau sur le visage
peut créer des rêves de cascade ou
de pluie ! De même, quand un
cauchemar se répète, se le
remémorer au réveil et en changer
le scénario peut aider à le faire
disparaître. Plus étonnant encore,
le rêve lucide (découvert au XIXe
siècle) est un état lors duquel le
dormeur "sait" qu'il est dans un
rêve, et peut directement
influencer le scénario, ou y intégrer
des éléments. "Mais ce pilotage est
légèrement différent, on dort
moins profondément, ce n'est donc
pas exactement le même état."
Accessible à tous (55 % des
personnes en ont déjà vécu un), il
connaît des adeptes et il est même
possible de s'entraîner !

ET LES ANIMAUX, RÊVENT-ILS ?
Il semble désormais établi que les
oiseaux et tous les mammifères
rêvent, notamment les chats,
considérés comme de "très grands
rêveurs". On pense (mais sans
preuve formelle, car comment
l'obtenir ?) que les songes de nos
animaux sont sans doute
caractéristiques de leur espèce.
Mais ils sont encore plus
mystérieux que les nôtres...
puisqu'ils ne peuvent pas nous les
raconter !

Ce trouble du sommeil n'en est pas vraiment un. Mais faut-il malgré tout s'en inquiéter ? Les réponses de Dr
Slimani, médecin somnologue.

PARLER PENDANT SON SOMMEIL 
EST-CE INQUIÉTANT ?

Quelle est l'heure idéale
pour se coucher ?



Qui n'a jamais ri d'un conjoint, d'un frère
ou d'un ami qui marmonnait en dormant ?
Tantôt cocasse, tantôt angoissant, parler
dans son sommeil porte un nom : la somni-
loquie.

LA SOMNILOQUIE, UN TROUBLE SANS
INCIDENCE

Selon Dr Vanessa Slimani, médecin som-
nologue, la somniloquie n'est autre que
"tout autant de mots incompréhensibles et
chuchotés que de paroles ou encore d'inter-
rogations, en réactions aux rêves." En effet,
la somniloquie intervient souvent dans la
phase de sommeil profond ou paradoxal.

Un trouble qui se lierait à ce qui se trame
dans notre sommeil, mais qui serait complè-
tement anodin pour notre santé. Dr Slimani
est formelle : "Parler lorsqu'on est endormi
n'est pas une maladie". Nul besoin donc, de
s'inquiéter, d'autant que la somniloquie est un
trouble fréquent. Selon Dr Slimani, "ceux qui
parlent beaucoup la nuit sont souvent d'an-
ciens somnambules". Et bonne nouvelle, plus
l'âge avance, plus la somniloquie s'atténue, au
même titre que le somnambulisme. Sans
conséquence sur notre sommeil, parler pen-
dant la nuit n'a donc aucune répercussion sur
notre santé globale.

BAVARDAGE NOCTURNE
Mais que raconte-t-on exactement ? Et si

on révélait des secrets enfouis ou prononçait
des paroles malheureuses ? Rassurez-vous,
contrairement à ce que l'on pourrait imagi-

ner, seulement un tiers des paroles pronon-
cées dans son sommeil sont compréhensi-
bles. Le seul risque ? Réveiller son conjoint.

Finalement la somniloquie s'apparente à un
rêve agité voire à un cauchemar. Consulter
un médecin s'impose uniquement lorsque

la somniloquie s'associe à un autre trouble
du sommeil ou que la qualité du sommeil
est impactée.

Couche-tôt ou couche-tard : connaissez-
vous votre chronotype ? Peut-on influencer la
qualité du sommeil selon l'heure du coucher ?
Réponse du Dr Vanessa Slimani, psychiatre et
somnologue.

La nuit est un moment capital pour se res-
sourcer et pour auto-réguler notre l'orga-
nisme. La qualité du sommeil est donc elle
aussi essentielle pour être en forme tout au
long de la journée. Le cerveau est même le
pivot de ce processus, puisque pendant la nuit,
il va pouvoir consolider la mémoire, évacuer
les émotions négatives, et, tout simplement,
nous permettre de bien démarrer la journée
suivante.

Mais tout ne se passe pas toujours comme
on le souhaiterait, puisque selon l'étude de
l'INSV/MGEN (2015), 17% des Français souffri-
raient de troubles du rythme du sommeil. Un
chiffre éloquent, que l'heure de coucher peut
influenceur de façon remarquable. Mais dans
des quotidiens toujours plus intranquilles,
quelle est l'heure idéale pour se coucher ? Voici
nos réponses !
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Si on en entend beaucoup parler, les
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dormissement, le sommeil lent (léger et pro-
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stades se caractérise par le niveau d'activité du
cerveau, le tonus musculaires, la présence ou
non de mouvements rapides des yeux sous les
paupières du dormeur." Au cours d'une nuit,
on enchaine entre 4 à 6 cycles de sommeil, cha-
cun dure en moyenne 90 min.

Les stades principaux du cycle de sommeil
sont donc :

· L'endormissement,
· Le sommeil lent léger, où tout se ralentit,
· Le sommeil lent profond, où tout se joue en

creux,
· Le sommeil paradoxal, où tout devient plus

irrégulier, prêt à l'éveil.
Il semble évident d'affirmer que la nuit est

un moment où tout se joue, sur les plans ner-
veux, corporel ou encore immunitaire. C'est
pourquoi l'heure de coucher est primordiale.
Mais elle diffère selon les individus.

PLUTÔT DU MATIN OU PLUTÔT DU SOIR ?
Chaque période de la vie ne nécessite pas le

même temps, ni la même qualité de sommeil.
Selon le Dr Slimani, "nous héritons de la quan-
tité et des horaires de sommeil de nos parents,
mais chaque âge possède ses propres codes de
sommeil" :

· 6 à 13 ans : 9 à 11h
·  14 à 17 ans : 8 à 10h
· 18 à 64 ans : 7 à 9h
· > 65 ans : 7 à 8h

L'heure du coucher varie donc selon son
âge, mais aussi selon sa génétique. "L'heure de
coucher idéale varie d'un individu à l'autre. Il y
a des personnes plutôt du matin et d'autres du
soir. Il y aussi des personnes qui se situent « au
milieu » ni clairement du soir ni du matin. Ce
tempérament que l'on appelle chronotype est
défini par la génétique", nous précise le Dr Sli-
mani.

En résumé, il n'existe pas d'heure universel-
lement établie pour aller se coucher. En re-

vanche, les besoins en durée de sommeil va-
riant d'une personne à l'autre, il est important
de savoir de quelle quantité de sommeil on a
besoin, cela permet d'adapter l'heure du cou-
cher en fonction. L'essentiel est surtout de sa-
voir s'écouter, d'être attentif aux signaux
d'endormissement (bâillement, piquotement
des yeux, baisse de tonus...) pour aller au lit
lorsque le sommeil survient. Mais aussi de sa-
voir gérer la qualité globale de sa nuit selon son
âge et son mode de vie.
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réveil ?
Avez-vous remarqué que l'on se
souvient mieux des détails de
ses rêves lorqu'on se réveille
tard ? Mais qu'aussitôt levé, ces
derniers s'effacent de notre
mémoire ?  Vanessa Slimani,
médecin somnologue, nous ex-
plique dans quels cas il peut
être utile de les noter.
Tout le monde a déjà connu ce
moment où, au réveil, le souve-
nir d'un rêve s'impose. Parfois
lacunaire, la mémoire s'es-
tompe peu à peu, laissant par-
fois une petite saveur de
frustration. Car oui, on aurait
aimé se souvenir de ce rêve,
peut-être même porteur de
symboles forts ! C'est à ce mo-
ment précis que l'on pourrait se
questionner quant à l'utilité de
le noter. Voici les réponses de
Dr Vanessa Slimani, médecin
somnologue.

LE MÉCANISME DU RÊVE
"On rêve toute la nuit ", pose
d'emblée, Vanessa Slimani.
Toutefois, "c'est en sommeil pa-
radoxal que les rêves sont plus
riches. C'est pour cela qu'on le
nomme fréquemment stade du
rêve". Les rêves à ce moment-là
sont "plus scénarisés, plus so-
nores, plus imagés, plus colo-
rés, et y associent plus
d'émotions".
Il faut savoir que cette phase
intervient beaucoup plus en
fin de nuit. C'est pour cette rai-
son que l'on conserve plus de
souvenirs de rêves lorsqu'on
fait des grasses matinées. Le
sommeil n'étant pas inter-
rompu par l'alarme du réveil,
on s'éveille naturellement en
fin de cycle. Pas de quoi mettre
son réveil mais c'est toujours
bon à savoir !

L'UTILITÉ DE NOTER SES RÊVES
Selon Dr Slimani, le rêve a une
fonction bien identifiée, de
"gestion émotionnelle". Concrè-
tement il permet de "nettoyer
les émotions négatives de la
journée mais aussi d'augmen-
ter nos capacités d'empathie et
notre créativité".
Noter ses rêves semble donc
être une idée saine pour les gar-
der en mémoire, pour extériori-
ser ses émotions, mais aussi,
"dans le cadre d'une thérapie
d'inspiration analytique ou psy-
chanalyse : les rêves sont consi-
dérés comme un outil de travail
puisqu'ils exprimeraient des
idées inconscientes", souligne
l'experte.
L'écriture et l'imagerie mentale
sont également utilisées dans
certaines thérapies cognitives
pour soigner les cauchemars
chroniques et envahissants.
Une étude suisse a ainsi dé-
montré récemment qu'il était
possible d'agir sur ses cauche-
mars. Dans ce cadre, des pa-
tients suivis pendant plusieurs
mois, étaient invités écrire
leurs cauchemars le matin
même, à la première personne,
et en précisant un maximum de
détails. Ensuite, ils devaient en
modifier le scénario en rempla-
çant les éléments anxiogènes
par des images positives. Enfin,
on demandait aux patients de
visualiser le scénario modifié
en état de relaxation. L'étude a
mis en évidence une baisse du
stress et une amélioration de la
qualité du sommeil chez les
personnes traitées.
On l'aura compris, noter ses
rêves est utile à plus d'un titre.
Ça vaut le coup de s'acheter un
petit carnet à poser près de son
lit, non ?

À l'Antiquité, on transmettait des
messages envoyés par les dieux par
les songes pour révéler leur avenir
aux hommes. En 1899, le
psychanalyste Sigmund Freud dans
son "Interprétation des rêves" y
voyait l'expression des désirs de
l'inconscient. Scientifiquement, si
l'étude des rêves se heurte aux
difficultés d'exploration, elle
mobilise aujourd'hui encore une
dizaine de laboratoires (dans le
monde) qui se livrent à des
enregistrements et expériences sur
les dormeurs pour tenter
d'expliquer les mystères de notre
vie onirique.
On a longtemps pensé que les rêves
ne survenaient que lors du
sommeil dit paradoxal, période
d'activité cérébrale intense pendant
laquelle les mouvements des yeux
du dormeur sont très rapides alors
que le corps est temporairement
paralysé. Ces courts épisodes (10 à
45 minutes), qui se répètent 4 à 5
fois par nuit (ils représentent au
total 2 heures pour une nuit de 8
heures), ont ainsi été les premiers
identifiés comme dédiés aux
songes. Mais plus tard, "il a été
établi que nous rêvons aussi
pendant le sommeil lent, lors
duquel le cerveau est moins activé,
mais le corps peut bouger : c'est
d'ailleurs la phase du
somnambulisme", explique le Dr
Pallanca, psychiatre. Ainsi, les
personnes ne présentant pas de
sommeil paradoxal (suite à des
lésions cérébrales ou certains
médicaments) continuent de rêver !
Simplement, si ces sommeils sont
différents, leurs rêves le sont aussi :
complexes, riches en images,
sensations et en émotions pendant
le sommeil paradoxal (pendant
lequel les centres des émotions
sont très activés), ils sont plus
basiques et concrets pendant le
sommeil lent, et l'on s'en souvient
moins aisément : 1 fois sur 2 si l'on
nous réveille brutalement, contre 8
fois sur 10 lors du sommeil
paradoxal. "C'est donc toute la nuit
que notre cerveau produit du
contenu... Mais ces films sont bien
plus riches, colorés et "oniriques"
pendant le sommeil paradoxal,
dont la durée s'allonge au fil de la
nuit", résume notre expert. Reste
que bien des choses nous
échappent encore sur ces voyages
immobiles...

QUEL EST LEUR RÔLE ?
Les travaux ont montré que
l'hippocampe, zone-clé de la
mémoire, s'active fortement
pendant le sommeil paradoxal :
rêverions-nous pour mieux
apprendre, mémoriser et
consolider nos souvenirs puisque,
c'est prouvé, le sommeil participe
au processus de mémorisation ?
Sans doute, mais il s'agirait plus en
réalité de trier, ranger et surtout
oublier les informations stockées
dans notre mémoire : ce serait donc
un processus de nettoyage du
cerveau, pour faire de la place, et
éviter de surcharger nos réseaux de
neurones. Ce désapprentissage
pourrait expliquer pourquoi nos
songes sont irrationnels et
entremêlent des images sans
rapport entre elles. Ils semblent

aussi avoir un rôle de régulateur
des émotions vécues, nous
permettant d'en diminuer
l'intensité, de prendre du recul et
de conserver notre équilibre
psychique.

DE QUOI RÊVE-T-ON ?
Dans les années 1950, les
Américains ont créé la première
banque de rêves (DreamBank),
issue d'études scientifiques et mise
à disposition des chercheurs : plus
de 20 000 y sont répertoriés ! On y
trouve de tout, mais étonnamment
(ou pas), c'est surtout la vie
quotidienne et nos interactions
sociales qui sont relatées, et nous y
sommes présents dans 90 % des
cas. La plupart des songes se
rapportent à la journée précédente,
même s'il ne s'agit pas d'une scène
rejouée à l'identique : tout est
"brassé", plus délirant. En outre, si
la vision est le sens le plus présent
(généralement en couleurs), suivi
de l'audition, les sensations
olfactives ou gustatives y sont très
rares (1 % des cas). Nos scénarios
peuvent aussi intégrer des stimuli
extérieurs (bruits de voitures, de
pluie), fréquemment déformés.

POURQUOI NE S'EN
SOUVIENT-ON SOUVENT PAS ?
Si vous avez l'impression de ne
jamais rêver, vous vous trompez !
Certes, on ne sait pas clairement si
les "grands rêveurs" font
véritablement plus de rêves ou juste
s'ils s'en souviennent mieux, mais
les travaux de l'unité Inserm 1028
(1), qui ont analysé l'activité
cérébrale de dormeurs, ont montré
que le souvenir des rêves est dû à
des phases de micro réveils
nocturnes qui permettraient leur
encodage en mémoire : le temps
d'éveil nocturne des grands rêveurs
est le double de celui des petits !
Leur cerveau semble plus sur le
qui-vive face aux stimuli extérieurs,
et plus habile en "production" de
songes. Si l'on ne comprend pas
clairement cette évanescence
(selon le neuropsychiatre
américain Allan Hobson, 95 % de
nos rêves disparaissent), on se
souvient plus facilement de ceux du
petit matin, juste avant le réveil.

Augmenter ses souvenirs est
possible -cela nécessite que l'on s'y
intéresse -et créer un carnet de
rêves, très efficace.

DOIT-ON CRAINDRE
NOS CAUCHEMARS ?
Les rêves négatifs ou angoissants ne
doivent pas être pris "au pied de la
lettre", et vécus comme des
prédictions. Ainsi, l'équipe
d'Isabelle Arnulf, responsable de
l'unité des pathologies du sommeil
de la Pitié-Salpétrière (2) a recueilli
les rêves de 700 étudiants en
période de concours de médecine :
beaucoup faisaient des cauchemars
où ils échouaient (ils étaient en
retard, tombaient malades,
n'avaient pas assez de temps). Ultra
anxiogène ! 
Mais en corrélant étudiants et
résultats, elle a constaté que ceux
victimes de mauvais rêves avaient
un meilleur score de réussite au
concours, comme si leur cerveau
s'était entraîné au stress de
l'examen pour améliorer leur
performance ; rien de prémonitoire
donc ! Un chercheur finlandais
stipule d'ailleurs que le cauchemar
serait un mécanisme cognitif de
défense qui permettrait au cerveau
de se préparer à la difficulté :
comme une « simulation-
stimulation ». Toutefois, "des
cauchemars récurrents et
angoissants traduisent une
problématique émotionnelle
profonde, soit réprimée et due à des
conflits physiques, soit suite à un
événement de vie traumatisant
(stress post-traumatique) : on a tout
intérêt à consulter. Des techniques
comme l'hypnose ou l'EMDR
[désensibilisation et retraitement
par les mouvements oculaires,
NDLR] peuvent aider à la libérer et
à sortir de ces mauvais rêves",
explique le Dr Pallanca.

COMMENT INTERPRÉTER
LES RÊVES ?
Le rêve peut nous aider en
mobilisant des souvenirs auxquels
nous n'avons pas accès une fois
réveillé. Mais il ne faut pas les
prendre au sens strict, les traduire
littéralement, mais plutôt chercher
à quoi ils nous font penser, pour

faire resurgir des informations
stockées dans le cerveau, et les
utiliser comme vecteurs pour notre
imagination ou inspiration. Pas
besoin d'un "dictionnaire des
rêves", leur décodage dépend
directement de nous ! On peut
écrire chaque soir les événements
qui ont mobilisé notre journée et
ceux qui nous ont semblé
importants. Le matin, on note ses
rêves avec le maximum de détails,
et on cherche les correspondances
qui nous "parlent".

GUIDER UN RÊVE, EST-CE
POSSIBLE ?
Oui ! Une expérience canadienne
(3) a cette année pu déclencher des
rêves "volants" (très rares), en
stimulant les dormeurs analysés
pendant la journée avec des
expériences de réalité virtuelle
immersives. 
Et un stimulus expérimental
comme un jet d'eau sur le visage
peut créer des rêves de cascade ou
de pluie ! De même, quand un
cauchemar se répète, se le
remémorer au réveil et en changer
le scénario peut aider à le faire
disparaître. Plus étonnant encore,
le rêve lucide (découvert au XIXe
siècle) est un état lors duquel le
dormeur "sait" qu'il est dans un
rêve, et peut directement
influencer le scénario, ou y intégrer
des éléments. "Mais ce pilotage est
légèrement différent, on dort
moins profondément, ce n'est donc
pas exactement le même état."
Accessible à tous (55 % des
personnes en ont déjà vécu un), il
connaît des adeptes et il est même
possible de s'entraîner !

ET LES ANIMAUX, RÊVENT-ILS ?
Il semble désormais établi que les
oiseaux et tous les mammifères
rêvent, notamment les chats,
considérés comme de "très grands
rêveurs". On pense (mais sans
preuve formelle, car comment
l'obtenir ?) que les songes de nos
animaux sont sans doute
caractéristiques de leur espèce.
Mais ils sont encore plus
mystérieux que les nôtres...
puisqu'ils ne peuvent pas nous les
raconter !

Ce trouble du sommeil n'en est pas vraiment un. Mais faut-il malgré tout s'en inquiéter ? Les réponses de Dr
Slimani, médecin somnologue.

PARLER PENDANT SON SOMMEIL 
EST-CE INQUIÉTANT ?

Quelle est l'heure idéale
pour se coucher ?
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Après avoir ciblé de nom-
breux positions des soldats
de l'occupation au cours de
la semaine écoulée qui ont
laissé certaines de leurs bases
en ruines, vendredi, les
avant-gardes de l'Armée sah-
raouie ont lancé un "bom-
bardement dévastateur, sur
des positions de l'armée
royale marocaine retran-
chées à Miran, dans le sec-
teur de Smara". 

En outre, "des unités avan-
cées de l'APLS ont bombardé
des positions ennemies re-
tranchées dans la région de
Lafreena du secteur de
Smara". 

Samedi, les attaques ont
visé les positions des soldats
de l'occupation marocaine
dans la région d'Aadhim
Umm Ajloud, dans le secteur
d'Aouserd, à Hafret Ashayaf,
secteur d'Al-Bakary, ainsi
que dans la région d'Umm

Al-Daqin, secteur d'Al-Ba-
kary. Les bombardements
ont également visé les posi-
tions de "soldats ennemis re-
tranchées dans la régio n

ouest de Fadrt Tamat, sec-
teur Hawza, et dans la région
d'Amqali du secteur Smara,
dans la région d'Akwirt Ould
Abalal, secteur d'Al Mahbas,

la région de Rus Sebti, sec-
teur d'Al Mahbas, et la région
d'Abirat Tinushad, secteur
d'Al Mahbas", a conclu le
communiqué. 

Une réunion virtuelle dimanche du
comité juridique issu du Forum de dia-
logue politique libyen est prévue di-
manche, tandis que la réunion du co-
mité consultatif se tiendra mercredi
en présence des parties participantes,
ont rapporté des médias libyens. 

La réunion du comité consultatif,
qui sera présidée par l'Envoyé par in-
térim des Nations Unies en Libye, Ste-
phanie Williams, sera l'occasion de for-
muler des recommandations pour
aborder les différents autour du mé-
canisme de sélection de l'exécutif, des
procédures de nomination de ses mem-
bres et de formuler des recommanda-
tions sur le processus de nomination

en vue d'un consensus parmi les mem-
bres du forum de dialogue. 

La réunion du Comité juridique,
qui se tiendra virtuellement, examinera
les propositions d'arrangements consti-
tutionnels en vue des élections et faci-
litera la mise en œuvre de la feuille de
route convenue par les membres du
Forum de dialogue politique libyen à
la mi-novembre. 

Une réunion du Forum de dialogue
politique libyen, le 18 décembre, avait
été sanctionnée par la formation de
deux comités consultatifs et juridiques,
dont chacun comprend 18 membres
du forum. 

Stephanie Williams a tenu le 4 janvier

la première réunion du comité consul-
tatif par vidéo conférence pour discuter
des objectifs et des fonctions de ce co-
mité et du calendrier fixé pour ses tra-
vaux. 

M. Williams a souligné que le comité
a une mission consultative et travaillera
pendant une période de deux semaines
pour faire des recommandations afin
de résoudre le désaccord qui a surgi
autour du mécanisme de sélection de
l'autorité exécutive, les procédures de
nomination de ses membres, et de faire
des recommandations concernant le
processus de nomination, et la
construction d'un consensus parmi les
membres du forum. 

La Plateforme syndicale
revendicative tchadienne a
appelé tous les travailleurs
du secteur public à entamer,
à partir du lundi 11 janvier
prochain, une grève générale
pour protester contre ce
qu'elle juge le non-respect
par le gouvernement de ses
engagements, selon un com-
muniqué de presse publié

samedi. "La grève court
jusqu'à la (...) levée du gel
des effets financiers des
avancements et des reclas-
sements (des agents de l'Etat,
ndlr) et paiement des frais
de transport de 2017 à 2019",
a précisé Barka Michel,
porte-parole de la Plate-
forme. Un service minimum
sera observé dans les hôpi-

taux, selon la plateforme, re-
groupant quatre des cinq
plus grandes centrales syn-
dicales du Tchad. 

Dans son traditionnel
message à la Nation, délivré
le 31 décembre, le président
tchadien Déby Itno avait
exhorté "le gouvernement et
la Plateforme syndicale à pri-
vilégier le dialogue et à signer

au plus vite un pacte social
triennal". La nouvelle grève
des syndicats viendra alors
que le pays tourne au ralenti
à cause de la crise sanitaire
provoquée par le COVID-19. 

N'Djaména, la capitale, a
été coupée du reste du pays
et du monde et placée en
confinement depuis le 1er
janvier. 

SAHARA OCCIDENTAL-MAROC 
L'APLS poursuit ses attaques
contre les positions des soldats
de l'occupation marocaine
Les unités de l'Armée populaire de libération sahraouie (APLS) ont poursuivi leurs attaques
ciblant les positions des soldats de l'occupation marocaine le long du mur de sable, a indiqué
un communiqué militaire n 58 publié samedi par le ministère de la Défense sahraoui. 

NIGER 
Un forum de
réconciliation
après le massacre
d'une centaine 
de civils

Un forum pour la cohésion sociale et la
réaffirmation de la présence de l'Etat s'est
tenu samedi à Ouallam, dans l'ouest du Ni-
ger, avec des leaders communautaires, re-
ligieux et politiques, une semaine après le
pire massacre de civils par des terroristes
qu'ait connu ce pays. 

Ce forum a pour but de "raffermir da-
vantage la cohésion le long de cette frontière"
entre Mali et Niger, où s'est déroulée il y a
une semaine l'attaque de deux villages dans
laquelle 105 civils ont été tués, a déclaré le
ministre nigérien de l'Intérieur Alkache
Alhada en ouvrant la rencontre. 

Autre objectif, réaffirmer la présence et
le soutien de l'Etat central dans cette zone
rurale, qui "ne vous abandonnera pas et
sera toujours à vos cotés", a affirmé selon
M. Alkache. 

Samedi 2, une centaine de motos ont
fondu sur deux villages de la commune de
Tondi Kiwindi, Tchouma Bangou et Za-
roumadareye, et tué plus d'une centaine
de civils en quelques heures. 

C'est l'attaque la plus meurtrière com-
mise par des terroristes contre des civils
au Sahel, selon ACLED, ONG qui répertorie
les attaques dans la région. 

Un deuil national de trois jours a été dé-
crété, ainsi qu'un renforcement sécuritaire
et l'organisation de forum dont le premier
s'est tenu samedi à Ouallam. 

"Nous sommes venus vous rendre hom-
mage (...) et examiner avec vous la situation
qui prévaut dans cette zone (...) de coexis-
tence inter-communautaire (...) entre no-
mades et agriculteurs, entre sédentaires et
pasteurs, entre djermas, peulhs, tamashek
et arabes", les ethnies de la région, a dit M. 

Alkache. 
Les groupes terroristes embrigadent à

tour de bras depuis plusieurs années dans
le Sahel en profitant des tensions commu-
nautaires existantes, particulièrement dans
cette zone frontalière où les relations entre
éleveurs nomades et agriculteurs séden-
taires sont tendues notamment sur la ques-
tion foncière. 

Quelques jours avant le massacre de sa-
medi, plusieurs peuls accusés d'être terro-
ristes avaient été tués par les populations
des villages à majorité djerma ensuite ciblés. 

Les attaques dans la région "ont désor-
ganisé de manière durable les rapports so-
ciaux dans les communautés affectées", a
concédé samedi le général Mahamadou
Abou Tarka, président de la Haute autorité
pour la consolidation de la paix. 

Il a estimé que pour protéger les popu-
lations, "le premier des défis" est de "trouver
des solutions originales car on ne peut pas
mettre un militaire dans chaque village". 

Le Niger a privilégié depuis plusieurs
mois les patrouilles mobiles de ses militaires
dans la zone, alors que beaucoup de soldats
au Mali et au Burkina Faso sortent diffici-
lement de leurs bases. 

L'armée a aussi procédé ces dernières
semaines "au recrutement spécial de jeunes
de toutes les communautés sur la base de
leur parfaite connaissance du terrain et de
leur ferme volonté et engagement à servir
la patrie", a ajouté le ministre Alkache. 

Il faut "instaurer un climat de confiance
entre les différentes communautés et les
différentes composantes de la population",
a martelé Tidjani Ibrahim Katiella, gou-
verneur de la région de Tillabéri située à la
frontière avec le Mali et le Burkina Faso
dans la zone dite des "trois frontières" entre
les trois pays. 

C'est là et dans le centre du Mali, que les
attaques terroristes sont les plus nom-
breuses et les plus meurtrières au Sahel.

APS

LIBYE 
Une réunion virtuelle de la commission juridique 
issue du Forum de dialogue politique 

TCHAD 
Grève générale dans le secteur public

Le président sud-africain, Cyril Ra-
maphosa, a appelé samedi à l'appro-
bation durant cette année du projet de
la réforme agraire qui permettra à
l'Afrique du Sud d'exproprier des terres
agricoles sans compenser les proprié-
taires. 

"Le Parlement sud-africain devrait
approuver en 2021 un amendement à
la constitution décrivant les circons-
tances dans lesquelles des terres peu-
vent être expropriées sans compensa-
tion", a déclaré Ramaphosa dans son

discours à l'occasion du 109ème anni-
versaire de la création du parti du
Congrès national africain (ANC/au pou-
voir). Le plan de réforme agraire, pro-
posé par le président suite à son arrivée
au pouvoir en février 2018 pour corriger
les injustices faites aux noirs dans le
passé, ne cesse de susciter les inquié-
tudes notamment des professionnels
du secteur agricole du pays arc-en-
ciel. La Fédération sud-africaine de
l'industrie agricole (AgriSA) s'était dite
particulièrement préoccupée par l’ap-

pel à l'amendement de la Constitution
sud-africaine pour permettre la mise
en œuvre de la réforme. 

Elle a souligné qu’elle ne soutiendra
aucune politique ou législation qui
pourraient violer les droits de la pro-
priété ou tout autre droit fondamental
consacré par la Constitution. 

La mise en œuvre de ces amende-
ments met en péril la sécurité alimen-
taire de tous les Sud-Africains, a martelé
la Fédération qui regroupe plus de
70.000 fermiers. 

AFRIQUE DU SUD 
Le président Ramaphosa appelle à l'approbation 
de la réforme agraire en 2021 
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ETATS UNIS 
Mike Pence assistera 

à l'investiture de Biden
Le vice-président américain, Mike Pence, assistera à la cé-

rémonie d'investiture du président élu Joe Biden, ont rapporté
samedi les médias. Les relations entre MM. Trump et Pence
se sont considérablement dégradées depuis que le vice-pré-
sident a confirmé jeudi la victoire du démocrate Joe Biden à
l'élection présidentielle de novembre, devant les deux chambres
réunies dans la nuit pour une session extraordinaire après
une journée d'une violence sans précédent à Washington. 

Une foule de partisans de Donald Trump avait envahi le
Capitole, interrompant les débats. Cinq personnes sont mortes
dans ces violences que le président républicain sortant est
accusé d'avoir encouragées par ses déclarations. 

Samedi, de nombreuses informations de presse citant des
responsables gouvernementaux de haut niveau ont assuré
que M. Pence, qui avait dû se mettre à l'abri de la foule ayant
envahi le Capitole, a décidé d'assister à la prestation de serment
de M. Biden le 20 janvier. 

Le président élu a déclaré vendredi que Mike Pence est "le
bienvenu" à la cérémonie, se réjouissant de l'annonce sur
Twitter par M. Trump de sa p ropre absence dans un dernier
tweet avant que son compte soit fermé. La prise de fonctions
de Joe Biden est prévue dans un format réduit en raison de la
pandémie de coronavirus. 

Après les violences du 6 janvier, le président sortant pourrait
se retrouver dès lundi sous le coup d'une deuxième procédure
de destitution, un développement sans précédent historique. 

Au pouvoir depuis 2017, Donald Trump a déjà été visé au
Congrès par une procédure de destitution, ouverte par la pré-
sidente de la Chambre des représentants, la démocrate Nancy
Pelosi, fin 2019 sous l'accusation d'avoir demandé à un pays
étranger, l'Ukraine, d'enquêter sur son rival Joe Biden. 

Il avait été acquitté au Sénat, à majorité républicaine, début
2020. Nancy Pelosi a promis d'agir si le président républicain
ne démissionnait pas immédiatement. 

Les dirigeants démocrates ont exhorté Mike Pence à déclarer,
avec une majorité du gouvernement, que Donald Trump était
"inapte" à remplir ses fonctions, sur la base du 25e amendement
de la Constitution. 

M. Pence ne s'est pas exprimé publiquement sur le sujet
mais le quotidien The New York Times a rapporté jeudi, citant
l'un de ses proches, qu'il n'y était pas favorable parce qu'il
craint d'aggraver les tensions. 

Violences au Capitol  : trois
personnes arrêtées et

inculpées 
Trois personnes ont été arrêtées et inculpées dans la foulée

des violences au Capitole survenues mercredi, a annoncé sa-
medi le ministère américain de la Justice. 

"Jacob Anthony Chansley, alias Jake Angeli, le complotiste
(...) qui avait aimanté photographes et caméras aux quatre
coins du Capitole, a été arrêté et inculpé d'intrusion illégale
et de conduite violente au Capitole", a indiqué le ministère
dans un communiqué. 

"Cet individu était armé d'une lance de deux mètres de
long avec un drapeau américain attaché juste sous la lame",
souligne le communiqué. 

Originaire d'Arizona, ce trentenaire, qui se dit "guerrier
spirituel" et se fait appeler "Le Loup du Yellowstone", a déjà
été aperçu à de nombreuses reprises lors de manifestations
des partisans de Donald Trump à Phoenix ces derniers mois. 

Adam Johnson, le trentenaire, photographié en train d'em-
porter le pupitre de la présidente de la Chambre des repré-
sentants, Nancy Pelosi, a été arrêté vendredi et inculpé des
mêmes chefs mais aussi de vol. 

Enfin Derrick Evans, un élu du parlement de l'Etat de
Virginie Occidentale qui s'était filmé en train de pénétrer par
la force dans le Congrès en criant "Derrick Evans est au Capi-
tole!", a été arrêté vendredi à son domicile et inculpé samedi
d'intrusion illégale et de conduite violente, a indiqué la même
source.  Vendredi, le ministère de la Justice avait déjà annoncé
13 inculpations pour intrusion et désordre, et l'arrestation
dans l'Arkansas de Richard Barnett, l'homme photographié
avec son pied sur le bureau de Nancy Pelosi. 

Parmi les personnes poursuivies se trouvent un homme
qui avait "onze cocktails molotov" dans un véhicule garé près
du Congrès, un autre qui a donné des coups de poing à un po-
licier du Capitole en forçant le passage et un troisième entré
avec une arme à feu chargée dans l'enceinte du Congrès,
selon les médias. Une foule de manifestants pro-Trump a
envahi mercredi le Capitole, interrompant les débats pour la
certification de la victoire de Joe Biden à la présidentielle, par
les deux chambres du Congrès réunies en session extraordi-
naire. Le bilan total des violences est monté vendredi à cinq
morts, après le décès d'un policier, blessé lors des affronte-
ments.

APS

Des colons israé-
liens ont "déraciné et
volé des plants d’oli-
viers dans une région
à l’est de Qasra", a in-
diqué Ghassan Dagh-
las, responsable du
dossier de la colonisa-
tion au nord de la Cis-
jordanie occupée, cité
par Wafa. 

Le 6 janvier, les
forces d’occupation ont
commis un massacre
contre 3000 oliviers
dans la localité de Deir
Ballut à l’ouest de Sal-
fit, a-t-on indiqué. 

Il convient de men-
tionner que les colons

ont intensifié leurs at-
taques contre les Pa-

lestiniens à travers la
Cisjordanie occupée au

cours des deux der-
nières semaines. 

Sept combattants pro-gou-
vernementaux ont été tués sa-
medi par le groupe terroriste
autoproclamé "Etat islamique"
(EI/Daech) dans l'est de la Syrie,
dernière en date d'une série d'at-
taques meurtrières perpétrées
par les terroristes, selon l'Ob-
servatoire syrien des droits de
l'Homme (OSDH). 

"Sept membres des Forces de
défense nationale ont été tués
dans des affrontements avec des
membres d'une cellule dor-
mante de l'EI" dans la province
de Deir Ezzor, a indiqué l'ONG,

ajoutant que plusieurs autres
miliciens avaient été blessés. 

Cette attaque est survenue
alors que les miliciens étaient
en opération à Al-Chola pour
tenter d'y débusquer des terro-
ristes, selon l'OSDH. 

Dimanche dernier, quinze
personnes, en majorité des mi-
litaires, avaient été tuées dans
une embuscade tendue par l'EI
dans le nord de la province de
Hama (centre-ouest), d'après
l'ONG. Le 30 décembre, au moins
37 militaires avaient été tués
dans une embuscade revendi-

quée par l'EI et tendue à des sol-
dats à bord d'un bus dans la pro-
vince de Deir Ezzor (est). L'EI
s'était emparé de larges pans du
territoire syrien et irakien à par-
tir de 2014 et cette région déser-
tique, p rès de la frontière ira-
kienne, était un de ses fiefs. 

Malgré sa mise en déroute en
Syrie en mars 2019 , l'EI continue
de lancer des attaques meur-
trières en Syrie, notamment dans
le vaste désert de la Badiya qui
s'étend de la province centrale
de Homs jusqu'à celle de Deir
Ezzor, à la frontière avec l'Irak. 

Environ 2.000 per-
sonnes se sont réunies
samedi soir à Bayonne
(sud-ouest de la France)
pour une "chaîne hu-
maine lumineuse" de
deux kilomètres, en
soutien aux prisonniers
basques, selon des cor-
respondants de presse. 

Parapluies blancs lu-
mineux à la main, scan-
dant le slogan "Euskal
presoak etxera" en
basque ("les prisonniers
basques à la maison"),
les manifestants se sont
déployés le long des
rives de La Nive, qui
coupe la ville en deux,
répondant à l'appel du
collectif pacifiste Bake
Bidea. Cette chaîne hu-
maine a remplacé pour
cause de crise sanitaire
la traditionnelle mani-
festation annuelle qui
parcourt la ville. C'est
un "moyen de mainte-
nir le sujet des prison-
niers basques sur la ta-
ble et de montrer qu'on
sera attentifs aux déci-
sions futures", indi-
quaient les organisa-
teurs à la veille de cette

mobilisation. Le défilé
avait compté entre 7.000
et 10 000 personnes, le
11 janvier 2020. 

L'obtention, fin oc-
tobre, d'une mesure de
détention à domicile
avant une libération
conditionnelle pour
Frédéric "Xistor" Ha-
ramboure, 66 ans, ex-
membre d'un com-
mando d'ETA, après
plus de 30 ans de réclu-
sion, "était un esp oir",
a déclaré Michel Ber-
hocoirigoin, membre
des "Artisans de la paix"

qui oeuvrent à la réali-
sation d'un processus
de paix au Pays basque. 

"Mais aujourd'hui,
c'est la douche froide
avec la décision, tombée
jeudi, d'incarcérer à
nouveau Mikel Barrios",
a ajouté le militant. 

Incarcéré après sa
condamnation en juin,
cet Espagnol de 32 ans
avait été remis en li-
berté en octobre dans
l'attente d'être rejugé. 

Jeudi, la cour d'appel
de Paris a confirmé sa
condamnation en pre-

mière instance à 5 ans
d 'e m p r i s o n n e m e n t
pour appartenance à
l'organisation sépara-
tiste ETA. 

Après l'ouverture des
négociations avec le
gouvernement français,
mais surtout le désar-
mement de l'organisa-
tion le 8 avril 2017, puis
l'annonce de sa disso-
lution un an plus tard
après 60 années d'exis-
tence, les militants ré-
clament la libération
immédiate des détenus
incarcérés depuis 30
ans ou gravement ma-
lades, à l'instar de Jakes
Esnal, Ion Kepa Parot
ou Ibon Fernandez
Iradi. A ce jour, 32 an-
ciens membres d'ETA
sont encore incarcérés
dans les prisons fran-
çaises. Ce samedi, si-
multanément au Pays
basque espagnol, plus
de 200 rassemblements
étaient organisés par le
collectif "Sare", qui mi-
lite pour la libération
des 200 anciens mem-
bres d'ETA incarcérés
en Espagne. 

PALESTINE-ISRAËL 
Des colons israéliens déracinent et
volent plus de 100 plants d’oliviers
au sud de Naplouse
Des colons israéliens ont déraciné et volé 130 plants d’oliviers dans la
localité de Qasra au sud de Naplouse en Cisjordanie occupée, rapporte
dimanche l'agence de presse palestinienne Wafa. 

SYRIE 
Sept combattants pro-gouvernementaux
tués par l'EI (ONG) 

FRANCE 
Chaîne humaine de 2000 personnes 
pour les prisonniers basques 



S'étalant jusqu'au 11 janvier
à la Bibliothèque nationale d'El
Hamma, cette rencontre, orga-
nisée sous le thème, "Le roman
algérien: des fondements à la
consécration", a été marquée
par l'allocution d'ouverture de
la ministre de la Culture et des
Arts qui a estimé que Abdelha-
mid Benhaddouga était un
homme "généreux et porteur de
valeurs" et qu'il était à cet égard
"plus grand que l'oubli". 

Ecrivain à la plume qui se te-
nait toujours au seuil de l’être,
Abdelhamid Benhaddouga, était
de la verve des "grands écrivains
algériens", à l'instar de Mohamed
Dib, Kateb Yacine, Mouloud Fe-
raoun, Assia Djebbar, Malek
Haddad, Tahar Ouettar et d'au-
tres encore, a déclaré Malika
Bendouda, avant de qualifier son
œuvre de "grandiose", em-
preinte, à t-elle dit, de "maturité,
de clairvoyance et de réalisme". 

Deux conférences ont suivi
l'intervention de la ministre de
la Culture, animées par une
pléiade d'écrivains universitaires
autour de l'œuvre du romancier
et de son approche culturelle et
contextuelle de la réalité algé-
rienne. 

Les écrivains et universitaires,
Abdelaziz Boubakir, Abdelhamid

Bourayou, Djillali Khellas, Mo-
hamed Sari, Mohamed Daoud
et Mohamed Tahrichi, ont évo-
qué plusieurs volets se rappor-
tant au génie littéraire de Ab-
delhamid Benhaddouga, pion-
nier du roman algérien contem-
porain d'expression arabe, ont-
ils rappelé, s'exprimant égale-
ment sur les thématiques de, la
ruralité et la femme, l'agence-
ment du patrimoine et la titro-
logie dans l'œuvre du romancier
disparu. 

Ainsi, l'écrivain traducteur,
Abdelhamid Boubakir a estimé
que œuvre, "réaliste" de Abdel-
hamid Benhaddouga se carac-
térisait par un "humanisme pro-
fond", alors que son confrère
Djillali Khellas l'a qualifiée de
"moderniste", estimant qu'à l'ex-
ception de son roman, "J'ai fait
un songe" ou il décrit les mal-
heurs de l'Algérie des années
1990, l'auteur du "Vent du sud"
était "un patriote né", dont les
écrits étaient tous des "élégies à
l'Algérie". Relevant que l'imagi-

naire de Abdelhamid Benhad-
douga se nourrissait de "la réalité
et non du discours politique",
Mo hamed Sari a, de son côté,
expliqué, à partir de œuvre, "Le
vent du sud", que les concepts
de "la patrie" et celui de "la
femme" chez l'auteur, se rejoi-
gnaient dès lors que leur destin
était lié à celui de l'homme. 

Mohamed Daoud a pour sa
part, pris pour objet d'étude,
"Djazia et les darwiches" pour
souligner la dimension épisté-
mologique et anthropologique
du romancier. 

Abdelhamid Benhaddouga
(1925-1996) est né à Mansoura,
30 km à l’ouest de Bordj Bou Ar-
reridj, comptant à son actif, un
immense répertoire littéraire,
traduit dans plusieurs langues,
dont "le Vent du sud" (adapté au
cinéma par Mohamed Slim Riad
en 1976), "La fin d'hier", "La mise
à nu", "Djazia et les derviches",
"Blessures de la mémoire"(nou-
velles) et "Les âmes vacantes"
(recueil de poésie). Entre 1956

et 1958, il a travaillé comme réa-
lisateur et producteur de pièces
radiophoniques pour la BBC,
avant d'occuper, après l'indé-

pendance le poste de directeur
des chaînes nationales I et II la
présidence du Haut-conseil de
la culture en 1990. 

La 9ème édition du Festival culturel local
de la poterie de Maatkas qui est abritée ha-
bituellement par la ville éponyme, se déroule
cette année sur le net en raison de la crise
sanitaire, due à la pandémie de la covid-19,
a-t-on appris samedi des organisateurs. La
mise en ligne des activités prévues au titre
de cette manifestation, a débuté hier vendredi,
et se poursuivra jusqu’au 12 du mois courant,

avec la diffusion sur la page "Festival culturel
local de la poterie de Maatkas" sur les réseaux
sociaux, a indiqué à l’APS la directrice locale
de la culture et des arts Nabila Goumeziane.
Au menu de cet évènement, une exposition
de poteries, des ateliers de démonstration
sur la fabrication de poteries et le travail de
l’argile destinés aux enfants, des conférences,
des entretiens et des reportages sur la même

thématique et des vidéos sur Tuqda (cuisson
de poterie) et Rqem (décoration) ainsi qu'une
vente en ligne des poteries, selon le pro-
gramme de cette manifestation. Ce festival
vise à valoriser et la promouvoir le métier
de la poterie et les potiers, à transmettre et
de partager les connaissances sur ce métier
à la fois artistique et artisanal et à défendre
la qualité du produit.
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Rencontre littéraire nationale sur l'oeuvre 
Abdelhamid Benhaddouga 

ARTISANAT  
Mise en ligne de la 9ème édition du Festival culturel 
local de la poterie de Maatkas (Tizi-Ouzou)

Une rencontre littéraire nationale consacrée à l'œuvre prolifique de Abdelhamid Benhaddouga, un des romanciers les plus
importants de la littérature algérienne contemporaine d'expression arabe, a été inaugurée samedi à Alger par la ministre de la
Culture et des Arts, Malika Bendouda qui a donné le coup d'envoi à une série de conférence autour de l'œuvre de l'homme de
lettres. 

CINÉMA 
Le Festival
de Cannes
pourrait se
tenir entre
juin et juillet 

Le Festival de Cannes, qui
se tient traditionnellement en
mai, aura lieu en 2021, avec
une possibilité de report entre
fin juin et fin juillet si les condi-
tions sanitaires l'exigent, ont
indiqué mercredi ses organi-
sateurs. 

Annulé en 2020 à cause de
la pandémie de coronavirus
et du confinement, le plus im-
portant rendez-vous mondial
du 7e art se donne encore un
peu de temps "pour évaluer la
situation en début d'année",
précisent les organisateurs. 

Pièce centrale du presti-
gieux circuit des festivals in-
ternationaux de cinéma,
Cannes avait fait les frais l'an
dernier de la pandémie, alors
que ses rivaux comme Berlin
ou Venise ont pu se tenir, sous
de strictes conditions sani-
taires en septembre pour ce
dernier. 

Cette année, le premier
grand festival du calendrier,
la Berlinale, a déjà renoncé à
une édition classique : le fes-
tival est reporté à mars, et la
compétition se tiendra en ligne
en raison de la pandémie. Des
projections ouvertes au public
seront organisées en juin. 

PATRIMOINE - ANTIQUITÉ 
Le royaume de Numidie, une puissance méditerranéenne sur
près de cinq siècles

Le royaume de Numidie a été,
avec Rome et Carthage, l'une
des principales "puissances po-
litiques économiques et mili-
taires du bassin méditerranéen
pendant plus de cinq siècles",
indique le chercheur Farid Ighi-
lahriz qui a évoqué les spécifi-
cités des différentes périodes
d'évolution du royaume et son
apport à la civilisation du sud
du bassin méditerranéen. 

Dans un entretien à l'APS l'ar-
chéologue et préhistorien est re-
venu sur l'unification de la Nu-
midie et les différentes guerres
et alliances entre les trois puis-
sances qui ont conduit l'aguellid
Massinissa (238 - 148 av. 

J-C) sur le trône de ce
royaume, symbole d'un "terri-
toire unifié et de la civilisation
du sud du bassin méditerra-
néen". 

De l'époque de Massinissa,
dont le règne a duré plus de cin-
quante ans, le chercheur retien-
dra "la création et le développe-
ment de comptoirs commer-
ciaux et d'un commerce inter-
national, la création d'un réseau
routier, le développement de
l'agriculture et la sédentarisation
de la population ainsi que la

création d'une monnaie" à une
période où le troque était encore
une pratique courante dans de
no mbreux pays. 

Farid Ighilahriz, ancien di-
recteur du Centre national de
recherche en archéologie (Cnra)
évoquera également l'apport de
Micipsa, fils de Massinissa qui
avait "installé une organisation
et un découpage administratif
des territoires" avant de revenir
sur le résistance militaire de Ju-
gurtha (160 - 104 av. 

J-C) qui a duré sept ans avant
la trahison de Bocchus qui l'avait
livré à l'armée romaine. 

La résistance à la main mise
romaine se poursuivra encore
sous le règne de Juba I (85 - 46
av. 

J-C), après sa défaite et sa
mort, une nouveau découpage
du royaume de Numidie est im-
posé par l'empire romain. 

Le nouveau royaume de Mau-
rétanie, qui s'étend de l'océan
atlantique jusqu'à l'actuel ville
de Sétif, sera confié au roi Juba
II (52 av. 

J-C- 23 ap. 
J-C), fils de Juba I et descen-

dant de la lignée de Massinissa
,qui est né à Hippone (Annaba)

et a été formé et éduqué à Rome
avec une forte influence hellé-
nistique. 

Juba II prendra pour capitale
Césarée, actuelle Cherchell, où
il va créer une grande ville avec
son épouse Cléopâtre Séléné,
fille de Cléopâtre et de Marc An-
toine, qui avait également reçu
la même éducation. 

Cette période sera marqué,
selon Farid Ighilahriz, par un
grand intérêt pour "les arts, le
théâtre notamment, la littéra-
ture, et les sciences, qui découle
de la formation de J uba II qui

avait lui-même rédiger une di-
zaine d'ouvrages dans différents
domaine dont la botanique et la
géographie". 

Ce roi est également connu
pour avoir construit de nom-
breux théâtres, thermes, tem-
ples, jardins publics et le célèbre
mausolée royale, un tumulus de
pierre à l'architecture purement
berbère. Considéré comme un
lettré et un érudit par les écri-
vains de l'antiquité, Juba II se
verra ériger une statue commé-
morative à Athènes. 

APS
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Dans une lettre adressée
au site conservateur, Amazon
dit avoir "observé récemment
une augmentation persistante
de contenus violents". 

"Compte tenu des événe-
ments malheureux qui se
sont produits cette semaine
à Washington, il existe un
risque sérieux que ce type de
contenus incite davantage à
la violence", est-il ajouté dans
la missive, publiée dans un
premier temps par BuzzFeed
et dont le contenu a été
confirmé par une porte-pa-
role d'Amazon. 

Parler est devenu un re-
fuge pour certains inter-
nautes ulcérés par la politique
de modération des réseaux
grand public comme Twitter,
qui a définitivement fermé le
compte de Donald Trump
vendredi. 

Des messages de soutien
aux émeutiers qui ont fait ir-
ruption au Capitole mercredi
y ont notamment fleuri tandis
que d'autres appellent à de
nouvelles manifestations. 

Aussi Amazon a-t-il décidé
de suspendre le compte de
Parler à partir du 10 janvier
à 11h59, heure de la côte est
des Etats-Unis (08H00 GMT
lundi). 

Comme le groupe héberge
les données de Parler sur son
service de cloud, cela devrait

empêcher au moins tempo-
rairement le fonctionnement
du réseau social. 

Le fondateur de Parler,
John Matz, a confirmé sur
son profil qu'il était "possible
que le réseau social ne soit
pas accessible sur internet
durant jusqu'à une semaine".
"Nous allons tout faire pour
trouver un nouveau fournis-
seur rapidement", a-t-il
ajouté. 

Google et Apple ont déjà
retiré Parler de leur plate-
forme de téléchargement
d'applications respective. 

Ces décisions avaient tou-
tefois des conséquences
moindres: elles ont rendu
plus compliqué l'accès à l'ap-
plication Parler sur les appa-
reils mobiles mais les abon-

nés peuvent toujours y accé-
der s'ils l'avaient déjà télé-
chargée ou aller directement
sur internet. 

Pour justifier sa décision
vendredi, Google avait men-
tionné la présence de mes-
sages "incitant à la violence. 

Apple a suivi son exemple
samedi en regrettant la "pro-
lifération" de "menaces de
violence et d'activités illé-
gales". "Amazon, Google et
Apple ont fait cela dans un
effort coordonné en sachant
que nos options seraient li-
mitées et que cela nous infli-
gerait le plus de dommages
possibles au moment où le
président Trump est banni
par les ent reprises de la tech",
a déploré le patron de Parler.
Samedi, son application était

la plus téléchargée sur l'App
Store avant qu'elle ne soit sus-
pendue. De nombreux fans
du président américain se
sont en effet rués sur les pla-
teformes conservatrices
comme Parler ou Gab suite à
la décision prise par Twitter
de fermer définitivement le
compte de Donald Trump. 

D'autres réseaux grand
public comme Facebook, Ins-
tagram, Snapchat ou Twitch
ont aussi suspendu le profil
du locataire de la Maison
Blanche après les événements
de mercredi. John Matze a
aussi regretté qu'Apple inter-
dise le réseau social "jusqu'à
ce qu'on abandonne la liberté
d'expression, qu'on mette en
place des politiques (de mo-
dération) très larges et inva-
sives comme Twitter et Fa-
cebook et que nous devenions
une plateforme de surveil-
lance en jugeant par avance
coupable les utilisateurs de
Parler". Le réseau social Par-
ler était surtout à ses débuts
en 2018 l'apanage de franges
extrémistes. Mais il attire dés-
ormais des voix conserva-
trices plus traditionnelles, y
compris des parlementaires
républicains. Comme d'autres
plateformes alternatives, Par-
ler régule moins la désinfor-
mation et les propos haineux
que les réseaux établis. 

CHINE - ETATS UNIS 
La Chine condamne une
interdiction des
transactions impliquant
des applications mobiles
chinoises par Trump

Le ministère chinois des Affaires étrangères a condamné
mercredi une interdiction des transactions impliquant huit
applications mobiles chinoises par le président américain
sortant Donald Trump, sous prétexte de protéger la vie
privée et la sécurité des données des citoyens américains. 

"C'est un nouvel exemple de déformation du concept de
sécurité nationale et d'abus du pouvoir de l'Etat de la part
des Etats-Unis en vue de réprimer de manière infondée les
entreprises étrangères", a déclaré la porte-parole du ministère,
Hua Chunying, lors d'un point de presse. 

L'interdiction de ces applications chinoises, dont Alipay
et WeChat Pay, a été ordonnée mardi par un décret du pré-
sident sortant Donald Trump, d'après les médias. Mme Hua
a qualifié ces actions d'"hypocrites et ridicules". 

Notant que les Etats-Unis ont toujours été le plus grand
"empire du piratage" au monde, Mme Hua a indiqué que
les Etats-Unis avaient lancé des "accusations infondées
contre d'autres pays, alors qu'ils surveillaient et volaient les
secrets des autres sans discernement". Selon elle, les activités
américaines auront un certain impact sur les entreprises
chinoises, mais, plus important encore, porteront atteinte
aux intérêts des Etats-Unis et de leurs consommateurs. 

"Les Etats-Unis parlent d'une économie de marché libre
et d'une concurrence loyale, mais comment se comportent-
ils ?", s-'est-elle interrogée. 

Mme Hua a souligné que le "développement des sciences
et technologies devait servir les progrès et le bien-être de
toute l'humanité, plutôt que d'être traité différemment pour
des raisons idéologiques ou de devenir un outil de manipu-
lation politique". La Chine "exhorte les Etats-Unis à respecter
sérieusement les principes de l'économie de marché et de
concurrence loyale, à respecter les règles économiques et
commerciales internationales et à offrir un environnement
commercial ouvert, équitable, juste et non discriminatoire
aux entreprises étrangères qui investissent et opèrent dans
le pays", a déclaré Mme Hua, ajoutant que la Chine prendrait
les "mesures nécessaires pour protéger les droits et intérêts
légitimes des entreprises chinoises". 

APS

USA-INTERNET
Après Google et Apple, Amazon coupe les
ponts avec le réseau conservateur Parler 

DK NEWS Anep : 2116000590 du 11/01/2021

PUBLICITÉ

Après Google et Apple, Amazon prévoit de couper les ponts avec Parler, le réseau social prisé des
partisans de Donald Trump mais aussi accusé de relayer des menaces de violence, ce qui devrait
rendre la plateforme temporairement inaccessible. 
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Programme de la soirée

Furieuse contre son
père et cette nouvelle
famille qu'elle se dé-
couvre, Sam fuit, bien
décidée à ne plus ja-
mais les revoir. De
plus, elle a d'autres
soucis en tête. Sa ren-
contre avec le lieute-
nant Montel ne se
passe pas comme elle
l’avait espéré. Sam se
la joue détachée, ce
qui ne plaît pas du
tout au lieutenant,
qui semble déterminé
à la faire payer pour
l'accident qu'elle a
provoqué. 

21:15

Sam

21:05 20:55 20:35

De nouvelles décou-
vertes sur la famille
Marshbrook viennent
écorner un peu plus
l’image du bonheur
parfait qu’elle affiche.
De son côté, Penny
tente d’éloigner Andy
de sa fille et de ses pe-
tits-enfants. Quant à la
jeune Cass, sa situation
n'est pas prête de s'ar-
ranger. Elle risque gros
à force de s'entêter
dans un silence buté. 

Arrière-grand-mère de Phi-
lippe de Belgique intronisé en
2013, nièce et filleule de la célè-
bre Sissi, Elisabeth est une
reine fantasque, toujours là où
on l'attend le moins. Elle se dé-
clare même soudainement
communiste, bravant les
consignes des politiques, et
rencontrant à plus de 80 ans
Khrouchtchev ou Mao Zedong
en pleine guerre froide. Der-
rière ces extravagances, se
cache un être attachant, pro-
fondément pacifiste, curieuse
des autres et du monde. Un vé-
ritable Tintin reporter ! Elisa-
beth est l'une des rares témoins
de l'ouverture de la tombe de
Toutankhamon, mais aussi
l'amie des plus grands artistes
et esprits de son temps comme
Einstein, Cocteau, Albert
Schweitzer ou
Colette. 

20:05

En 1978, Didier Ma-
thure, brillant ingé-
nieur, est responsable
d'une importante mis-
sion spatiale. Mais le
projet est abandonné
après l'explosion de la
fusée peu après le dé-
collage à Kourou, en
Guyane. Après le dé-
sastre industriel, il est
muté au Gepan, le
groupe d'étude et d'in-
formation sur les phé-
nomènes aérospatiaux
non identifiés. Didier
se rend dans un village
en pleine campagne où
un couple de retraités
a été témoin d'une ap-
parition étrange. 

Samouraï-Sudoku n°2630
Les problèmes de sudoku samouraï se composent de cinq grilles
desudoku entrelacées. Les règles standard du sudoku s'appliquent à
chacune de ces cinq grilles. Placez les chiffres de 1 à 9 dans les cases
vides de chaque grille. Chaque ligne, chaque colonne, et chaque ré-
gion 3 x 3 doit contenir une fois les chiffres de 1 à 9.

Chaque sudoku samouraï a une solution unique et peut être résolu
par la logique pure.

«Pour ne pas perdre ses illusions, le mieux
c’est d’en avoir le moins possible»

Alphonse Boudard
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1 - Symptôme accessoire
2 - Origines individuelles
3 - Manifesterais de l'impatience
4 - Renouvela l'alliance - Godet
5 - Plante légumineuse - Bien dans le coup -
Grimpeur brésilien - Préposition
6 - Symbole de pression - Elu prés de Lourdes
- Charge
7 - Flétri - Fin de combat - Grecque
8 - Placés à part - Lichen grisâtre
9 - Congédie
10- Placée n'importe où - Palmier à huileH
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Ovni(s)
Opération

renaissance

Mots croisés n°2630

The Bay

Pendant presque trois
ans, dix individus - neuf
femmes et un homme -
atteints d'obésité mor-
bide, ont été suivis. Pour
accompagner ces dix té-
moins et augmenter
leurs chances de réussite
après leurs opérations,
un protocole inédit de
grands professionnels,
dix spécialistes du sur-
poids et de l'obésité, a été
spécialement créé pour
encadrer nos témoins
aux étapes clés de leur
transformation. Dans le
premier épisode, décou-
verte du parcours
d'Elody et Stacy, deux
femmes battantes. 

Secrets d'histoire

A - Affaire
B - Pomponnerais
C - Parties d'un tout - Couvrit d'une riche
couche
D - Truqua la partie - Dépouiller
E - Vieil héritage - Ville de courrier
F - Machine - Presque crue
G - Copine du titi - Il vaut de l'or
H - Cri qui suit la passe - Ficelle
I - Examinais - Terre à pot
J - Machine-outil - Coupure de gaz
K - Bien blanchie
L - Idiopathiques 
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Mots fléchés géants de force 1 à 3 n°1330
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HANDBALL / MONDIAL-
2021 (GROUPE F) 
L'Algérie pour réussir
son come-back 

L'Algérie disputera la 27e édition du Cham-
pionnat du monde masculin de handball, du 13
au 31 janvier en Egypte, avec l'objectif de passer
au tour principal et réussir son grand retour
dans la compétition, après avoir brillé par son
absence lors des deux derniers tournois. 

En pleine reconstruction sous la conduite du
sélectionneur français Alain Portes, le Sept na-
tional, absent des deux derniers Mondiaux (2017
en France et 2019 en Allemagne et au Danemark),
espère faire bonne figure en terre égyptienne et
confirmer son renouveau, une année après avoir
terminé à la troisième place au Championnat
d'Afrique 2020 disputé en Tunisie. 

Menée par l'expérimenté Messaoud Berkous
(GS Pétroliers), l'équipe nationale, dont le staff
technique a été renforcé par la venue d'un second
entraîneur-adjoint aux côtés de Tahar Labane,
en la personne d'Hichem Boudrali, devra sortir
indemne d'un groupe F assez élevé, en présence
du Portugal, de l'Islande et du Maroc. 

"Le Portugal et l'Islande sont assez solides au
vu de leur potentiel, en plus du Maroc, dont la
confrontation sera un derby 100% maghrébin. 

Je ne dis pas que nous a vons hérité du groupe
de la mort, comme c'est le cas de la Tunisie (avec
l'Espagne, le Brésil et la Pologne, ndlr), mais ce
ne sera pas une mince affaire pour nous, d'autant
que dans de tels rendez-vous, toutes les nations
cherchent à terminer parmi les trois premiers
pour passer au tour principal, qui reste notre
objectif", a affirmé le président de la Fédération
algérienne (FAHB), Habib Labane. 

La mission s'annonce ainsi difficile pour l'Al-
gérie, dont l'objectif est d'effacer des mémoires
la grosse désillusion de sa dernière participation
au Mondial, quand elle avait terminé à une triste
24e et dernière place au classement final, en 2015
au Qatar. 

C'est ainsi que les choses sérieuses commen-
ceront le 14 janvier avec ce derby Algérie-Maroc,
suivi deux jours après (le 16 janvier) du match
face à l'Islande, avant de boucler le premier tour
le 18 du même mois face au Portugal, considéré
comme l'une des sélections montantes sur le
plan européen. 

Préparation perturbée
La préparation des hommes d'Alain Portes,

dont ce sera le troisième Championnat du monde
en tant qu'entraîneur, a été cependant quelque
peu perturbée en raison de la pandémie de co-
ronavirus (Covid-19). 

Après l'annulation des deux matchs amicaux
qui devaient se jouer en novembre dernier en
Tunisie face aux "Aigles de Carthage", voilà que
le programme de préparation des "Verts" a été
de nouveau chamboulé avec l'annulation de l'ul-
time stage précompétitif, initialement prévu au
Bahreïn du 6 au 11 janvier, avec deux tests face à
la sélection locale. 

Ces quatre matchs amicaux supprimés du
programme des "Verts" auraient pu mettre plus
de "jus" dans les jambes des joueurs, d'autant
plus que le championnat national est à l'arrêt
depuis mars dernier. 

L'équipe nationale se contentera finalement
d'un seul stage de deux semaines effectué au
mois de décembre en Pologne, ponctué par deux
matchs amicaux face à la sélection locale, soldés
par une victoire (26-23) puis une défaite (24-26). 

Les coéquipiers de Mustapha Hadj Sadok ont
enchaîné ensuite par un tournoi amical, toujours
en Pologne, concédant deux revers face à la Russie
(30-24) et au pays hôte (24-21). 

Outre l'objectif de qualification au tour prin-
cipal, l'Algérie tentera de faire d'une pierre deux
coups en égalant ou, pourquoi pas, faisant mieux
qu'en 2001 lorsqu'elle avait terminé à la 13e place
sur 24 équipes engagées, son meilleur résultat
en 14 participations. 

Lors de cette 27e édition, qui se jouera pour la
première fois en présence de 32 nations, les trois
premières équipes de chaque groupe se quali-
fieront au tour principal, qui se jouera en quatre
poul es de six. 

Les deux premières nations de chaque poule
se qualifieront pour les quarts de finale.

APS

HANDBALL / CHAMPIONNAT DU MONDE 2021 
Des favoris à la pelle au pays des
"Pharaons" 

Cette édition, organisée
pour la deuxième fois au
pays des "Pharaons" après
celle de 1999, va se dérouler
comme prévu, malgré la
pandémie de Covid-19 qui
a conduit au report d'im-
portantes manifestations
sportives, à leur tête les
jeux Olympiques-2020 de
Tokyo, repoussés à 2021. 

Le Mondial égyptien
connaîtra cette fois-ci une
augmentation record de
pays, passant de 24 à 32,
dont trois novices, à savoir
le Cap-Vert, la RD Congo
et l'Uruguay, qui étrennent
leur participation pour la
première fois de leur his-
toire. 

Pour cette 27e édition,
des favoris et non des
moindres vont se livrer une
lutte impitoyable pour le
sacre final. 

Il s'agit notamment du
Danemark, tenant du titre,
de la France, sextuple lau-
réate, l'Espagn e, la Croatie,
l'Allemagne, la Norvège, la
Suède et la Pologne. 

Toutes ces nations, ha-
bituées aux premiers rôles,
vont devoir faire face à de
sérieux outsiders, tels que
le Brésil, la Russie, l'Is-
lande, ou encore la Hon-
grie et l'Egypte. 

Cette dernière ouvrira
donc les débats face aux
Chiliens, choisis par la
Confédération de handball
d’Amérique du Sud et cen-
trale, suite à l'annulation
du tournoi de qualification
en raison de la pandémie. 

Les "Pharaons", drivés
par l'Espagnol Garcia Par-
rondo et encouragés par
tout un peuple, auront
deux sérieux concurrents
au niveau du groupe G, à
savoir la Suède et la Répu-
blique tchèque qui se dis-
puteront la 1re place en
prévision de la suite du
tournoi. 

Sacré en 2019 après 81
ans d'attente, le Danemark
partira largement favori
dans le groupe D, en bé-
néficiant d'adversaires pre-
nables, à savoir l'Argentine,
le Bahreïn et la RD Congo. 

Tous les regards des
amateurs de la petite balle
seront braqués sur le

groupe B, appelé par les
spécialistes "groupe de la
mort", en présence de l'Es-
pagne, la Pologne, la Tu-
nisie et du Brésil. 

Espagnols, doubles
champions du monde, et
Polonais, régulièrement
présents au Mondial, trou-
veront deux sérieux adver-
saires. 

Brésil et Tunisie enga-
geront en effet un véritable
"bras de fer" pour éviter la
4e place, synonyme d'éli-
minatio n. 

Nikola Karabatic, le
grand absent

La Tunisie, en recul de-
puis sa 4e place acquise en
2005 chez elle, comptera
énormément sur l'expé-
rience de joueurs comme
Amine Bennour et Kamel
Alouini pour espérer sortir
indemne de cette poule. 

Le nul enregistré par les
"Aigles de Carthage" au
tournoi amical de Doha de-
vant l'Espagne (30-30)
donne beaucoup d'espoir
au coach tunisien Sami
Saïdi pour réussir son pari. 

Le recordman de titres,
la France, qui avait terminé
l'édition de 2019 sur la 3e
marche du podium après
deux sacres de rang, sera
favorite du groupe E. 

Seule la Norvège, et à
un degré moindre l'Au-
triche, pourraient lui cau-
ser quelques difficultés. 

En Egypte, la sélection
française, en reconstruc-
tion, ne pourra pas comp-
ter sur sa star Nikola Ka-
rabatic, quadruple cham-
pion du monde (2009, 2011,
2015, 2017), victime d'une
rupture du ligament croisé
antérieur du genou droit. 

De son côté, l'Allemagne
(triple lauréate), pension-
naire du groupe A, est lar-
gement favorite devant la
Hongrie, l'Uruguay et le
Cap-Vert. 

Ces deux derniers vont
faire leurs premiers pas
dans cette compétition. 

Toutefois, le coach alle-
mand, Alferd Gislason,
pourrait ne pas compter
sur quelques joueurs qui
envisagent de boycotter le
rendez-vous égyptien,

après avoir contracté le Co-
vid-19 au mois de novem-
bre der nier. 

Le groupe H aura un
parfum européen avec no-
tamment les voisins russe
et biélorusse, ainsi que la
Slovénie, qui auront en face
d'eux une sélection asia-
tique, la Corée du Sud, dri-
vée par Lee Sang Sup et ca-
pable du meilleur comme
du pire. 

La Croatie, championne
du monde en 2003 au Por-
tugal, affrontera trois sé-
lections d'égale valeur : le
Qatar, le Japon et l'Angola,
qui auront à se livrer une
farouche bataille pour l'ob-
tention de deux billets qua-
lificatifs pour le tour prin-
cipal, en compagnie de

l'équipe balkanique, archi-
favorite. Enfin, l'Algérie
(groupe H), qui renoue
avec la compétition après
six ans d'absence, abordera
son premier match face au
Maroc, dans un derby ma-
ghrébin, à quitte ou double. 

Le vainqueur assurera
son passage au tour prin-
cipal. L'Islande, habituée
aux compétitions de haut
niveau, n'aura pas de peine
à se qualifier. 

Elle devrait toutefois
rencontrer des difficultés
pour décrocher la pre-
mière place, en présence
du Portugal, absent depuis
2003 mais désormais
considéré comme l’une des
sélections montantes sur
le plan européen. 

Le coup d'envoi de la 27e édition du Championnat du monde de handball sera donné
mercredi en Egypte, avec le déroulement du match d'ouverture opposant, comme le
veut la tradition, le pays organisateur, au Chili, et qui se poursuivra jusqu'au 31 janvier,
avec la participation de l'Algérie, présente au gratin de la petite balle mondiale pour la
15e fois de son histoire. 

Le parcours de l'Algérie depuis 1974
en chiffres
Parcours de la sélection algérienne de handball (mes-
sieurs) au Championnat du monde en chiffres, depuis
sa 1re participation en 1974 (ex-RDA)jusqu'à la 14e en
2015 (Qatar), à la veille de la 27e édition en Egypte (13-
31 janvier 2021):

Année J G N P BP BC Classement
-----------------------------------------------------------
1974 : 3 0 0 3 38 88 15e/16
-----------------------------------------------------------
1982 : 6 0 1 5 112 145 16e/16
-----------------------------------------------------------
1986 : 6 0 0 6 119 151 16e/16
-----------------------------------------------------------
1990 : 6 0 2 4 113 128 16e/16
-----------------------------------------------------------
1995 : 7 2 0 5 146 174 16e/24
-----------------------------------------------------------
1997 : 5 1 2 2 103 112 17e/24
-----------------------------------------------------------
1999 : 6 1 1 4 123 148 15e/24
-----------------------------------------------------------
2001 : 6 2 1 3 128 126 13e/24
-----------------------------------------------------------
2003 : 5 0 2 3 119 136 18e/24
-----------------------------------------------------------
2005 : 5 1 1 3 137 153 17e/24
-----------------------------------------------------------
2009 : 9 4 0 5 235 272 19e/24
-----------------------------------------------------------
2011 : 7 3 0 4 153 162 15e/24
-----------------------------------------------------------
2013 : 7 3 1 3 180 173 17e/24
-----------------------------------------------------------
2015 : 7 0 0 7 161 215 24e/24
-----------------------------------------------------------
Total : 85 17 11 57 1867 2183.

Le programme du groupe F
Jeudi 14 janvier 2021 :
Algérie - Maroc (18h00)
Portugal - Islande (20h30)
Samedi 16 janvier 2021 :
Maroc - Portugal (18h00)
Algérie - Islande (20h30)
Lundi 18 janvier 2021 :
Portugal - Algérie (18h00)
Islande - Maroc (20h30)

NB : les trois premières équipes de chaque groupe se
qualifieront au tour principal qui se jouera en quatre
poules de six. Les deux meilleures sélections de chaque
poule se qualifient pour les quarts de finale. Les équipes
qui n'atteindront pas le tour principal disputeront la
Coupe du Président pour le classement.
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LIGUE 1/ CA BORDJ
BOU ARRERIDJ 
L'entraineur
Billel Dziri jette
l'éponge

L'entraineur du CA Bordj Bou Ar-
reridj Billel Dziri annoncé samedi sa
démission juste après la débâcle à do-
micile de son équipe face à l'ES Sétif
(1-5) dans le derby des Haut-Plateaux
comptant pour la 7e journée du cham-
pionnat de Ligue 1 de football. 

"J'ai discuté avec les dirigeants pré-
sents au stade, c'est mon dernier match
avec le CABBA. Je suis démissionnaire.
Je souhaite bonne chance à l'équipe et
à mon prochain successeur pour la
suite de la compétition" a déclaré Dziri
à la presse à l'issue de la rencontre. 

Sous la direction de Dziri, le CA
Bordj Bord Arreridj n'a remporté au-
cune victoire en sept matchs disputés.
Il quitte le club avec un triste bilan de
cinq défaites et deux nuls. 

Il est pressenti pour prendre en
main le NAHD qui est son coach depuis
la démission de Nadir Leknaoui début
janvier. 

Dziri est désormais le 7e technicien
qui quitte son poste d'entraineur depuis
l'entame de la saison 2020-2021, après
François Ciccolini (USM Alger), Yaman
Zelfani ( JS Kabylie), Lyamine Boughe-
rara (USM Bel Abbes), Mohamed Bacha
(NC Magra), Nadir Leknaoui (NA Hus-
sein-dey) et Youssef Bouzidi ( JS Ka-
bylie) . 

Au terme de la 7e journée, le CA
Bordj Bou Arreridj est lanterne rouge
du classement de Ligue 1 avec deux
petits points. 

Les Ligues
nationales mises
sous tutelle de la
FAF

Les Ligue de football professionnel
(LFP), Ligue nationale de football ama-
teur (LNFA) et Ligue inter-régions de
football (LIRF) sont mises désormais
sous tutelle de la Fédération algérienne
(FAF), a annoncé l’instance fédérale
dimanche dans un communiqué. 

"Suite à la demande de la FAF, in-
troduite le 31 décembre 2020, le mi-
nistre de la Jeunesse et des Sports a
marqué son accord pour mettre les
Ligues nationales de football sous la
tutelle de la fédération. 

Cette demande est motivée par la
situation qui prévaut au sein de ces
Ligues (LFP, LNFA et LIRF) suite à
l’adoption le 17 septembre 2019 d’un
nouveau système de compétition py-
ramidal", explique la FAF sur son site. 

La FAF a mis en place un nouveau
système de compétition pyramidal,
avec une Ligue 1 professionnelle à 20
clubs et une Ligue 2 amateur de trois
groupes de 12 clubs chacun, dirigée
désormais par la LNFA au lieu de la
LFP. 

"Du fait également de la promulga-
tion de la circulaire ministérielle n.264
du 8 juin 2020 interdisant l’amende-
ment des statuts durant l’année élec-
torale, la réadaptation des statuts de
ces Ligues n’interviendra qu’après
l’achèvement du processus élec toral
en cours, et ce suivant la note métho-
dologique du 16 septembre 2020",
ajoute la FAF. 

Pour cette dernière, "la mise sous
sa tutelle des Ligues nationales per-
mettra d’assurer une bonne organi-
sation des différents championnats de
football".

APS

LIGUE 1 (7E JOURNÉE) 
Le MCA pour reprendre sa place de dauphin,
choc à Tizi-Ouzou 

Auréolé de sa qualification
pour la phase de poules de la
Ligue des champions
d’Afrique de football, le MCA
(3e, 13 pts), invaincu jusque-
là en championnat, doit se mé-
fier d’une équipe du MCO (6e,
10 pts), capable de revenir avec
un bon résultat de la capitale. 

Même si les Oranais restent
fébriles à l’extérieur avec un
bilan de trois points sur neuf
possibles, il n’en demeure pas
moins qu’ils ont les moyens

de jouer un mauvais tour aux
Algérois, eux qui sont dirigés
sur le banc par l’ancien coach
du "Doyen", Bernard Casoni,
lequel va retrouver pour l’oc-
casion son ancienne équipe
qu’il avait dirigée à deux re-
prises Un succès du Mouloudia
lui permettrait de déloger la
surprenante formation de l'AS
Aïn M’lila de la deuxième
place, et surtout revenir à trois
points du leader ES Sétif, avec
un match en moins à disputer

en déplacement face à la JS
Saoura le 2 février prochain. 

L’USM Alger (16e, 5 pts),
qui reste sur une première
victoire de la saison dans le
derby face au NA Husseïn-Dey
(3-0), effectuera un déplace-
ment périlleux à Tizi-Ouzou
pour défier la JS Kabylie (9e,
9 pts), invaincue depuis cinq
matchs, toutes compétitions
confondues. Les "Canaris",
sous la houlette de leur nouvel
entraîneur français Denis La-

vagne, le troisième depuis le
début de l’exercice après le
Tunisien Yamen Zelfani et
Youcef Bouzidi, devront sortir
le grand jeu pour dominer
l’USMA, qui commence à voir
le bout du tunnel après avoir
traversé une zone de turbu-
lences. 

Si la JSK bénéficiera de
l’avantage du terrain, l’USMA
part avec la conviction qu'elle
a souvent réalisé de bons ré-
sultats par le passé lors de ses
déplacements du côté du
Djurdjura. 

De son côté, le CR Belouiz-
dad (5e, 10 pts), champion
d’Algérie sortant, aura ren-
dez-vous avec le derby algérois,
en déplacement face au Para-
dou AC (12e, 7 pts). Un match
qui s’annonce équilibré et ou-
vert à tous les pronostics. Les
joueurs de l’entraîneur fran-
çais Franck Dumas, qualifiés
pour la phase de poules de la
Ligue des champions, parti-
ront favoris face à une équipe
du PAC capable du meilleur
comme du pire. 

En ouverture de cette 7e
journée, vendredi et samedi,
l’ES Sétif a confirmé ses am-
bitions en allant corriger son
voisin du CA Bordj Bou Arré-
ridj (5-1), un succès qui permet
aux Sétifiens de conforter leur
position de leaders, alors que
l’USM Bel-Abbès a signé sa
première victoire de la saison,
à domicile face au NC Magra
(1-0).

Le MC Alger tentera de reprendre sa place de dauphin, en accueillant le MC Oran, alors que
le stade du 1er-Novembre de Tizi-Ouzou abritera le classique entre la JS Kabylie et l’USM
Alger, en clôture de la 7e journée du championnat de Ligue 1 de football, prévue lundi.

Le programme de lundi

Paradou AC - CR Belouiz-
dad (14h00)
JS Kabylie - USM Alger
(14h30)
MC Alger - MC Oran
(15h00)

Déjà jouées :
O. Médéa - WA Tlemcen 2-1
RC Relizane - US Biskra 2-0
CABB Arréridj - ES Sétif 1-5
USM Bel-Abbès - NC Magra
1-0
NA Husseïn-Dey - ASO
Chlef 1-0
JSM Skikda - JS Saoura 1-0
CS Constantine - AS Aïn
M’lila 0-1

Classement : Pts J
1. ES Sétif 19 7
2. AS Aïn M'lila 14 7
3. MC Alger 13 5
4. JS Saoura 11 6
5. CR Belouizdad 10 4
--. MC Oran 10 6
--. O. Médéa 10 6
--. ASO Chlef 10 7
9 . JS Kabylie 9 6
--. RC Relizane 9 7
11. US Biskra 8 7
12. Paradou AC 7 6
--. JSM Skikda 7 7
14. CS Constantine 6 6
--. NA Husseïn-Dey 6 7
16. USM Alger 5 6
--. USM Bel-Abbès 5 7
18. NC Magra 4 7
--. WA Tlemcen 4 7
20. CABB Arréridj 2 7.

L'ES Sétif net vain-
queur du CABB Arre-
ridj en déplacement
(5-1), consolide sa po-
sition en tête du clas-
sement de ligue 1 de
football, lors de la 2e
partie de la 7e journée
disputée samedi qui
a vu l'USM Bel-Abbes
signer sa première
victoire de la saison,
alors que l'US Biskra
subit son premier re-
vers depuis l'entame
du championnat
"2020-2021". 

Les Sétifiens de
plus en plus intoucha-
bles, sont allés étriller
leurs voisins du CABB
Arreridj sur le score
sans appel de (5-
1),dont un doublé de
Ghacha, et un but du
jeune Amoura qui re-
joint l'attaquant de
l'ASO Chlef Beldjillali
en tête du classement
des buteurs avec (5
buts) pour chacun. 

En revanche, la for-

mation locale du
CABBA, continue de
filer du mauvais coton
en devenant seule lan-
terne rouge avec deux
points au compteur. 

Cette défaite a
poussé le coach Bilal
Dziri à jeter l'éponge,
aggravant davantage
la situation des "Jaune
et Noir. 

Son ex-compagnon
du bas du tableau,
l'USM Bel Abbes a en-
fin connu le goût de
la victoire aux dépens
du NC Magra (1-0). Un
but en or de Metref
(30e) permet au club
de la Mekerra de quit-
ter temporairement
la zone d e turbulence. 

Son adversaire du
jour continue en re-
vanche sa descente
aux enfers en reculant
à la 18e place, après
avoir récolté un seul
point lors des six der-
nières journées. 

A Relizane, le RCR

n'a pas raté l'aubaine
de glaner 3 nouveaux
points tout en infli-
geant à son hôte, l'US
Biskra sa 1re défaite
de la saison (2-0). 

Les hommes de Si
Tahar Chérif El-Ouz-
zani sont désormais
9emes avec 9 points
au compteur. 

L'O. 
Médéa remporté sa

1re victoire à domicile
après deux succès en
déplacement. 

Sa victime n'est au-
tre que le WA Tlemcen
qui n'arrive toujours
pas à gagner le moin-
dre match. 

Cette journée qui a
débuté vendredi a vu
le NA Hussein-Dey ob-
tenir enfin sa 1re vic-
toire de la saison, au
moment où le CS
Constantine et la JS
Saoura s'inclinaient
contre toute attente
face à l'AS Ain M'lila
et la JSM Skikda sur

le même score (1-0).
La surprise du jour
est venue de l'AS Ain
M'lila qui est allée da-
mer le pion au CS
Constantine qui ac-
cueillait son adver-
saire à El- Khroub. 

La partie allait
s'achever sur un score
blanc, lorsque Hamia
surgissait dans le
temps additionnel
(90+3) pour placer
une tête imparable
dans les filets constan-
tinois. L'autre sur-
prise de vendredi est
à mettre à l'actif de la
JSMS qui a infligé à la
JS Saoura sa première
défaite de la saison. 

Un but en or de
Ziouache offre a ux "V
Noirs" leur seconde
victoire de la saison,
qui les éloigne
quelque peu de la
zone dangereuse
Cette 7e journée sera
clôturée lundi avec au
programme les trois
derniers matchs: JS
Kabylie - USM Alger,
Paradou AC - CR Be-
louizdad et MC Alger
- MC Oran. La Ligue
de football profession-
nel a décalé ces
matchs en raison de
l’engagement du CRB,
du MCA et de la JSK
dans les compétitions
africaines interclubs,
mardi et mercredi.

APS

L'ES Sétif poursuit son envol, une
première pour l'USM Bel-Abbes 
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LIGUE 1 / USM BEL-
ABBÈS 
«Les nouveaux
joueurs seront
qualifiés cette
semaine»

L'"affaire" des 13 nouveaux
joueurs de l’USM Bel-Abbès
qui n’ont toujours pas bénéficié
de leurs licences devrait
connaître son dénouement "au
courant de cette semaine", a
indiqué le manager général de
ce club de Ligue 1 de football.

Sofiane Bengorine, qui s’ex-
primait devant la presse à l’is-
sue de la première victoire en
championnat de son équipe
qui a battu samedi à domicile
le NC Magra (1-0), a affirmé
que le dossier des licences des
recrues "sera réglé cette se-
maine".

Il a précisé que la direction
du club a bénéficié d’un chèque
de 50 millions de dinars éma-
nant du sponsor majeur du
club (Naftal) devant servir à
régulariser d’anciens joueurs
ayant saisi la Chambre natio-
nale de résolution des litiges
(CNRL). Un procédé ayant
causé la non-qualification des
nouvelles recrues au sein de
l’équipe.

Le même responsable a, en
outre, estimé que son équipe
aurait pu se servir de ses nou-
veaux éléments lors des pré-
cédents matchs déjà "si le
conseil d’administration, en
possession du chèque en ques-
tion, avait engagé à temps les
démarches d’usage pour lever
l’interdiction de recrutement
sur le club", a-t-il dit.

Contre le NC Magra, la for-
mation de la "Mekerra" a évolué
pour son septième match de
suite avec un effectif composé
essentiellement de joueurs de
l’équipe de la réserve. Elle est
aussi sans entraîneur en chef,
puisque Lyamine Bougherara
avait jeté l’éponge dès la pre-
mière journée à cause de la
non-qualification des nouvelles
recrues, rappelle-t-on.

"Je suis persuadé que si nous
avions joué avec tout notre ef-
fectif, nous aurions réussi un
meilleur parcours, car en dépit
de tous les problèmes qu’on a
vécus lors de l’intersaison, no-
tamment sur le plan financier,
nous avons réalisé un très bon
recrutement", a encore dit Ben-
gorine, ancien latéral gauche
de l’USMBA qui a également
évolué au MC Oran, à l’ASM
Oran et à la JS Kabylie.

En glanant les trois points
de la victoire, les gars de Sidi
Bel-Abbès ont quitté le fond
du classement et se sont hissés
à la 17e place. Ils rendront visite
à l’US Biskra lors de la pro-
chaine journée.

Par ailleurs, le président du
club sportif amateur (CSA) de
l’USMBA, Abbes Morsli, qui oc-
cupe également les fonctions
de directeur général de la so-
ciété sportive par actions (SSPA)
du club, va briguer un nouveau
mandat à la tête du CSA. Il est
le seul candidat à s’être engagé
dans cette course, selon la com-
mission de recueil des candi-
datures. 

APS

L'Olympique lyonnais "discute" 
avec l'Atlético de Madrid pour 
Dembélé et lorgne Slimani

"Moussa est venu me voir,
il pense que c'est le moment
de changer d'équipe. Il m'a
dit qu'il avait perdu un peu la
motivation, ce n'était pas
prévu", a expliqué le directeur
sportif brésilien au micro de
la chaîne française Téléfoot. 

"Garder quelqu'un qui n'a
pas envie de vivre de manière
intense les cinq prochains
mois, ce n'est pas l'idéal. Donc
on discute avec l'Atlético. Il
n'y rien de fait. Je pense que
Moussa est tombé d'accord
avec l'Atlético mais il manque
notre part aussi", a-t-il précisé. 

Arrivé en 2018 à Lyon en
provenance du Celtic de Glas-
gow pour cinq ans et 22 mil-
lions d'euros, Moussa Dem-
bélé (24 ans) a inscrit 16 buts
en Ligue 1 la saison dernière
et contribué au beau parcours
de l'OL en Ligue des cham-
pions. 

Mais il a ensuite perdu pro-
gressi vement sa place de ti-
tulaire à la pointe de l'attaque
lyonnaise et se remet d'une
fracture à un bras. 

Selon le quotidien sportif
espagnol Marca, l'attaquant
pourrait rebondir à l'Atlético,

qui vient de laisser partir son
avant-centre Diego Costa en
résiliant son contrat: le club
"colchonero" pourrait obtenir
un prêt de Dembélé avec op-
tion d'achat. 

Pour le remplacer à Lyon,
Juninho a confirmé la piste
menant à Slimani, 32 ans: l'an-
cien avant-centre de Monaco
est un "joueur qu'on apprécie

beaucoup", a confirmé le Bré-
silien. "Ca fait partie des pos-
sibilités, mais il n'est pas le
seul. (...) En début de saison
j'avais parlé avec lui, on avait
presque trouvé un accord
pour qu'il puisse venir. 

Il a envie de jouer chez
nous, de porter notre maillot,
mais il n'y a rien de fait encore. 

Il ne faut pas regarder sim-

plement un seul joueur", a
prévenu le directeur sportif
lyonnais. 

L'OL, sacré champion d'au-
tomne samedi en Ligue 1, es-
père retrouver les compéti-
tions européennes la saison
prochaine après avoir échoué
à se qualifier au printemps
dernier, une première pour
le club au XXIe siècle. 

L'arbitre international algérien Lahlou
Benbraham a été sélectionné par la Com-
mission des Arbitres de la Confédération
africaine de football pour officier lors
de la 6e du Championnat d’Afrique des
Nations (CHAN) prévue du 16 janvier au
7 février 2021 au Cameroun, a annoncé
samedi la CAF. 

Outre Benbraham, (18) arbitres, vingt
(20) arbitres assistants et huit (8) arbitres
vidéo ont été retenus pour cette première
grande compétition sous l'ère Covid-19,
issus de 31 pays du continent. 

Un quatuor féminin est intégré à l'ef-
fectif, confirmant ainsi la décision de la
CAF d’inclure les femmes arbitres dans
les compétitions masculines. 

Il s’agit de l’arbitre centrale Lydia Ta-
fesse Abebe (Ethiopie) et des arbitres as-

sistantes Bernadetta
Kwimbira (Malawi),
Mimisen Lyorhe
(Nigeria) et Carine
Atezambong Fomo
(Cameroun). 

Le choix du
groupe final d’arbi-
tres a été effectué
sur la base de leurs
compétences phy-
siques et sportives,
ainsi que de leur
compréhension du
football notamment
leur capacité à lire
le jeu, précise la CAF. Le match d’ou-
verture du CHAN 2020 entre le Came-
roun, pays hôte, et le Zimbabw e aura

lieu le 16 janvier 2021 au Stade Ahmadou
Ahidjo de Yaoundé à 17H00 GMT (18h00
heure algérienne). 

La formation française de l'Olympique lyonnais "discute" avec son homologue espagnole
de l'Atlético de Madrid en vue d'un départ de Moussa Dembélé vers le club madrilène
même s'il n'y a encore "rien de fait", a confirmé samedi Juninho, qui reconnaît s'intéresser à
l'attaquant international algérien Islam Slimani (Leicester). 

CHAN- 2020 
L'Algérien Benbraham dans la liste des arbitres retenus
par la CAF

L’ASM Oran se dirige vers
l’installation d’un directoire
pour gérer les affaires du club
sportif amateur (CSA) en rai-
son de l’absence de candidats
à sa présidence engendrant
le report de l’assemblée gé-
nérale élective à deux reprises,
a-t-on appris samedi auprès
de cette formation de Ligue
deux de football. 

"Il reste encore un autre
rendez-vous électoral qui a
été fixé pour mercredi pro-
chain, avec l’espoir de voir
des candidats se manifester
pour briguer aussi bien la pré-
sidence que le bureau exécu-
tif. 

Il s’agit de la dernière
chance pour élire un nouveau

président, sinon la direction
de la jeunesse et des sports
procèdera à l’installation d’un
directoire pour gérer les af-
faires du club pendant 45
jours, comme le stipule la ré-
glementation en vigueur", a
déclaré, à l’APS, le manager
général de l’ASMO, Houari
Benamar. 

Avant quelques jours de la
date fixée pour la troisième
tentative de la tenue de l’as-
semblée générale électorale,
c’est toujours le stand-by au
sein du club, puisque les can-
didats ne se bousculent pas
au portillon, a encore affirmé
le même responsable. 

Cette situation s’est réper-
cutée négativement sur

l’équipe de football de l’ASMO
qui, non seulement n’a pas
entamé à temps la préparation
d’intersaison, mais elle se
trouve toujours sans entraî-
neur en chef. 

"C’est la future direction
qui est habilitée à recruter un
nouvel entraîneur. 

Personnellement, j’ai en-
gagé des premiers contacts
avec le coach Djamel Ben-
chadli qui m’a donné son ac-
cord de principe pour driver
l’équipe, mais il appartient
au nouveau président de fi-
naliser avec lui ou choisir un
autre entraîneur", a ajouté le
responsable oranais. 

En attendant, les Vert et
Blanc, qui ont repris l’entrai-

nement samedi passé, travail-
lent sous la houlette du nou-
veau préparateur physique,
Kacem Salim. 

Aucun stage d’intersaison
n’est encore programmé par
l’actuelle direction du club,
sachant que le coup d’envoi
du championnat de la Ligue
deux est prévu pour le 12 fé-
vrier prochain, souligne-t-on. 

Le président sortant du
CSA/ASMO, Merouane Beghor,
dont le bilan moral et finan-
cier a été adopté lors de l’as-
semblée ordinaire tenue il y
a quelques semaines, campe
toujours sur sa position de ne
pas briguer un troisième man-
dat de suite, selon Houari Be-
namar

LIGUE 2/ASM ORAN 
Vers l’installation d’un directoire 



L’attaquant de la Juventus Turin
Cristiano Ronaldo (35 ans) a évoqué
son avenir.
Lors d’un entretien accordé à la BBC, l’international
portugais a évoqué la suite de sa carrière. Toujours en
pleine forme sur les terrains avec le club italien, l’an-
cien joueur du Real Madrid commence à penser à son
avenir hors du rectangle vert. Pour rappel, Ronaldo
se trouve sous contrat avec la Juve jusqu’en juin
2022. « Peu importe l’âge. Ce qui est important,
c’est votre état d’esprit. Peu importe que Cris-
tiano Ronaldo soit bon, vous ne savez pas ce qui
va se passer demain. Je vis dans l’instant pré-
sent. Le moment est bon, je me sens heureux, je
me sens vif et dans un bon moment de ma vie. J’es-
père jouer encore, de nombreuses années, mais
on ne sait jamais », a indiqué l’ancien joueur
du Real Madrid.

Kevin Malcuit devrait profiter de ce
mercato pour changer d’air.Naples
: Kevin Malcuit a deux nouvelles
pistes Actuellement à Naples où il
ne joue quasiment plus, Kevin
Malcuit devrait tenter de faire ses
valises durant ce mercato d’hiver.
D’ailleurs, l’Olympique de Mar-
seille et la Fiorentina seraient inté-
ressés par l’ancien Lillois et Sté-
phanois comme deux autres écu-
ries italiennes.
En effet, si l’on en croit le média
transalpin Il Corriere dello
Sport, Crotone, dernier de Se-
rie A, et Spezia, 16ème au
classement, aimeraient égale-
ment le recruter.
A noter qu’au cas où
Malcuit choisissait la
Viola, Longoria devrait
tenter de récupérer Pol
Lirola qui verrait donc
son temps de jeu
s’amoindrir en Toscane.

ISMAËL
BENNACER

ÉLU JOUEUR
MAGHRÉBIN
DE L’ANNÉE

Le maître à jouer des Fennecs de
l’Algérie et du Milan AC, Ismaël Bennacer
(23 ans), a été élu joueur maghrébin de
l'année 2020. Le champion d’Afrique
2019 succède ainsi à son illustre com-
patriote Riyad Mahrez. Ismaël Bennacer,
roi du Maghreb ! Etincelant tout au long
de l’année 2020 sous la prestigieuse va-
reuse du Milan AC, le jeune milieu de
terrain international algérien a été élu
joueur maghrébin de l’année

A l’issue d’une consultation en ligne
organisée par France Football qui a

attiré plus de 200.000 votants, le
"Fennec" a devancé le meneur de

jeu marocain Hakim Ziyech (Chel-
sea) ainsi que son compatriote
Riyad Mahrez (Manchester
City). S'imposant comme étant
un élément indéboulonnable
au sein de l’effectif pléthorique
des "Rossoneri", Bennacer ne

cesse d’illuminer les terrains de
la Serie A de tout son talent. Le génial
gaucher forme un double pivot épatant
avec le maestro ivoirien Franck Kessié

qui permet actuellement à l’écurie
lombarde de trôner au sommet du
championnat italien. >> Serie A : ré-
sultats et classement «Fier d’avoir

été élu joueur maghrébin de l’an-
née 2020, merci à tous pour vos
votes», a réagi Bennacer à ce

plébiscite populaire dans un
message posté sur son compte
Twitter.

TOTTENHAM : VERS UN
RETOUR D'ERIKSEN ?
Parti à l'Inter Milan en janvier 2020, pour la somme de

25 millions d'euros, le Danois pourrait revenir chez les

Spurs cet hiver. Selon les informations de Sky Sport,

José Mourinho aurait donné son aval pour un retour

de Christian Erisken au club. Le milieu offensif de 28

ans ne s'est jamais imposé à l'Inter, et joue très peu

cette saison (13 matchs toutes compétitions

confondues, 5 titularisations). Un départ est

inéluctable, et malgré l'intérêt d'autres clubs (PSG,

Valence), le Danois pourrait retourner en Angleterre,

dans le club où il a joué entre 2013 et 2020. Christian

Eriksen devra cependant baisser ses émoluments pour revenir à

Tottenham, alors qu'il touche 7 millions d'euros par an en Italie.

Boubakary Soumaré, le milieu de terrain de Lille, au-
rait été relancé ces derniers jours par Manchester Uni-

ted. Les Red Devils seraient les mieux placés pour re-
cruter le joueur. Selon des informations rappor-

tées par Sky Sports ce samedi, Manchester
United serait le mieux placé pour recruter
Boubakary Soumaré. Le Milan AC serait
également sur les rangs mais le prix qui se-
rait demandé par les dirigeants du LOSC
pour leur joueur ne laisserait aucune
chance au club italien. L’été dernier, Li-
verpool et Newcastle ont tenté de recru-
ter Boubakary Soumaré. En vain. Sous
contrat jusqu’en juin 2022, le joueur est

valorisé à 23 millions d’euros par le site spé-
cialisé TransfertMarkt, à 23 millions d’euros.
Mais Lille pourrait facilement en demandé
jusqu’à 30 millions pour le natif de Noisy-le-Sec

âgé de 24 ans qui a disputé 15 matches de
Ligue 1 cette saison. En difficultés financières, le

club français qui vient d’être racheté pourrait se
laisser tenter par une vente en dépit des décla-
rations de son président.

23
LE DOSSIER SLIMANI

POURRAIT S'ACCÉLÉRER
DÈS LUNDI !

Moussa Dembélé plus proche que jamais
de l'Atletico Madrid, l'OL pourrait passer

la seconde dès lundi dans le dossier
Islam Slimani. Cité du côté de l'ASSE et

de l'OM, Islam Slimani (Leicester City, 32
ans) semble surtout (et plus que jamais)
proche de l'OL. Remplaçant désigné en

cas de départ de Moussa Dembélé à
l'Atlético Madrid, le Fennec va voir son
dossier revenir en haut de pile dès le

début de la semaine prochaine. C'est en
tout cas ce qu'assure le journaliste de

France Football Nabil Djellit.
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la piste Soumaré
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"La nouvelle loi électorale, qui
est en phase de finalisation, com-
porte plusieurs moyens à même
d’appuyer le processus du restau-
ration de la confiance" entre le ci-
toyen et l'Etat, a déclaré M. Charfi
lors de son passage à la Télévision
publique (EPTV), relevant que
"sans cette confiance, la gouver-
nance sera vouée à l’échec,
quelles que soient les bonnes in-
tentions."

S'agissant des moyens, conte-
nus dans cette loi, consacrés à la
lutte contre l'argent sale lors des
échéances électorales, le prési-
dent de l'ANIE a estimé que "lutter
contre la fraude électorale, qui est
mère de tous les maux, fait partie
de la lutte contre le phénomène
de la fraude et de la corruption en
général, étant donné qu'il porte
atteinte à la source même de la lé-
gitimité de la gouvernance dans le
pays". A ce propos, il a expliqué
que la nouvelle loi comprenait d
eux axes principaux, à savoir:
"l'adoption de la transparence to-
tale à toutes les étapes de prépara-
tion du processus électoral", ainsi
que "la lutte contre l'argent sale
+Chkara+", soulignant que cette
loi "est à même d'éradiquer ce

fléau". Dans le même contexte, M.
Charfi a cité parmi les disposi-
tions prévues par la nouvelle loi
électorale, "l’interdiction pour les
entreprises, quelle que soit leur
qualité, de financer les cam-
pagnes électorales". Le même res-
ponsable a, dans le même sens,
précisé que "la surveillance, en
vertu de cette loi, sera en temps
réel sur le terrain à travers la coor-
dination avec d'autres organes,
notamment la Haute autorité de
transparence, de prévention et de
lutte contre la corruption, ajou-
tant que l'ANIE "sera dotée d’un
nouvel organe" en la matière. Evo-
quant la numérisation de l’opéra-
tion électorale, le même
responsable a annoncé la mise en
place «d’un programme straté-
gique s’étalant sur 4 à 5 ans au mi-
nimum en vue d’atteindre
l’objectif escompté, à savoir le vote
électronique", rappelant "le suc-
cès réalisé par son instance dans
l’opération d’inscription à dis-
tance sur les listes électorales". 

S’agissant du fichier électoral,
M. Charfi a mis l’accent sur «la
complémentarité et la coordina-
tion» entre son instance et le mi-
nistère de l’Intérieur concernant

ce fi chier qui relève de la compé-
tence de l’ANIE, outre le fichier
civil relevant de l’Etat civil.

Au sujet de l’abstentionnisme
électoral, le président de l'Anie a
estimé qu’il s’agissait d’une "pro-
blématique mondiale", rassurant
que des sociétés le considèrent
comme "chose ordinaire" tandis
que d’autres le qualifient de
"préoccupant".

"L’abstentionnisme reflète le
degré de confiance entre les gou-
vernants et les gouvernés», a-t-il
souligné, mettant en avant l’im-
portance de «développer l’esprit
démocratique du citoyen" à tra-
vers la participation aux diffé-
rentes échéances électorales.

Pour M. Charfi, il est du devoir
de l’instance d’"approfondir" la
démocratie constitutionnelle et la
conscience démocratique du ci-
toyen. Concernant la participation
des jeunes au prochain parle-
ment, il a indiqué que l’ANIE fai-
sait son possible pour convaincre
cette catégorie à y participer, met-
tant en exergue la responsabilité
des partis politiques et de la so-
ciété civile en tant que partenaires
de l’autorité dans le développe-
ment de l’esprit démocratique. 

Les peuples libres à tra-
vers le monde ont toujours
retenu à l'Algérie ses posi-
tions honorables en faveur
des causes justes de libéra-
tion, en tête desquelles la
cause palestinienne, ont af-
firmé les intervenant lors
du Forum de la mémoire
organisé en hommage aux
chouhada de la révolution
palestinienne.

Lors d'un forum orga-
nisé par l’Association "Me-
chaâl Echahid" en
coordination avec le musée
du Moudjahid, l’ambassa-
deur de l’Etat palestinien à
Alger, Amin Makboul a fait
savoir que la position offi-
cielle de l'Algérie et de son
peuple était "sans égale
dans tous les pays arabes",
ajoutant que sa position "est
unique et exceptionnelle
auprès du peuple palesti-
nien".

"Au moment où plu-
sieurs parties tournent le
dos à la cause palesti-
nienne, la position de l'Al-
gérie est toujours là pour
soutenir le peuple palesti-
nien et lui permettre de
poursuivre sa lutte et de
maintenir ses positions de
principe", a-t-il poursuivi.

Et d'ajouter :"En cette pé-
riode si délicate pour la
cause palestinienne, la der-
nière annonce du président
de la République, Abdel-
madjid Tebboune, concer-
nant cette cause, donnait du
baume au coeur d u peuple
palestinien", soulignant
que la célébration de la
journée du Chahid palesti-
nien réaffirme que "l'Algé-

rie est de tout cœur avec la
cause palestinienne".

De son côté, le directeur
du musée national du
Moudjahid, Mourad Ouz-
nadji, a déclaré que "les
peuples libres à travers le
monde retiennent à l'Algé-
rie ses positions honorables
en faveur des causes justes
de libération qui tirent
leurs racines de la Glo-
rieuse révolution". Dans un
message adressé aux parti-
cipants à ce Forum, la pré-
sidente de l'Organisation
des prisonniers et blessés,
la militante Intissar Al-
Wazir a salué "la position du
Président Abdelmadjid
Tebboune qui a rejeté toute
participation à la normali-
sation des relations et qui a
affirmé que la cause pales-
tinienne est une cause sa-
crée pour le peuple algérien
et ne sera résolue que par la
création d'un Etat palesti-
nien avec Al-Qods pour ca-
pitale".

Pour sa part, le comman-
dant général des Scouts
musulmans (SMA), Abder-
rahmane Hamzaoui a as-
suré que la société civile en
Algérie estimait que la nor-
malisation des relations
avec l'entité sioniste est
"une haute trahison" et un
coup dans le dos de la cause
palestinienne.

Il a mis en garde, en
outre, que le projet de l'en-
tité sioniste ne vise pas uni-
quement les territoires
palestiniens mais plutôt
tous les territoires arabes,
de l'oc éan jusqu'à la région
du Golfe. 

NOUVELLE  LOI ÉLECTORALE
Garantie de "la consolidation de la

restauration de la confiance" entre 
le citoyen et l'Etat (Charfi)

Le président de l'Auto-
rité nationale indé-

pendante des
élections (ANIE), Mo-

hamed Charfi a af-
firmé, dimanche, que
la nouvelle loi électo-

rale "garantit les
moyens de consolider

la restauration de la
confiance" entre le ci-

toyen et l'Etat.

ALGÉRIE-PALESTINE
L'Algérie est restée fidèle

aux causes justes de
libération

Le premier jour du procès en
appel des affaires de montage au-
tomobile et de financement oc-
culte de la campagne électorale
du candidat à la Présidentielle
d'avril 2019, Abdelaziz Bouteflika,
a pris fin samedi après-midi
après l'audition par la première
chambre pénale près la Cour
d'Alger de l'ancien Premier mi-
nistre, Abdelmalek Sellal et re-
prendra dimanche pour
entendre le reste des accusés.

Lors de son audition, Abdel-

malek Sellal a nié, en bloc, les
charges qui lui sont reprochées
dans cette affaire, notamment
"octroi d’indus privilèges, abus
de fonction, conflits d'intérêts et
blanchiment d'argent", affirmant
qu'il travaillait "conformément à
la loi" d'autant que l'Etat avait
"encouragé à l'époque le montage
automobile pour réduire l'im-
portation qui coûtait 7 milliards
de Da par an". Rappelant qu'à
l'époque où il (Sellal) était Pre-
mier ministre "seulement les

dossiers de Sovac et Tahkout
avaient été examiné au niveau du
Conseil national de l'investisse-
ment (CNI)", il a tenu pour res-
ponsable des dépassements
commis dans le dossier du mon-
tage automobile l'ancien minis-
tre de l'Industrie, Abdeslam
Bouchouareb (en état de fuite).

Il a affirmé avoir demandé le
limogeage de Bouchouareb à la
tête du ministère de l'Industrie,
une demande qui n'avait pas
trouvé une réponse favorable.

Abdelmalek Sellal a affirmé, par
ailleurs, que le poste qu'occupait
son fils Fares (également pour-
suivi dans cette affaire) en qualité
de gérant puis associé dans la so-
ciété de commercialisation d'au-
tomobiles des deux hommes
d'affaires Bairi et Mazouz ne
constituait pas "un conflit d'inté-
rêts".

L'audience du matin avait été
consacrée à l'audition par visio-
conférence de l’ancien Premier
ministre, Ahmed Ouyahia, incar-

céré dans l’établissement péni-
tentiaire d’Abadla (Béchar),

Le procès qui se poursuivra di-
manche est programmé à la Cour
d'Alger avec une composante
spéciale et intervient après que la
Cour suprême a accepté le pour-
voi en cassation introduit par la
défense des accusés par l'audi-
tion du nombre d'hommes d'af-
faires et anciens responsables
dont les anciens ministres de l'In-
dustrie, Mahdjoub Bedda et You-
cef Yousfi. 

Le représentant du parquet près le tribu-
nal de Tipasa a requis une peine de cinq ans
de prison ferme, à l’encontre de l’ex-mem-
bre du Conseil de la nation, Abdelkader Ze-
hali, accusé dans une affaire d'"escroquerie"
et de "faux et usage de faux", a appris l’APS,
mercredi, de sources judiciaires. Cette peine
a été requise par le parquet du tribunal de
première instance de Tipasa, lors d’une au-
dience publique, qui s’est déroulée, hier
mardi, en présence de l’accusé (actuelle-

ment en liberté), après son interrogatoire
par le tribunal, et avant que sa défense ne
plaide son innocence, ont ajouté les mêmes
sources. Le parquet a requis la peine maxi-
male, cinq ans de prison ferme assortie
d’une amende de 50.000 DA, contre l’ac-
cusé, qui était membre au Conseil de la Na-
tion en sa qualité de représentant du Front
de libération nationale (FLN). Le verdict
dans cette affaire sera rendu le 26 janvier
courant. Cette affaire remonte à l’année

1997, date de création d’une coopérative im-
mobilière pour la réalisation d’apparte-
ments et villas dans la région de Chenoua
(commune de Tipasa), dont la commission
(de la coop érative) fut présidée par le pré-
venu, au nom de l’Organisation des enfants
de chouhadas. Selon la plainte présentée, à
l’époque, aux services de la police, la victime
a acquis un lot de terrain au sein de la sur-
face affectée à cette coopérative immobi-
lière, et ce en remettant la somme due au

président de la commission de cette coopé-
rative, soit l’accusé Abdelkader Zehali. Or, la
victime a découvert, par la suite, qu’elle était
victime d’une escroquerie, car la décision
qui lui a été remise concerne un autre lot de
terrain affecté à une autre personne. L’ac-
cusé Abdelkader Zehali était député pour
deux mandats consécutifs à compter de 1997,
avant de présider l’Assemblée populaire de
la wilaya de Tipasa, puis membre du Conseil
de la Nation de 2009 à 2015.

TRIBUNAL DE TIPASA 
Cinq ans de prison ferme requis contre l’ex-sénateur Abdelkader Zehali

AFFAIRES MONTAGE AUTOMOBILE/FINANCEMENT OCCULTE DE LA CAMPAGNE PRÉSIDENTIELLE DE 2019
Fin d'audition de l'accusé Abdelmalek Sellal

JUSTICE
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